
Un scorpion peut-être

Le général Gowon alors qu'il venait d'être reçu par Amin Dada (au centre) à
Kampala (Téléphoto AP)

Il fallut 30 mois de guerre civile
pour que le général Gowon pacifie le
Nigeria. Il a fallu une heure pour qu'il
soit renversé. Et nous serions curieux
de savoir si, dans la chambre 228 de
l'hôtel Tivoli à Lisbonne, un certain
Wharton n'a pas donné quelques
coups de fil pour précipiter le cours
des choses. Ce fut le cas voici 7 ans.
C'est par lui que des avions allant ai-
der le Biafra, partaient vers l'Afrique
par Sao Tome, Fernando Po et le Ga-
bon. Il est vrai que c'était au temps de
Caetano... Mais, sait-on jamais.

Nous serions curieux de savoir ce
que peuvent bien penser de tout cela
la Zambie, la Tanzanie et la Côte-
d'Ivoire qui n'avaient pour Gowon que
des sentiments mitigés. Et, puisque
l'heure est aux questions, nous aime-
rions bien que l'on nous dise quelle
fut la réaction du trust multinational
Unilever dont les liens avec Gowon
étaient étroits. Qui nous dira ce que

vont devenir les centaines de millions
prêtés par la Banque mondiale pour
faire de Lagos « le plus formidable et
le plus moderne port d'Afrique ».

Qui avait intérêt à renverser ce fils
de pasteur qui fit ses classes d'officier
à Sandhurst ? Il y a de vieux comptes
qui se règlent. Certains n'ont peut-être
pas oublié que Gowon fut , aussi, un
soldat de l'ONU, et que, comme tel, il
commanda les opérations de maintien
de l'ordre au moment de la sécession
katangaise. Et puis, si Gowon a vaincu
Ojukwu le Biafrais, il ne fut pas un
bourreau du Biafra. Et sa chute, on
peut, peut-être la rechercher dans la
lutte qu'il dut mener contre certains
autres officiers partisans, eux, de la
solution finale. Adversaire des « fau-
cons », Gowon était l'adversaire d'un
certain colonel Adekurt que son extré-
misme faisait appeler « le scorpion
noir ». Un animal qui ne pardonne pas.
Surtout quand il a des amis. Aimant le
pétrole. L. G.

Le drapeau rouge sur Cintra
LISBONNE (AP). — M. Alvaro Cun-

hal , secrétaire général du parti commu-
niste portugais, ne fera probablement
pas partie du prochain gouvernement du
général Vasco Gonçalves, déclare-t-on
dans les milieux officiels de Lisbonne.

Néanmoins, ajoute-t-on, il est vrai-
semblable qu'un communiste siégera au
gouvernement, dont la composition, re-
tardée dans l'attente du retour de Cuba
du général de Carvalho, chef du Cop-
con (commandant opérationnel continen-
tal) et membre du nouveau triumvirat
de généraux, serait annoncée aujour-
d'hui.

Les deux autres membres du trium-
virat sont, on le sait, le général Costa
Gomès, président de la République et
le général Gonçalves.

Selon les journaux de Lisbonne, le
général Gonçalves nommerait le géné-
ral Carvalho vice-président du conseil ,
avec M. José Ribeiro, professeur d'éco-
nomie à l'Université de Coïmbre.

Le général Costa Gomès a différé
son départ pour le sommet européen
de Helsinki afin d'assister à l'installa-
tion du nouveau gouvernement. Il quit-
terait Lisbonne jeudi.

Selon les milieux officiels, M. Oli-
veira représenterait le parti communis-
te au gouvernement comme spécialiste
des transports.

Par ailleurs , les autorités militaires
ont indiqué qu 'elles pourraient instituer

de nouvelles règles pour les organes
d'information, après s'être plaintes des
nouvelles concernant la- situation aux
Açores.

Par ailleurs, les services d'informa-
tion et de propagande de l'armée portu-
gaise, connus sous le nom de cinquiè-
me division de l'état-major, ont annon-

ce mard i que toutes les informations
ayant trait à la situation politique en
Angola étaient désormais soumises à sa
censure préalable.

C'est la première fois depuis la chu-
te de l'ancien régime, il y a quinze
mois, qu'un contrôle a priori des nou-
velles est instauré au Portugal.

Le PC portugais est le nouveau châtelain de la cité médiévale de Cintra au nord
de Lisbonne (Téléphoto AP)

29 coups d Etat africains en 12 ans
PARIS (ATS-AFP). — Le coup d'Etat militaire déclenché mardi à

Lagos est le 29me enregistré en Afrique noire depuis 12 ans et demi.
Les dix-neuf Etats (sur 40 Etats indépendants à ce jour) concernés

pa rces coups d'Etat sont : le Togo (13 janvier 1963 et 13 janvier 1967) ;
le Gabon (février 1964) ; le Congo (devenu depuis Zaïre) (25 novembre
1965) ; la République centrafricaine (1er janvier 1966) ; la Haute-Volta
(4 janvier 1966) ; Burundi (28 novembre 1966) ; la Sierra-Leone (23 mars
1967 et 13 avri l 1968) ; le Congo-Brazzaville (2 août —1968) ; le Mali
(19 novembre 1968) ; la Somalie (21 décembre 1969) ; l'Ouganda (25 jan-
vier 1971) ; le Ghan a (14 février 1966 et 13 janvier 1972) ; le Dahomey
(28 octobre 1963, 22 décembre 1965, 17 décembre 1967 ; 10 décembre
1969 et 26 octobre 1972) ; le Rwanda (5 juillet 1973) ; le Niger (15 avril
1974) ; l'Ethiopie (12 septembre 1974) ; Madagascar (18 mai 1972 et
11 février 1975) ; Tchad (13 avril 1975) ; le Nigeria (14 janvier 1966,
26 juilletl966 et29juilletl975).

SUSCITONS LE DIALOGUE !
Le droit à la paresse : c'est ce que réclament, paraît-il, les touristes soviéti-

ques allant passer leurs vacances en Crimée, en Géorgie, sur les bords de la mer
d'Azov ou à Leningrad.

Ils ont de bonnes raisons de rouspéter. Le part i et ses nombreuses organisa-
tions satellites vouées à la propagande culturelle s'évertuent à embrigader les va-
canciers , où qu'ils aillent villégiaturer, les obligeant à assister à des conférences ,
des concerts et des spectacles de tout genre dont un individu normal n'a que
faire lorsqu'il aspire au farniente.

Dans nos pays d'Ouest la circulation des touristes est plus libre et les vacan-
ciers ne sont pas forcément gavés de propagande. Il n'empêche que, lorsqu'ils
s'intéressent aux vestiges du passé formant le cadre de leur lieu de détente, ils
ne trouvent en général dans les guides touristiques disponibles que des exposés
faisant bâiller d'ennui. Du moins la sécheresse des textes de documentation et
leur hermétisme prétentieux ont-ils un pouvoir soporifique non négligeable lors-
qu'on a besoin d'un repos complet.

Au lieu de s'astreindre à isoler le vacancier dans le passé historique, artisti-
que, architectural et guerrier, ce qui équivaut à une évasion à reculons, nos ma-
nuels, dépliants, prospectus et guides touristiques feraient bien, également, d'é-
clairer les visiteurs sur les institutions, les mœurs et coutumes actuelles, sur l'é-
ventail politique d'une région ou d'une ville, sur leurs performances industrielles,
commerciales et artisanales, sur les hommes et les femmes qui tiennent le haut
du pavé, qui font marcher les affaires et qui rendent d'éminents services à la
population.

Etre véritablement en vacances, n'est-ce pas aussi engager le dialogue, active-
ment, avec les habitants de l'endroit où l'on va résider pendant deux ou trois se-
maines ? N'est-ce pas se réjouir d'un brin de causette avec les citoyens de lo-
calités que l'on traverse ? Pour les myriades qui parcourent la Suisse chaque an-
née, ce petit pays qui a tant de choses à dire sur la façon admirable dont il a
réussi à préserver la paix , la tranquillité et un certain bonheur, n'est hélas trop
souvent qu'une belle vitrine à laquelle s'arrête et meurt le monologue du passant
étranger. R. A.

Mode: des jupes souples de Dior
aux folles audaces de Courrèges
PARIS (AP). — Chez Dior,

pour cet hiver, la recherche est
surtout dans les tissus. Les jupes
ne sont pas très vastes, mais ont
peut-être plus de souplesse que
dans les autres maisons. Les robes
du soir sont accompagnées de car-

Dlor a prévu cette silhouette pour
affronter la mauvaise saison

(Téléphoto AP)

rés ou de châles de même tissu.
Les manteaux ont des capuchons,
les anoraks aussi.

Les coloris sont « végétaux » :
vert lichen, écorce, vert vi f ,  roux.
Bien entendu, il y a là ' aussi du
noir.

Courrèges affirm e que chez lui
le sport n'est plus sport , « mais
qu'il annonce l'évolution du style
du vêtement ». Le style décontrac-
té de ses mannequins semble bien
le confirmer. Ils sont à l'aise dans
des collants de toutes formes et
de toutes couleurs. Si la combi-
naison ne descend pas à la che-
ville, c'est un mini-collant ou une
grosse chaussette qui grimpe sur
la jambe et parfois , dépassant le
genou , va jusqu 'à mi-cuisse.

Chez Courrèges, c'est la fê te  de
la couleur : l'orange, le vert, le
rouge éclatent sur les ensembles
sports à cagoule.

La longueur ? A cela, le cou-
turier répond « la longueur ne
compte plus chez Courrèges... ».

Il y a donc pour le jour des ro-
bes de petites filles , parfois cou-
lissées. Mais le soir, la robe va
au sol. Large, transparente en
mousseline ou en organza , elle ne
cache rien, car celle qui la porte
est absolument nue en dessous.
Pour sauvegarder la pudeur, la ro-
be est vaste, donc assez loin du
corps. C'est le cas pour la robe
de mariée.

Chez Jacques Esterel, Christian
Léandre Ganga a créé ce qu 'il ap-

pelle des « multi-temps » : ce sont
des ensembles comportant par
exemple une robe de lainage droi-
te mais souple. Par-dessus, on par-
ie un manteau sans manches as-
sorti, réalisé en fourru re, ou en
tissu matelassé. C'est en quelque
sorte une pelisse. Et au-dessus
vient le manteau — de même tis-
su que la robe — qui est coup é
dans un tissu très léger. Cela per-
met de mettre un ou deux man-
teaux selon la température. C'est
une fois  encore le système des « pe-
lures » de l'oignon.

Ces « mulli temps » comprennent
parfois  des « knickers » portés avec
une tunique.

Même les robes du soir chez
Esterel sont parfois matelassées.
Les couleurs utilisées sont douces :
beige, miel, cannelle, rouge, bleu
et tous les violacés.

Philippe Venet a voulu rénover
le manteau : il présente donc de
grandes capes et des manteaux qui
s'enroulent et se ferment dans le
dos. Sous ces vêtements, les tail-
leurs ont des jupes droites, des
vestes munies de deux poches bas-
ses. Les manteaux sont gais : verts,
rouges. Il y a quelques robes im-
primées .

Chez tous les couturiers, une
tendance se pr écise : les épaules
prennent de l'importance, les man-
ches sont travaillées, gonflées , fron-
cées, plissées. Par contre, la jupe
devient de plus en plus étroite et
collante.

Isabel isolée
LES IDEES ET LES FAITS

Alors, que le Brésil, gouverné par le
président Geisel, qui a admis un parti
d'opposition connaît, depuis sa révolu-
tion nationale de 1964, une ère de
prospérité, la République argentine,
second pays de l'Amérique du Sud, est
revenue, comme on l'a dit, en quelque
sorte au point zéro, dès 1955, date de
la chute de Juan Peron. Les militaires
qui ont dirigé le pays près de deux
décennies s'y sont si mal pris que l'é-
conomie s'est complètement délabrée
au grand dam des couches les plus
déshéritées de la population. C'est
pourquoi le justicialisme ou doctrine
péroniste n'a cessé d'être un très fort
courant populaire durant l'inter-règne.

Le justicialisme est un mouvement
de caractère typiquement argentin. On
l'a comparé parfois au fascisme, mais
c 'était au fascisme corporatif des dé-
buts avant que Mussolini ne tombe par
mégalomanie dans une dictature
forcenée, dans l'impérialisme et dans
les rets d'Hitler. Le péronisme s'ap-
puyait, quant à lui, sur la puissante
CGT qui lui était entièrement dévouée.
Il favorisa grandement la classe popu-
laire. Cela était possible, quant au
temps de la guerre et de l'immédiat
après-guerre, l'Argentine était large-
ment exportatrice. Vint le moment où
les caisses furent vides. La triple
alliance de la bourgeoisie qui criait à
la démagogie, de l'armée mécontente
d'être tenue à l'écart et des Etats-Unis
dont Peron cherchait à limiter l'in-
fluence, entraînèrent la chute et l'exil
du dictateur à Madrid.

Quand il rentra à Buenos-Aires en
1973, plébiscité par le peuple, on dut
convenir qu'octogénaire, peu au cou-
rant de ce qui s'était passé dans son
pays pendant sa longue absence, il
n'était plus l'homme capable de re-
dresser la nation où l'inflation et la
hausse des prix avaient pris un rythme
incroyable. Au demeurant, il mourut un
an à peine après son retour au pou-
voir. Sa troisième femme, Isabel, qui
était vice-présidente, assume la prési-
dence. Malgré son courage et sa
bonne volonté, elle ne rappelle en rien,
chez les Argentins, le souvenir d'Evita,
la reine des « descamisados ». Elle
s'entoura, à la Maison rose, siège du
gouvernement, d'hommes considérés
comme « droitiers », en particulier de
son confident, Lopez Rega, ministre
par surcroît du bien-être social.

Mais comme l'inflation s'amplifiait
encore, que les prix ne cessaient de
grimper tandis que le gouvernement
cherchait à bloquer les salaires, le dé-
sordre continua à s'installer dans le
pays. Innombrables furent les attentats
et les enlèvements commis par le révo-
lutionnaire Montoneros. Ce qui pis
est, le justicialisme se partagea en
deux. L'aile gauche déclencha des
grèves qui aggravèrent encore la situa-
tion. Mme Peron lâcha du lest en ren-
voyant Lopez-Rega et son ministre de
l'économie, Rodrigo, lui aussi discrédi-
té ; mais elle se sent isolée. Il lui sera
difficile de remonter la pente en re-
constituant l'union péroniste. De plus,
cette jeune femme, si tenace soit-elle!
ne semble pas avoir eu la formation
politique nécessaire pour affronter un
si grand tumulte. Elle ne saurait pas
non plus s'appuyer sur l'armée puisque
les Argentins ne veulent pas de sa
dictature.

D'aucuns se demandent pourquoi
l'Amérique latine a toujours été la
terre traditionnelle des putschs et des
coups d'Etat. A cette question M. J.-
M. Dufour bon connaisseur de l'hémis-
phère sud, répond dans « Itinéraire »
de manière judicieuse. Depuis leur é-
mancipation au début du siècle der-
nier, les peuples latino-américains onl
été coupés de leur branche hispani-
que. L'Amérique du Nord leur a impo-
sé son système anglo-saxon : présiden-
tialiste et parlementariste, impropre à
l'usage des Méridionaux.

René BRAICHET

Alors qu'il participait à la réunion de l'OUÀ

PARIS (AP). — Alors qu'il participait à Kampala à la confé rence au sommet de l'Organisation de l'unité africaine (OUA),
le général Gowon, chef de l'Etat nigérian, a été renversé mardi par un coup d'Etat militaire dirigé par le colonel
Garba, a annoncé radio-Lagos.

Amin, puis il a de nouveau quitté
la salle de conférence avant la fin
de la séance. II a regagné l'hôtel du
Nil où sont descendus les chefs
d'Etat.

Les délégués ont semblé
accueillir la nouvelle du putsch
avec un certain étonnement. Ancien
président de l'OUA le général Go-
won avait prononcé lundi soir de-
vant les participants à la conférence
un discours sur les responsabilités
des chefs d'Etat africains.

Selon des sources informées, le
général Gowon avait été en contact
avec Lagos lundi soir, mais il n'a-
vait alors reçu aucune information
laissant présager une rébellion.

Avant de se rendre en Ouganda,
le général avait pris la précaution
d'envoyer sa famille à Londres, se-
lon des sources informées. D'après
des diplomates, le général Gowon
suspectait des membres de son gou-
vernement de comploter pour le
renverser. De mêmes sources, on
révèle qu'il avait convoqué le colo-
nel Garba pour lui demander des
explications, mais celui-ci lui avait
assuré qu'aucun complot n'était
monté contre lui.

Selon ces diplomates, le général
Gowon avait alors dit au chef de
sa garde : « Si vous complotez,
prenez-en vous même toute la res-
ponsabilité et qu'il n'y ait pas d'ef-
fusion de sang. Je dois aller à
Kampala de toute façon ».

Le gênerai Gowon « a cesse d'exer-
cer le pouvoir » à cause de ce qui
est arrivé ces derniers mois, a-t-elle
indiqué sans autre précisions.

La radio a indiqué que le putsch
s'est déroulé sans effusion de sang.
Elle a demandé aux Nigérians de
respecter la loi sous peine d'être
abattus. Les nouvelles autorités ont
imposé un couvre-feu entre le cré-
puscule et l'aube, elles ont fermé
les frontières et les aéroports du
pays, ont coupé les télécommunica-
tions avec le monde extérieur, et
ont interdit la circulation automobi-
le des particuliers a annoncé Radio-
Lagos. Elle a ajouté que les Nigé-
rians étaient toutefois autorisés à se
rendre à leur travail.

A Kampala, la séance du
« sommet » de l'OUA a été suspen-
due pendant plusieurs heures après
que les chefs d'Etat présents eurent
pris connaissance de la nouvelle du
coup d'Etat.

Arrivé avec une demi-heure de
retard à la séance de la matinée, le
général Gowon a commencé par
quitter son siège pour aller s'entre-
tenir brièvement avec le maréchal
Idi Amin Dada, chef de l'Etat ou-
gandais et président de la conféren-
ce, sans doute pour le mettre au
courant. Il a ensuite regagné sa pla-
ce avant de s'absenter une demi-
heure.

A son retour, il a eu un deuxiè-
me entretien avec le maréchal

LE GENERAL GOWON
ESI RENVERSE PAR

L'ARMEE DO NIGERIA

Giscard d'Estaing: la France doit
changer de cap économique
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Consommation d électricité à Saint-Biaise:
augmentation troublante dans un quartier

De notre correspondant :
Y a-t-il une affaire d'électricité à

Saint-Biaise ? Est-il vrai que 400 abon-
nés — plus du quart de tous — au ser-
vice communal d'électricité ont récem-
ment marqué leur mécontentement au
moment où ils ont reçu leur facture se-
mestrielle d'électricité ?

Il faut , d'emblée, affirmer qu'il n'y a
pas d'affaire de tarif comme dans la
commune voisine d'Hauterive à
l'époque. Pourtant, certains faits sont
troublants. L'administration communale
qui assure la facturation est elle-même
étonnée.

C'est, en particulier, dans le quartier
des Perrières et, notamment, dans l'im-
meuble PAT de quelque 80 logements
que des propriétaires d'appartement ont
été surpris d'avoir consommé plus d'un
tiers de courant — parfois plus — pen-
dant les six premiers mois de l'année

1975 que durant la même période de
1974. Pour eux, cette hausse de la con-
sommation ne s'explique pas par la
mise en service de machines et d'appa-
reils nouveaux.

Quant à la commune, qui achète tout
son courant à l'Electricité neuchâteloise
S.A., on constate globalement, pour le
premier semestre 1975, 143 000 kw/h
d'énergie de nuit et 34 000 kw/h d'éner-
gie de jour de plus achetés que pendant
celui de 1974. Pour la commune donc,
un surcroît d'électricité a été livré aux
abonnés et consommés par eux.

COMPTEUR TÉMOIN
« Lorsqu'un abonné a le sentiment

qu'il consomme moins d'électricité qu 'il
n'en utilise, affirme l'administrateur
communal, M. Jean-Pierre Bettone,
nous faisons poser un second compteur
qui jour le rôle de compteur-témoin. Il
permet de détecter si le premier a une
défaillance ou si c'est l'abonné qui a
une mauvaise intuition ».

En fait , les réclamations d'abonnés
dans les administrations communales ne
sont pas inhabituelles. D'aucuns ne pen-
sent plus aux chauffages électriques
d'appoint qui ont fonctionné pendant un
certain nombre d'heures, au
remplacement du poste de TV noir et
blanc par un poste couleurs qui
consomme plus.

Il y a même, dit-on à Saint-Biaise,
voilà quelque mois, une abonnée qui
était venu se plaindre du coût élevé de
sa facture d'électricité. Appelée à con-
trôler de plus près l'emploi de sa cuisi-
nière, elle a reconnu qu'il fallait 4 kw/h
à 17 centimes pour cuire un œuf. Plus
de deux fois le coût de l'œuf lui-même !

Pour les responsables de l'électricité
de Saint-Biaise, il convient d'attendre
les indications données par les comp-
teurs-témoins au cours du second
semestre de 1975 pour pouvoir détermi-
ner si vraiment des compteurs jouent de
mauvaises farces à des abonnés.

Le bois, matière première précieuse
pour lu protection de l'environnement

Comparable à l'eau en tant qu'élé-
ment naturel, le bois est notre unique
matière première qui se renouvelle
continuellement, à condition de recevoir
les soins nécessaires dans le cadre d'une
économie forestière adéquate. C'est un
facteur important dans le contexte de la
raréfaction générale des matières pre-
mières. Pour croître, les arbres n'ont pas
besoin d'énergie technique. Ils livrent de
l'oxygène qui est un sous-produit bien-
venu.

Par la force des choses, la sylvicul-
ture et l'industrie du bois sont devenues
de bons partenaires. Compte tenu d'une
croissance annuelle de bois de 5 mil-
lions de m3, 3,7 millions de m3 seule-
ment sont enlevés à nos forêts. Cette
quantité de bois, sous forme de sciages,
bois de trituration et bois de feu, couvre
70 % des besoins de l'industrie du bois,
qui se voit obligée d'importer ce qui lui
manque. Dans ces conditions, la vente
du bois indigène semble assurée. Pour-
tant, le baromètre du marché des bois

est exposé à de fortes fluctuations et
dépend de la bonne volonté du
consommateur. De nombreux autres
produits font une énorme concurrence
au bois massif et aux panneaux dérivés.
Les consommateurs ont l'embarras du
choix et les perspectives sont assez pes-
simistes dans le secteur de la construc-
tion. Au vu de ce qui procède, on ne
saurait parler de conditions optimales
pour assurer le marché des bois à
l'avenir. Qui peut garantir le succès des
ventes à une branche économique qui
doit compter avec des périodes de
production allant de 100 à 200 ans.

L'encouragement de l'utilisation du
bois n'est donc pas seulement le problème
numéro un de la sylviculture, de l'arti-
sanat et de l'industrie du bois ; il
concerne bien plus l'ensemble de notre
économie nationale. L'utilisation du bois
constitue la base d'existence d'une sylvi-
culture soignée, travaillant à longue
échéance et assurant ainsi les fonctions
sociales qui incombent aux forêts.
L'utilisation du bois est un service rendu
à nos forêts, un service dont notre
société a besoin pour sauvegarder et
améliorer son espace vital.

«La Tamponne »
pour deux jours

GORGIER

La radio romande et son joyeux va-
gon estival « La Tamponne » seront sta-
tionnés, aujourd hui et demain, en gare
de Gorgier - Saint-Aubin.

Toute l'équipe sera là dès 8 h 20 déjà
et s'en ira ailleurs demain à 17 h 25.

De Gorgier, les émissions auront lieu
entre midi et 14 heures sur les ondes, le
Littoral neuchâtelois d'Auvernier à
Vaumarcus... dans une série de reporta-
ges, enquêtes, entretiens aussi pittores-
ques que possible.

Loterie romande
Le gros lot de la Loterie Romande

est toujours très important , et les autres
lots ne sont pas négligeables non plus.
Ils vous aideront à combler les dépenses
occasionnées par les vacance. Le tirage
aura lieu le 2 août à Chancy (Genève).
Pour vous ce sera la fête familiale
après la Fête nationale et la fête tout
simplement pour les institutions roman-
des d'entraide à qui la Loterie verse la
totalité de ses bénéfices. Pensez-y !

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel 29 juillet

1975. — Température : Moyenne 19,9 ;
min. : 13,5 ; max. : 27,4. Baromètre :
Moyenne : 722.0. Vent dominant : Di-
rection : est, nord-est. Force : faible
jusqu 'à 9 h 30, ensuite sud, sud-est,
calme à faible. Etat du ciel : clair,
légèrement nuageux jusqu 'à 14 heures ;
ensuite nuageux à très nuageux.

Niveau du lac au 29 juillet : 429,40
Température de l'eau au 29 juillet : 21 °

Prévisions météorologiques. — Beau
temps. Foyers orageux isolés le soir.
Situation générale : une faible crête de
haute pression se maintient du Proche-
Atlantique aux Alpes. La tendance aux
orages locaux s'atténuera demain.

La rédaction de la Feuille d'avis de
Neuchâtel n'est pas responsable
des lettres et documents qui lui
sont adressés; elle ne se charge
pas de les renvoyer aux expédi-
teurs.
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NE XAMAX - LILLE
Ire division française

à 18 h 15
Neuchâtel Xamax - Lille

match des réserves
LOCATION D'AVANCE

Wagons-Lits - COOK
Sport Service - DELLEY

, cartes de membres valables

Fr. 3.30 par millimètre de hauteur
Réception des ordres : jusqu'à 22 heures I

Le comité de la société de secours
mutuels « L'Abeille » a le pénible devoir
de faire part à ses membres du décès de

Monsieur Robert MAIER
membre de la société

La société des fonctionnaires de la
Ville de Neuchâtel a le pénible devoir
d'annoncer le décès de

Monsieur Robert MAIER
membre actif

Pouf'les obsèques,1 prière 'de se référer
à l'avis de la famille.

Réception des ordres : jusqu'à 22 heure*

Monsieur et Madame Walter Fûrst-
Anthamatten, Walter, Frank et Carole, à
Métier-Vully ;

Madame et Monsieur Walter Burgdor-
fer-Furst, Thomas, Ralph, et Renate, à
Yverdon,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Monsieur

Walter FURST-MAEDER
leur cher père, beau-père, grand-père,
oncle, parent et ami que Dieu a repris à
Lui le 28 juillet 1975 dans sa 83me
année.

Le soir étant venu, Jésus dit :
« Passons sur l'autre rive ».

Marc 4: 35.

L'ensevelissement aura lieu à Lu-
gnorre, le vendredi 1er août 1975.

Culte à l'église de Môtier-Vully, à
13 h 30.

Domicile mortuaire : Môtier.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur Gaston Sandoz-Despland, à
La Coudre ;

Monsieur et Madame Roland Sandoz-
Ryter, et leurs enfants Roger et Mo-
nique, à La Coudre ;

Mademoiselle Blanche Despland , à
Marin ;

Monsieur et Madame Marcel Pella-
ton-Sandoz, à Colombier, leurs enfants
et petits-enfants, au Landeron ;

Monsieur Auguste Sandoz et
Madame Yvonne Gretillat , à Haute-

rive,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de

Madame Gaston SANDOZ
née Berthe DESPLAND

leur chère épouse, maman, belle-ma-
man , grand-maman, sœur, belle-sœur,
tante, cousine, parente et amie enlevée à
leur tendre affection dans sa 71me année
après une pénible maladie vaillamment
supportée.

2000 Neuchâtel , le 29 juillet 1975.
(Dîme 98)

Je suis le chemin, la vérité et
la vie ; personne ne vient au Père
que par moi.

Jean 14: 6.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel,
jeudi 31 juillet.

Culte à la chapelle du crématoire, à
14 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du
cimetière de Beauregard.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

L'administration et la direction de la
Société coopérative Migros Neuchâtel
ont la tristesse de faire part du décès de

Monsieur

Charles-Emile GUYOT
membre du comité coopératif

'Pour les obsèques, prière de consulter
l'avis de la famille.

Le Club de belote de Neuchâtel a le
regret de faire part du décès de

Monsieur Robert MAIER
membre de la société

FAN-L'EXPRESS
Service des abonnés

4, rue Saint-Maurice , 2001 Neuchâtel

Je souscris un abonnement « Spécial-vacances »
à l'adresse suivante :

NOM PRÉNOM 

Hôtel, pension, etc.

No et rue 

LOCALITÉ No postal 

Pays Dpt-Province 

pendant la période du au

* Paiement à votre bureau * Facturer à mon retour de vacances

(* Souligner ce qui convient)

Domicile pour le paiement :

NOM, PRÉNOM : 

No et RUE 

LOCALITÉ No postal

Tarif d'envoi par jour :
Suisse : 45 c. le numéro

Etranger : 65 c. »
(avion : se renseigner à notre bureau)

^- 
Ce bulletin n'est pas valable pour un changement d'adresse. É̂

Coop Neuchâtel
engage
1 garçon
de maison
1 garçon
d'office
Cité universitaire
Tél. 24 68 05

A Neuchâtel e* dans la région

Attention aux
feux d'artifice

wmm m̂mMmmmm

Civique année, des incendies sont
allumés lors de la fête  nationale.
Chaque fois , des personnes sont bles-
sées. Nemo ne rép étera jamais assez
qu'il faut  éviter toute négligence
dans le maniement des feux d'artifi-
ces. Nemo se fait  l'écho du Centre
d'info rmation pour la préventio n des
incendies qui invite chacun à obser-
ver les règles de prudence élémen-
taire qui suivent :

— Lire à temps et observer le
mode d'emploi du feu d'artifice. Au-
cun feu ne doit en principe être al-
lumé à l'intérieur d'immeubles, à
proximité des hôpitaux, d'habita-
tions, de fermes, de granges, de
champs de céréales, à la lisière des
forêts, ni près de personnes assem-
blées. Il en va de même des feux du
1er Août.

— Lors de l'allumage, ne prendre
en main qu'un seul feu d'artifice , et
déposer les autres à plusieurs mètres
de distance.

— Lorsqu'un feu d'artifice ne part
pas tout de suite attendre au moins
deux ou trois minutes avant de s'en
approcher.

— // ne faut pas déposer entre
les mains d' enfants sans surveillance
des feux d'artifice , ou des allumettes.

En observant ces conseils, la
population évitera ainsi qu'une fête
qui doit se dérouler dans la joie ne
tourne au drame. NEMO

Raymond et Huguette
DEVAUX-SCHAFEITEL ont la joi e
d'annoncer la naissance de

Lynn-Aurore
le 29 juillet 1975

Maternité Pourtalès Parcs 78
Neuchâtel 2000 Neuchâtel

Etat civil de Neuchâtel
Naissances. — 18 juillet Gilomen,

Erik, fils de Daniel-Eric, dessinateur,
Neuchâtel, et de Viviane-Myrielle, née
Graf. 19 Raineri, Antonio-Davide, fils
de Giovanni-Antonio, tourneur, Neuchâ-
tel, et de Giuseppa, née DiGerlando.
24 Marcozzi, Manfredo, fils de Giovan-
ni, conducteur, Neuchâtel, et de Nives,
née Gambarati. 25 Lopez, Miguel-Angel,
fils d'Antonio, manœuvre, Neuchâtel, et
de Gregoria, née Gallardo. 26. Walter,
Sarah, fille de Samuel, technicien, Wor-
ben, et de Joselyne, née Glauser. 27.
Morard, Antome-Giatjder-fils -de -Philip-
pe, employé de bureau, Boudry, et de
Graziella , née Pisano.

Publications de mariage. — 25 juillet
Riedi, Martial-Edouard, ingénieur, Neu-
châtel, et Huwiler, Martine-Rose, Genè-
ve. 28 Kettiger, Jean-Pierre, monteur
électricien, Colombier, et Clottu, Anne-
Lise, Gorgier ; Zbinden, Eduard , étu-
diant , et Londono, Maria del Rosario,
les deux à Zurich ; Barras, Georges-
Henri, comptable, et Petermann, Moni-
que-Marie-Denise, les deux à Basse-
court.

Mariage célébré. — 25 juillet Pitte-
loud, Antoine-André, employé CFF, Bô-
le, et Giorgis, Chantai-Pauline, Neuchâ-
tel en fait et en droit.

Décès. — 28 juillet Maier, Robert-
Frédéric, né en 1916, mécanicien, Neu-
châtel, époux de Madeleine-Germaine,
née Inaebnit.

Madame Roger Kurth-Hiither , à Co-
lombier ;

Mademoiselle Georgette Hiither , à
Chesières ;

Madame Germaine Kurth , à Colom-
bier ;

Les enfants et petits-enfants de feu
Emile Kurth ;

Les enfants et petits-enfants de feu
Guillaume Hiither ,

ainsi que les familles parentes et
alliées ,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Monsieur Roger KURTH
leur cher époux , beau-frère, oncle, cou-
sin , parent et ami, que Dieu a repris à
Lui, dans sa 75me année.

2013 Colombier, le 29 juillet 1975.
(Rue Haute 9)

C'est dans le calme
et la confiance que sera votre
force.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel,
vendredi 1er août.

Culte à la chapelle du crématoire, à
10 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

t
Les parents et amis,
ont le chagrin de faire part du décès

de

Monsieur Joseph JAQUET
leur cher cousin , parent et ami, enlevé à
leur affection, dans sa 76me année, après
une longue maladie, muni des saints
sacrements de l'Eglise.

2003 Neuchâtel, le 29 juillet 1975.
(Perrière 6)

La messe de sépulture sera célébrée en
l'église catholique de Peseux, vendredi
1er août à 8 heures.

L'incinération aura lieu au crématoire
de Neuchâtel à 9 h.

Domicile mortuaire : pavillon du
cimetière de Beauregard.

R.I.P.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur Fritz Burri ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-

petits-enfants de feu Samuel Burri ;
Les * enfants,' petits-enfants et arrière-

petits-enfants de feu Hans Kocherhans,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de

Madame Fritz BURRI
née Alice KOCHERHANS

leur très chère maman, sœur, belle-sœur,
tante, cousine, parente et amie que Dieu
a rappelée paisiblement à Lui, dans sa
81me année.

2208 Les Hauts-Geneveys,
le 29 juillet 1975.

Venez à moi vous tous qui êtes
fatigués et chargés, je vous don-
nerai- le repos.

Mat. 11: 28.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel
jeudi 31 juillet.

Culte à la chapelle du crématoire à
16 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard , Neuchâtel.

Il ne sera pas envoyé de lettre
de faire part, le présent avis en tenant lieu

Heureux ceux qui procurent la
paix car ils seront appelés fils de
Dieu.

Mathieu 5 : 9.

Monsieur Paul Tschanz ;
Monsieur et Madame Biaise Tschanz-

Aquillon et leurs enfants, à Salavaux ;
Madame et Monsieur Hans Schreyer-

Tschanz et leurs enfants , à Gais ;
Monsieur Eric Tschan-Tschanz et son

fils , à Courtelary ;
Monsieur et Madame René Tschanz-

Guggisberg et leurs enfants, à Ror-
schach ;

Monsieur et Madame Emile Tschanz-
Rollier et leurs enfants, à Lignières ;

Monsieur et Madame Arthur Droz à
Villiers , leurs enfants, petits-enfants et
arrière-petits-enfants,

ainsi que les familles parentes, alliées
et amies,

ont le grand chagrin de faire part du
décès de

Madame Paul TSCHANZ
née Antoinette DROZ

leur très chère et regrettée épouse, mère,
belle-mère, grand-mère, fille, sœur, belle-
sœur, tante, parente et amie que Dieu a
reprise à Lui dans sa 66me année après
une longue maladie.

2523 Les Prés-sur-Lignières,
le 28 juillet 1975.

Jésus lui dit : Je suis la résur-
rection et la vie. Celui qui croit
en moi vivra, quand même il
serait mort.

Jean 11: 25.

L'enterrement aura lieu à Lignières
jeudi 31 juillet

Culte au temple à 14 h 30.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La famille de

Monsieur
Samuel PORCHET

profondément touchée des nombreuses
marques de sympathie et d'affection qui
lui ont été données lors de son grand
deuil et dans l'impossibilité de répondre
personnellement à chaque personne, re-
mercie tous ceux qui ont rendu un der-
nier hommage à leur cher disparu.
La Chaux-de-Fonds, Berne, Neuchâtel,
juilletl975.

Dans l'impossibilité de repondre person-
nellement à toutes les personnes qui les
ont soutenus lors du décès de

Monsieur Gaston NIESS
Monsieur Robert Niess et famille les
prient de trouver ici l'expression de leur
profonde reconnaissance.

Profondément touchée des témoignages
de sympathie et d'affection reçus lors du
décès de

Monsieur Edmond MORA
sa famille remercie très sincèrement
toutes les personnes de la part qu'elles
ont prise à sa douloureuse épreuve, par
leur présence, leurs dons, leurs messages
de condoléances et leurs envois de cou-
ronnes et de fleurs.
Elle les prie de trouver ici l'expression
de sa profonde reconnaissance.
Un merci tout spécial à Monsieur le
docteur François Bovet, à Neuchâtel.
Neuchâtel , juillet 1975.

Durement éprouvée, la famille de

Madame
Gilbert OPPLIGER

remercie sincèrement toutes les per-
sonnes qui ont pris part à son grand
chagrin. Leur présence, leurs messages,
leurs envois de fleurs ou leurs dons ont
été pour elle d'un précieux réconfort et
la preuve de toute l'estime qu'elles por-
taient à sa chère disparue.
Les Vieux-Prés, juillet 1975.

La famille de

Monsieur
Gérard LAEDERACH

remercie sincèrement toutes les per-
sonnes qui , par leur présence, leurs
messages, leurs dons ou leurs envois de
fleurs , ont pris part à son grand deuil.
Neuchâtel , juillet 1975.
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Les parents, amis et connaissances de

Monsieur Eugène DOES
sont informés de son décès, survenu le
28 juillet 1975, à l'âge de 84 ans.

L'incinération aura lieu jeudi 31 juillet.
Culte à la chapelle du crématoire , à

15 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard .

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité central de la Société péda-
gogique neuchâteloise a le chagrin d'an-
noncer le décès, survenu après une
longue maladie, de

Monsieur

Charles-Emile GUYOT
instituteur , membre d'honneur de la
SPN.

Les membres du corps enseignant
garderont de celui qui fut leur digne
porte-parole dans le film « Quand nous
étions petits enfants », un souvenir ému
et reconnaissant.

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

On demande

JEUNES VENDEURS
pour les insignes du 1er Août.

prime :10 c. par insigne
Se présenter le mercredi 30 juillet
à 8 h 30 au colïège des Terreaux-
Sud, salle 202.

©La 
C.G.A.P.

garantit l'avenir
do vos enfants

Tél. (038) 25 49 92 Neuchâtel
Agent général : Chs Robert

LE LANDERON

Au volant d'une auto, M. G. C. de
Bure, circulait sur la route Le Lande-
ron - Cressier, hier vers 16 h 15. Au
carrefour Lignières - Chules, son véhi-
cule tamponna l'arrière d'une voiture
conduite par M. R. V. de Bienne, à
l'arrêt dans une file de véhicules.
Dégâts.

Tamponnement

ROCHEFORT

Un jeune homme de Rochefort, Jean-
Pierre Renaud a accompli ses neuf
années de scolarité obligatoire sans une
seule heure d'absence. Le fait mérite d'ê-
tre signalé.

Neuf ans d'école
sans une seule absence



Le faux témoignage ne paie pas :
condamné pour avoir rendu service !

Au tribunal de police du district de Neuchâtel

A chaque fois qu'il instruit une affai-
re pénale , le juge rend attentif les té-
moins venus déposer qu 'ils sont tenus
de répondre conformément à la vérité
aux questions qui leur sont posées, le
faux témoignage étant sévèremenl
puni. Devant les tribunaux, le président
répète ces commandements à tous les
témoins, inlassablement.

De ces conseils, R. M., de Boudevil-
liers, n'a eu cure. Entendu en qualité de
témoin par le juge d'instruction dans le
cadre d'une procédure pénale, R. M. a
affirmé qu 'il n 'avait jamais vendu une
arme à feu à un tiers à qui on repro-
chait plusieurs délits. Or, quelque
temps plus tard , il se révéla que R. M
avait bel et bien cédé un pistolet à un
ami en échange d'une ... moto !

Prévenu de faux témoignage , R. M.
était donc renvoyé hier devant le tribu-
nal de police du district de Neuchâtel ,
présidé par Mlle Geneviève Fiala , assis-
tée de Mme E. Bercher qui assumait les
fonctions de greffier.

POUR RENDRE SERVICE
— C'était pour rendre service à un

copain... Et , de toute façon , en niant
l'évidence, je n 'accusais et n'accablais
personne !

R. M. tenta bien hier d'expliquer son
point de vue. Mais le tribunal ne se fit
pas faute de lui rappeler que vis à vis
de la justice , la vérité était préférable
aux menus services.

— Et d'ailleurs , lui fit remarquer la

présidente , vous aurez peut-être un jour
besoin vous-même d'un témoin pour
vous disculper. Quelle serait votre réac-
tion si celui-ci déformait ou masquait la
vérité ?

Le prévenu admettant finalement les
faits et renonçant à faire entendre des...
témoins de moralité, le tribunal l'a con-
damné , pour faux témoignage, à 15
jours d'emprisonnement avec sursis du-
rant deux ans. R. M s'acquittera égale-
ment de 30 fr. de frais de justice.

VIOLENCE DANS UN CABARET
J. S. a usé de violence envers une

danseuse qui exécutait son numéro sur
la piste d'un cabaret du chef-lieu. La
plaignante , dans un français aux accents
chantant et zézeyant d'outre-Atlantique ,
est venue expliquer hier devant le tribu-
nal qu 'elle avait eu très peur et qu'elle
n'admettait pas qu 'on lui manque ainsi
de respect , raisons pour lesquelles elle a
confirm é sa plainte.

Aussi , par défaut , J. S. a-t-il été con-
damné selon les réquisitions du ministè-
re public , soit à 100 fr d'amende et au
paiement de 30 fr de frais pour voies de
fait.

UN LOTO « INTERDIT »
Chargé de l'organisation d'un loto

pour le compte de son groupement,
P. S. président d'une société sportive de
Fribourg, a fait publier dans notre jour-
nal une annonce pour un loto super-ra-
pide, doté notamment de lots en carnet

d'épargne. Or, dans notre canton , une
telle publicité pour des lots en argent
est formellement interdite par les
autorités compétentes.

Le ministère public a d'ailleurs fait
opposition à cette interdiction. D'autres
prévenus ont déjà été jugés pour cette
infraction à la loi fédérale sur les lo-
teries et paris professionnels mais un re-
cours est pendant devant la Cour de
cassation pénale du canton. Comme cel-
le-ci n 'a pas encore rendu son verdict
en la matière, P. S. qui faisait défaut
hier n 'a pas été jugé , le tribunal atten-
dant la décision de la Cour pour se
prononcer.

LA BOUTEILLE À ENCRE
Enfi n , deux histoires très, très em-

brouillées, où il était question d'abus
de confiance , d'infraction à la LCR et à
l'OCR d'une part , de violation d'une
obligation d'entretien , d'infraction à
l'AVS et à son règlement d'application
et de fraude dans la saisie d'autre part ,
ont longuement retenu l'attention du
tribunal. Finalement , comme les parties
ont exprimé le désir d'administrer d'au-
tres preuves pour étayer leurs alléga-
tions , les causes ont été suspendues pro-
visoirement. J. N.

« Le rossignol de Sibérie », film d'André Paratte consacré aux frères Jacot, les fameux luthiers des Bayards.

Le cinéma neuchâtelois existe bel et bien !
Cinéma neuchâtelois. Le term e peut

paraître étrange au profane et fera peut-
être sourire le cinéphile féru de cinéma-
tographies étrangères. En fait , en ce
pays, plus encore qu'en aucun autre , on
regard e avec une méfiance non déguisée
tout ce qui se crée et ce qui se fait.
Point de salut pour tout ce qui n'a pas
eu l'« imprimatur » de Paris. Le Suisse
romand est ainsi fait qu 'il a toujours eu
le regard dirigé vers la France pour les
affaires culturelles.

Pour le cinéma, cela est encore plus
vrai que pour tout autre art. Il n'est pas
question ici de rappeler les innom-
brables échecs du cinéma suisse et de
ses multiples naissances avortées. Mais
on ne peut ignorer ce que l'on a appelé
le « nouveau cinéma suisse » si l'on veut
situer un peu mieux le cinéma neuchâ-
telois.

APRÈS L'ENGOUEMENT
Depuis lors , l'engouement est retom-

bé, le cinéma suisse est rentré dans le
rang de la mode. L'argent se faisant ra-
re par ailleurs , on peut considérer le
phénomène avec le recul nécessaire. Au-
tant dire que le cinéma neuchâtelois eut
la part congrue dans cet enthousiasme
qui ne dura guère plus qu 'un feu de
paille. Il faut aussi dire qu'il ne fut pas
le seul et que les grands centres urbains
furent les seuls à partager le gâteau.
Encore qu 'une sourde rivalité eût animé
les Alémaniques contre les Romands en
raison du succès de ces derniers.

Et pourtant , si l'on prend le soin d'a-
bandonner les jumelles de la superficiâ-
lité, on découvre que le cinéma neuchâ-
telois mérite un intérêt soutenu. On s'a-
perçoit en effet que les Neuchâtelois
ont joué un rôle non négligeable dans
l'essor du nouveau cinéma suisse. Alors
que Tanner et Goretta en étaient encore
à faire leurs premiers pas, le Chaux-de-
Fonnier Henry Brandt réalisait un ou-
vrage solide « Quand nous étions petits
enfants », sans doute sa meilleure œuvre
avec les courts-métrages pour
l'Exposition nationale suisse de 1964,
dont notamment « La course au bon-
heur ». La voie était désormais tracée ,
tout au moins pour le cinéma : la voie
du film de fiction tourné sans apprêts
dans la vie quotidienne , posant les ques-
tions vitales, sans vouloir imposer de
réponse unilatérale.

Le « Groupe des 5 », de Genève de-
vait reprendre le flambeau , alors que
Brandt retournait à ses premières
amours ethnographiques en tournant
« La Chronique de la planète bleue »
qui ne tint pas ses promesses. Dès lors,
le canton de Neuchâtel repri t une place
marginale dans le développement du ci-
néma suisse contemporain , place qui
n'est nullement négligeable et bien au
contraire originale en quelque sorte.

LES PRÉCURSEURS
C'est ce rôle particulier qu'ont tenté

d'approcher de manière fort sensible les
auteurs du dernier cahier de la « Revue
neuchâteloise », tout entier consacré au
cinéma neuchâtelois. Initiative heureuse,
car elle témoigne de l'intérêt que l'on
accord e enfin au septième art et en par-
ticulier aux réalisations de ce canton.
En outre , ce cahier a le mérite de rap-
peler l'importance des précurseurs et les
tentatives de la nouvelle génération.

Hormis Brandt, dont le rôle fut pré-
pondérant , il faut citer parmi les pré-
curseurs , le Loclois André Paratte dont
la démarche est attachante. Sans comp-
ter plusieurs films de commande, on se
souvient notamment du « Rossignol de
Sibérie » consacré aux frères Jacot, les
célèbres luthiers des Bayards , et de sa
sensible approche des paysages
jurassiens dans « La grande forêt ». En-
expérimentaux du peintre Bauermeister ,
assité de Charles-André Voser.

LA RELÈVE
Chez les jeunes cinéastes neuchâtel ois ,

on relève le nom de Jacques Sandoz
dont les premiers films s'apparentaient
assez étroitement au « nouveau cinéma
suisse ». Mais il a bien vite viré de bord
pour se consacrer à d'autres activités,
en épousant notamment les conceptions
spirituelles du Guru Maharaji.

Plus intéressants et plus prometteur *
aussi sont les représentants de la toute
nouvelle génération. L'enseignement du
cinéma au niveau secondaire et gymna-
sial introduit depuis quelques années a
donné des résultats réjouissants. U faut
dire que le travail accompli au
Gymnase de Neuchâtel est remarquable
et qu 'il a permis à plusieurs talents de
se révéler. Parmi eux Michel Rodde qui
a tourné entre autre « Le trajet » qui a
obtenu le « Sesterce d'or » aux rencon-
tres « Cinéma et école » de Nyon en
1974. Laurent Uhler a réalisé durant
son gymnase également, mais seul, un
court métrage qui fut également cou-
ronné d'une distinction à Nyon en 1973.
Depuis lors , il a poursuivi ses études à
la Londonfilmschool où il a réalisé un
court métrage professionnel , « Fin
d'après-midi » de concert avec un autre
fin , dernier ouvrage en date , « Vivre sa

ville », qui recense les multiples activités
de la Métropole horlogère. 11 faut enco-
re inscrire à son actif , ses cours à
option de l'Ecole secondaire et son apti-
tude à éveiller chez les enfants le goût
du cinéma et de la réalisation.

Pour compléter ce bref panorama des
précurseurs, il faut citer le travail pa-
tient de C. Troutot sur les chamois du
Creux-du-Van , les travaux de
commande de Junod et Guéra, les films
Neuchâtelois Alain Klarer. Pour être
complet , il faut encore citer Frédéric
Godet et Alain Mathys, qui ont tous
deux fait leurs premières classes au
gymnase de Neuchâtel. Le premier a
ensuite fait un stage au défunt Ciné-
Journal suisse et le second vient de réa-
liser « Le remplaçant » avec la
participation de Jean-Luc Bideau.

Quant à Pepito del Coso, c'est dans
le cadre des cours à options de l'Ecole
secondaire de La Chaux-de-Fonds qu'il
a tourné un premier court-métrage,
« Anonymat » avec l'aide de C.-A. Voser,
film qui fut sélectionné au récent Festi-
val de Cracovie. Autre Chaux-de-Fon-
nier à faire ses armes dans le cinéma,
mais seul , René Zaslawski, qui en est
déjà à son deuxième film, qui a pour
sujet la Métropole horlogère mais vue
sous un regard « différent » des clichés
officiels.

Enfin, nouveau phénomène, de jeunes
cinéastes vaudois sont venus en terre
neuchâteloise tourner des courts métrages

qui ont retenu l'attention des cinéphiles
lors des rencontres de Soleure.

C'est surtout dans le Jura
neuchâtelois et plus particulièrement
dans la vallée de La Brévine et les
hauts du Val-de-Travers qu'ils ont jeté
leur dévolu. Jean-François Amiguet a
réalisé « Le petit film ordinaire » dans
une ferm e proche de La Brévine, tandis
que Marcel Schupbach , de grands-pa-
rents chaux-de-fonniers d'ailleurs, a
tourné en 1973 « Claire au pays du si-
lence » dans la ferme du Grand-Cachot-
de-Vent. Quant à Michel Bory, il a lui
aussi découvert les rudes beautés du Ju-
ra neuchâtelois , en y plaçant son court
métrage « Deux cœurs » dans le décor
des Cernets au-dessus des Verrières. Son
frère , l'acteur réputé Jean-Marc Bory, a
été séduit à son tour par l'âpreté origi-
nelle de ces terres « du bout du
monde » et a fait un coup d'essai avec
« Accalmie » tourné lui aussi dans une
ferme du Haut-Jura.

On le voit , le destin du cinéma neu-
châtelois est pour l'heure de se confiner
dans le court métrage, faute de moyens
et d'infrastructure. Il n'est pas dit qu'il
n 'ouvre pas ainsi une voie originale
d'un cinéma fortement enraciné au pays
et à la nature qui ont présidé à sa nais-
sance. Un cinéma qui témoigne de l'es-
prit et du caractère des habitants.
Autrement dit un cinéma authentique
qui dépasse le cadre étroit du régiona-
lisme pour toucher à l'universel. Bl. N.

Fête nationale : nouvelle formule dans les Montagnes ?
llllllll Iilll lllll iiliBII

Comme chaque année, la manifesta-
tion du 1er Août se déroulera en trois
parties dans la Métropole de l'horloge-
rie. La première cérémonie aura lieu au
parc des Musées et sera dédiée aux
soldats décédés durant le service actif.
En plus de la musique « La Lyre », on
y entendra M. René Nicolet qui pro-
noncera une allocution.

Dans la soirée, le public pourra choi-
sir entre la manifestation « sérieuse » du
parc des sports et celle plus « déten-
due » de Pouillerel. Pour ceux qui se
rendront au parc des sports dont les
portes seront ouvertes dès 20 h, ils en-
tendront tout d'abord la musique « La

Lyre », puis une introduction de M. Re-
naud Biéri , président du comité du
1er Août. Puis à nouveau la musique
reprendra ses droits. Le discours sera
ensuite prononcé par M. Jacques Bé-
guin , conseiller d'Etat, chef du départe-
ment de l'agriculture. Cette allocution
sera suivie de l'interprétation de l'hymne
national puis le traditionnel feu d'arti-
fice sera tiré. Le retour en ville , jus-
qu 'à la place du Marché, se fera en
cortège et aux flambeaux.

Pour ceux qui se rendront à Pouil-
lerel , ils entendront M. Henri Jeanmo-
nod, député. Puis, après le chant de
clôture , un grand feu sera allumé et
le retour en ville se fera à la lueur
des torches. En cas de mauvais temps ,
seule la manifestation du parc des Mu-
sées est maintenue. Les feux d'artifice
seront donc renvoyés si les conditions
météorologiques s'avèrent défavorables.

Le village des Planchettes , continuant
ce qui devient une tradition , a invité
un autre conseiller d'Etat. Il s'agit de
M. Rémy Schlaeppi , chef du départe-
ment des finances. Ce dernier sera ac-
cueilli par M. Jean Buhler , président
de la commune des Planchettes. Après
son allocution , l'hymne national sera

chante par l'assistance puis le grand feu
traditionnel sera allumé.

La Fête nationale, dans notre pays,
bien que largement célébrée, n 'a jamais
été le prétexte de réjouissances particu-
lières tels bals populaires, grandes ma-
nifestations , etc.. Cet état de chose
était peut-être dû au fait que la majo-
rité de la population travaille ce jour-là
et puis aussi à une certaine austérité de
la mentalité helvétique. Or, depuis quel-
ques années , la Fête nationale tombant
pendant les vacances horlogères, on a
vu se développer , ici et là , de nouvelles
fo rmes de réjouissances. C'est ainsi que
la ville du Locle organise chaque année
une « sortie » de la population où le
repas, ou une collation , est offert aux
participants.

Dans les villages de la vallée des
Ponts, cette année, on voit s'organiser
des bals et des bonnes volontés sont de-
mandées pour tenir des cantines ou ven-
dre des saucisses.

A La Chaux-de-Fonds , plusieurs res-
taurateurs ont profité de cette journée
pour organiser, après les manifestations
officielles, des bals populaires qui sau-
ront , n'en doutons pas, ravir les Chaux-
de-Fonniers en mal de « tournantes ».
Assurément , la célébration de la Fête
nationale prend une autre tournure dans
les Montagnes neuchâteloises et, si l'ex-
périence semble concluante , pourquoi ne
fe rions-nous pas du 1er Août une véri-
table fête populaire , de laquelle les dis-
cours patriotiques ne seraient pas forcé-
ment bannis, mais qui n 'aurait pas un
caractère de sérieux qui, il faut bien le
dire , ne rime pas forcément avec le
sens de l'humour.

Nos jeux de vacances

Jeu des anomalies

Ce dessin comporte 6 anomalies. — Lesquelles ?
(Solution en avant-dernière page)

Pêche et pêcheurs (suite)
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Correspondances
(Cette rubrique n'engage pas la rédaction)

« Monsieur le rédacteur en chef ,
J'ai lu avec étonnement la lettre

publiée hier dans votre journal sous
la rubrique « Correspondances » et
titrée « La pêche et les pêcheurs ».

Un pêcheur à la gambe se plaint
en effet de ne pouvoir exercer son
c hobby » qu 'un jour sur deux et
prend violemment à partie les pê-
cheurs professionnel s, accusés d'être
responsables de tous les maux. Je
tiens à préciser à ce sujet, au nom
de plusieurs de mes collègues, que les
pêcheurs professionnels ne voient
pas d'un mauvais œil la prise
journalière de 100 perches, mais que
la décision qui vient d'être notifiée
aux amateurs n'émane pas des pro-
fessionnels, mais bien des autorités
compétentes.

Les pêcheurs professionnels, quant
à eux, sont partisans de la solution
consistant à accorder aux amateurs
le droit de capturer 100 perches par
jour, sans restriction de dimensions.
Car, actuellement, il faut pêcher 10

à 15 unités pour obtenir une seule
pièce répondant aux dimension s lé-
gales.

Et lorsqu'on sait que 80 à 90 %
des poissons rejetés à l'eau — soit
parce qu 'ils sont blessés, soit parce
qu 'ils sont « gonflés » par la décom-
pression — meurent à brève échéan-
ce ou sont mangés par les mouettes,
on ne peu t s'empêcher de s'indigner
devant les mesures prises par les au-
torités.

En conclusion, c'est à vous, pê-
cheurs amateurs qui payez
annuellement une coquette somme
à l'Etat , de jouer des pieds et des
mains pour obtenir satisfaction ! Car
il est décidément trop facile de reje-
ter les responsabilités sur les
pêcheurs professionnels qui , somme
toute , partagent votre point de vue
et connaissent déjà assez de démêlés
avec les autorités pour pouvoir exer-
cer leur profession normalement.
Samuel Arm, fils,
pêcheur professionnel de père en fils
depuis 1890, Saint-Aubin. »

Imprudence
• LUNDI , vers 21 h 25, Mme

M. R., de Saint-Biaise , descendait
la rue de l'Ecluse. A la hauteur du
funiculaire Ecluse-Plan , elle entre-
prit de dépasser le véhicule qui la
précédait ainsi que le tram. Au cours
de cette manœuvre, son auto se
trouva en présence de celle con-
duite par M. C. K., de Cormondrè-
che qui arrivait en sens inverse.
Mme R., obliqua alors sur la droite
mais son véhicule fut heurté par le.
tram et projeté contre la voiture
de M. K. Dégâts.

Projection de films
touristiques

• UNE projection de films
touristiques dont celui de la Fête des
vendanges 1974 se déroulera ce soir
au théâtre de la Boine.

Dégâts a un véhicule
le conducteur prend

la fuite
• LUNDI , vers 22 h 25, M. L. R.,

de Neuchâtel , réalisait une
manœuvre avec son auto, chemin
Jean-de-la-Grange. Sa voiture heurta
alors un véhicule en stationnement.
Le conducteur, ne tenant aucun cas
des dégâts causés à ce dernier véhi-
cule , quitta les lieux. Après des re-
cherches, il fut intercepté en ville.

La pêche dans le lac
La pêche dans le lac de Neuchâtel
se présente comme suit : pour les

truites et les palées, la pêche est
bonne ; pour les bondelles , elle est

faible ; pour les brochets, les brèmes
les gardons, les carpes, les lottes et
les perches, elle est nulle.
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(c) Le fait mérite d'être signalé ! Il est
assez rare en effet que Chaumont puis-
se célébrer le 1er Août avec le con-
cours d'une fanfare de plus de 50 mu-
siciens. En effet, c'est la « Lehrlingmu-
sik Brown Boveri » (fanfare des appren-
tis) de Baden qui , grâce à l'intermé-
diaire de M. Billeter de l'ADEN , ani-
mera la soirée nationale.

On sait que, depuis quelques années,
une petite équipe de Chaumonniers
(membres du chœur mixte ou de la
Société d'intérêt public) essaie d'animer
quelque peu la fête patriotique. 11 y a
naturellement le feu traditionnel , un
orateur , qui , cette année sera... une
oratrice, Mme Ruth Schaer-Robert, le
cortège, conduit cette fois par une
batterie de tambours de la fanfare sus-
nommée et , selon le gré des restaura-
teurs, des bals avec ou sans orchestre !
Cette année , la fanfare des jeunes Ar-
goviens jouera , à l'emplacement du
feu , entre les parties officielles et ac-
compagnera le public pour le Canti-
que suisse. Après la partie officielle , la
fanfare prolongera la soirée en don-
nant un concert gratuit. Espérons que
le temps permettra le déroulement nor-
mal des festivités. En cas de mauvais
temps, on se transporterait à la cha-
pelle de Chaumont et le concert au-
rait lieu comme prévu. Pour terminer,
rappelons., que, . c^mme ,4'habituCfS,, .. le
funiculaire organisera des courses sup-
plémentaires.

Le 1er Août
à Chaumont... en fanfare

w L/ i janjare aes apprentis ae
Brown Boveri qui est dans son genre
une formation musicale unique en
Suisse — largement connue en
dehors des frontières nationales —
organise du 27 juillet au 2 août son
traditionnel camp d'été dans la ré-
gion des Trois lacs,, plus exactement
à la caserne j du., Chanel à Neuchâtel
tous la devise x musique et sport » .
La fanfare , composée d' environ 50
à' 60 apprentis , apportera ainsi son
concours à la saison d'été neuchâte-
loise en donnant deux concerts, l'un
demain , quai Osterwald en ville et
l' autre lors de la Fête nationale à
Chaumont : manifestations d'ailleurs
arrangées et préparées par les soins¦Je l'Association pour le développe-
ment de Neuchâtel.

La fanfare
des apprentis

de Brown Boveri
à Neuchâtel

A l . 1--L J._ • .1 .

Naissances : Davi Patrizia , fille de
Saverio, maçon , et de Caterina , née
Stabile.

(25 juillet)
Naissances : Jeannin Joan Henri

Claude, fils d'Henri Yves Marcel , ter-
mineur, et de Monique, née Rapaz.

Promesse de mariage : Progin Jean-
Daniel-Bernard , dessinateur, et Moreau
Martine.

Mariages : Billod Jean-Bernard , mon-
teur-électricien , et Vermot-Petit-Outhe-
nin , Liliane Pierrette ; Pfister Jacques
Antoine , médecin, et Grégoire Isabel
Anne Magdeleine.

Etat civil du Locle
(23 juillet)

Naissances : Soguel-dit-Piquard Ludi-
vine Mélanie , fille de Gilbert René ,
mécanicien et de Mary-Claude , née
Bastide ; Stamm Nicole Christine , fille
d'Andres Werner, ingénieur , et d'Arian-
ne Monique, née Perrenoud ; Prétot
Vincent Claude, fils de Jean-Michel,
mécanicien , et de Madeleine Yvonne
Odile, née Beuret ; Cramatte Mélanie
Francine, fille de Francis Léon Joseph ,
chef de station , et de Marcelle Henriette
née Meyer ; Delacour Caroline , fille de
Claude Bernard, commerçant , et " de
Mariette Andrée, née Boss ; Meffre
Véronique, fille de Michel Fernand
Emile, mécanicien constructeur, et de
Danielle, née Moor.

Promesse de mariage : Schaffter
Georges Marcel , commerçant , et Salz-
mann Anita.

Décès : Guyot , née Maleszewski,
Yvonne Ida , née le 25 juin 1900, veu-
ve d'Edmond Ernest.

Etat civil
de La Chaux-de-Fonds

(28 juillet 1975)

La Chaux-de-Fonds
CINÉMAS
Corso : 20 h 30, « Les révoltés du

Bounty » (16 ans).
Eden : 18 h 30, «Le salon rose de

Betty » (20 ans) ; 20 h 30, « Bons
baisers de Russie » (16 ans).

Plaza : 20 h 30 « Le grand restaurant »
(12 ans).

Scala : 21 h , « Lepke, le caid » (16 ans).
DANSE ET ATTRACTIONS
Rodéo-club bar 72: 21 h 30 - 4 h.
Le Scotch : 21 h 30 - 4 h.
La Boule d'Or : 21 h 30 - 4 h.
Cabaret 55 : 21 h 30 - 4 h.
Chez Jeannine : 21 h - 4 h.
Permanences médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin de famille ,
tél. 22 10 17.

Pharmacie d'office : pharmacie des
Forges, 2a, av. Charles Naine, jus-
qu'à 21 h , ensuite tél. 111.

Le Locle
EXPOSITIONS
Musée des beaux-arts : les collections.
Château des Monts : le musée d'horlo-

gerie et d'histoire (de 14 à 17 h).
TOURISME
Bureau officiel de renseignements : 5,

Henry Grandjean , tél. (039) 31 22 43.
Pharmacie de service : Philippin, 27, rue

Daniel-Jeanrichard ; dès 21 h, tél. 117.
Permanences médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin traitant ,
tél. 117 ou le service d'urgence de
l'hôpital , tel 31 52 52.

Les Brenets : La Lucarne, exposition
commémorative Guinand l'Opticien.
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Mise au concours
du poste

de garde forestier
de 2112 Môtiers (NE)

Devenu vacant par suite de la mise à la re-
traite du titulaire le poste de garde forestier
de Môtiers est mis au concours pour une
superficie de 340 ha.

Exigences : être titulaire d'un brevet fédéral
ou cantonal de garde forestier.

Domicile: Môtiers.

Conditions d'engagement : selon l'échelle
des traitements de l'Etat et capacités.

Entrée en fonction : à convenir.

Adresser les offres avec curriculum vitae
manuscrit et brevet, à la Commune de Mô-
tiers 2112 Môtiers (NE), jusqu'au 15 août
1975.

Pour renseignements prière de s'adresser à
l'administration communale de Môtiers
(NE) tél. (038) 6128 22.

Dicastère des forêts.
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• 
MisTucp°os«eurs appartements
de garde forestier

de 2112 Môtiers (NE) 4^ Pièces 108 m2 à Partlr de Fr 209.000.—
(garage compris)

Devenu vacant par suite de la mise à la re- SVi pièces 127 m2 à partir de Fr. 226.000.—
traite du titulaire le poste de garde forestier (garage compris avec 1 place de parc)
de Môtiers est mis au concours pour une
superficie de 340 ha. SITUATION
Exigences : être titulaire d'un brevet fédéral tranquille , à proximité du lac, des magasins et des éco-

ou cantonal de garde forestier. j
Domicile: Môtiers. APPARTEMENT
Conditions d'engagement : selon l'échelle bain-douche-deux W.-C. - balcon-terrasse - cheminée
des traitements de l'Etat et capacités. de salon - excellente isolation, - parquets -tapis tendus.*.«.* ¦» »»H=W«».- Cuisine agencée avec ventilation et machine à laver la
Entrée en fonction : à convenir. vaisselle.
Adresser les offres avec curriculum vitae Cave et galetas*
manuscrit et brevet, à la Commune de M6- Hypothèques à disposition
tiers 2112 Môtiers (NE), jusqu'au 15 août 

Location _ Vente également p0S8ib,e

D„.. , ron.̂ nn.m.nt. „,-àr„ H»«'„•««.... .i Promotion Immobilière Neuchâtel SA.,

(NE, tél. (038, 61 28 22. »* BSS&Rflï  ̂33 35 15.
Dicastère des forêts. Fiduciaire Seiler 81 Mayor.

Neuchfitel, Trésor 9. Tél. (038) 24 59 59.

A louer au Landeron, immédiate-
ment ou pour date à convenir,

appartements
tout confort

1 pièce dès 210 fr.
2 pièces dès 360 fr.
3 pièces dès 470 fr.
Charges comprises
Gérances Bruno Muller, Temple-
Neuf 4, Neuchâtel. Tél. 24 42 40.

Pour insérer
une petite
annonce au
tarif réduit de
50 centimes
le mot
vous avez
la possibilité
de passer à notre
bureau de réception,
4, rue Saint-Maurice,
ou d'inscrire votre
annonce au dos
du coupon
d'un bulletin
de versement postal.
Ces annonces ne
sont pas acceptées
par téléphone et
elles doivent être
payées avant
la parution. Les
annonces
commerciales ainsi
que les annonces
pour la vente de
véhicules à moteur
ne sont pas admises
dans la catégorie
des petites
annonces.

n ENCHÈRES
U PUBLIQUES

L'Office des faillites de Neuchâtel, agissant par délégation, vendra
par voie d'enchère publiques le jeudi 7 août 1975, dès 14 h 30, au
magasin de nettoyage chimique, Ecluse 9, à Neuchâtel, les bien
dépendant de la masse en faillite de Jacques Planas, à Kloten,
savoir: _____

1 machine à nettoyer à 3 tambours Maestrelli type Thunderbird,
complètement carrossée ; 1 compresseur Brunner, type P B 2-2 ;
I complexe à repasser Pony comprenant 1 mannequin avec
chaudière à vapeur et une planche avec fer; 1 bac à eau avec
pompe Conz. 1,5 C.V.; 1 chauffage à mazout Airflam; 1 citerne à
mazout, métal, 10001.3 comptoirs de magasin ; divers biens dont le
détail est supprimé.

La vente aura lieu au comptant, conformément à la LP.

Pour visiter, le magasin sera ouvert le matin du 7 août 1975, de 9 h ï
II h- Office des faillites, Neuchâtel

Hauterive, rue de la Dîme, à louer
tout de suite ou pour date à convenir,

magnifique appartement
de 4 pièces et un grand balcon en
loggia. Grand confort, aménage-
ment de luxe. Vue imprenable sur le
lac, tranquillité. Garage indépendant
chauffé.

Pour visiter et traiter,
téléphoner au 33 54 22, le matin.

A louer, immédiatement ou pour
date à convenir, dans immeuble
commercial très bien situé, au cen-
tre,

BUREAUX
3 PIÈCES

chauffage général, ascenseur.

S'adresser à: Etude Wavre, notai-
res. Tél. 25 10 63.

:' . [' , '¦ 1

A louer à Cortaillod-village, immé-
diatement ou pour date à convenir,

appartements
tout confort

2 pièces dès Fr. 373.—
2 Vz pièces dès Fr. 409.—¦ '- 3 pièces dès Fr. 514.—
3 V4 pièces dès Fr. 535.—
4 Vi pièces dès Fr. 645.—
charges comprises
Gérance Bruno Muller, Temple-Neuf
4, Neuchâtel. Tél. 24 42 40. 
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r ! À LOUER

NEUCHÂTEL près de la gare, beaux appartements de

1, VA et 2 chambres
tout confort, dans petit immeuble entièrement rénové.
Cuisine agencée. Cave. Buanderie avec machine à laver.
Disponibles à partir du 1"' septembre 1975.

¦, 1
¦V M

A louer

studio
avec salle
de bains
Tél. 24 5048,
le matin. 

A louer

café-
restaurant
de campagne, bord
du lac.

Affaire intéressante.
Adresser offre sous
chiffres DW 5342
au bureau du journal.

2 pièces + hall
à louer, Charmettes
34 et 36, Neuchâtel,
rez. Loyer dès
Fr. 320.—, tout
compris.
Pour visiter :
M. Gyger,
tél. (038) 31 64 83.
Pour traiter : SOGIM
S.A., Maupas 2,
Lausanne.
Tél. (021) 20 56 01. !

I

Vlllars-sur-Ollon < 1300 mètres)
Station de vacances des Alpes vau-
doises, patinoire - piscine - curling •
école d'équitation - golf.
A vendre directement du maître
d'état :

appartement neuf 2 pièces
Cuisine laboratoire - bain - balcon
au sud • ascenseur.
Prix meublé: Fr. 145.000.—
éventuellement garage.
Nécessaire pour traiter:
dès Fr. 15.000.—.

Studio neuf
Cuisine laboratoire - balcon au sud -
ascenseur.
Prix meublé: Fr. 75.000.—
Nécessaire pour traiter: Fr. 10.000.—
Ecrire sous chiffre 160293,
à Publicitas, Vevey.

y

LA NEUVEVILLE.
A louer dans immeuble moderne,
tout de suite ou pour date à convenir,

appartement 3 pièces
i

confort , cuisine agencée balcon,
belle situation.
Loyer 445 fr., charges comprises.
Tél. (038) 5110 89.

A vendre, à Bevaix, très joli

appartement
de 2 pièces

cuisine agencée, bains, W.-C.
Prix 76.000 fr. Eventuellement, loca-
tion-vente. Arrangement très favo-
rable. Tél. (038) 2470 52.

A vendre, à 10 km de Neuchâtel,
plein centre localité industrielle et
viticole 3800 habitants,

immeuble
avec café-restaurant

joli café rénové, appartement
confortable, salle de sociétés.
Capital nécessaire pour traiter:
Fr. 100.000.—.

Agence immobilière , Claude Butty
1470 Estavayer-Le-Lac
Tel: (037) 63 24 24. 

A vendre, à Cernier, en bordure de
forêt et à proximité des écoles, des

appartements
de VA pièces

cuisine agencée, bains W.-C.
Prix à partir de Fr. 103.000.—.
Eventuellement location-vente.
Conditions très favorables.

Tél. (038) 24 70 52.

r a kup Hliil m"- I— •"• — -•— --
A vendre à la Neuveville

immeuble
ancien

comprenant 3 appartements plus un
grand dépôt.

Faire offre sous chiffres 87-236 aux
Annonces Suisses S.A. «ASSA»
2 fbg du Lac, 2000 Neuchâtel.

A louer immédiatement ,
à Neuchâtel, Champréveyres 16,

beau 2 pièces
avec hall meublable et balcon.
Confort moderne.
Loyer mensuel : Fr. 502.50 charges
comprises.
S'adresser à: GÉRANCIA S.A.,
Léopold-Robert 102, La Chaux-de-
Fonds.
Tél. (039) 23 54 34.

YVERDON

A louer au Valentin 130-136,
f quartier tranquille et ensoleillé,

APPARTEMENTS
: 21/2 pièces dès Fr. 360.—

3V2 pièces dès Fr. 442.—
+ charges. Usage de la machine à

j.. laver + taxe Télédysa compris dans
le loyer.

)- Tout confort. Balcon-terrasse. Libre
[ immédiatement ou à convenir. ;<c

,, Pour visiter et traiter:
PIQUET & CI E, Service des gérances

l Plaine 18,1400 Yverdon.
. Tél. (024) 23 12 61.

. y

À LOUER:

rue des Granges 7, Peseux,
sfudios meublés (2 lits) + cuisines

, agencées, incorporées, salles de
bains + W.-C. 300 fr. par mois
charges comprises ;

rue des Granges 9, Peseux
ancien appartement, 3 pièces, cui-
sine, sans confort, 140 fr. par mois.
Téléphoner (038) 31 63 22.

A louer à Neuchâtel,
ruelle Vaucher 15,
tout de suite ou date à convenir.

1 chambre indépendante
meublée

avec lavabo et part à la douche à
205 fr + 10 fr. de charges.
S'adresser à :
La Neuchâteloise-Assurances,
Bassin 16.
Tél. (038) 2111 71. 2001 Neuchâtel.

Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal

\ vendre à Chez-le-
îart , splendide

appartement
ie 5 pièces
:uisine agencée,
>ain-W.-C. + W.-C.
léparés, cheminée
le salon, balcon
oggia, vue sur le
ac. Hypothèque
i disposition.
rél. (038) 24 70 52.

Zinal
(Val
d'AnnlvIers)
Valais
Studio (25 m2)
meublé et équipé,
dans immeuble
neuf avec piscine
et restaurant.
Fr. 49.000.—
Tél. (027) 65 14 04,
heures de bureau.

À LOUER
CORNAUX

nord du village
appartements spacieux dans petit immeuble locatif, bien
situé, cadre de verdure, de
3 et 4 chambres
cuisine agencée, salle de bains-W.-C. - W.-C. séparés,
balcon, cave, galetas.
Place de parc et garages. Place de jeux pour les enfants
Loyer à partir de Fr. 420.— et Fr. 520.— + charges.

. Date d'entrée à convenir. .

H LE LANDERON B
H . A louer immédiatement ou pour date à convenir 11

H studio
dès Fr. 244.— par mois, brut Bg8

I appartements
H de 2Vz pièces
Ira I dès Fr. 427.— par mois, brutH ¦ -

; appartements I
| de 3y2 pièces

;;JB dès Fr. 508.— par mois, brut ¦ -.' •
y ï; ; y compris casier dans congélateur et frais accès- y- ;-
' ¦si ' soires. |j$5J
9 Endroit très ensoleillé et tranquille, vue sur le lac. r 'y

W&Ê Places de parc dans garage souterrain : Fr. 53.— '.";. ¦;
K.V-3J par mois.

BPS Nous vous fournirons très volontiers, si vous le y ^fflm désirez, d'autres renseignements. J ]
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L'ardent royaume
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par Jacques Chessex

Faut-il brandir les foudres? Faire valoir
qu'un romancier qui a obtenu le Prix
Concourt a certains devoirs vis-à-vis de
lui-même et de son public? Qu'étant
l'auteur de Suisse romande le plus en vue
aujourd'hui à Paris, il lui est défendu de
déchoir? Avec Le portrait des Vaudois,
Carabas, L'ogre et Les Saintes Ecritures,
Jacques Chessex a pris une position si
nette, si directe et si originale, qu'il n'a
pas le droit de se renier. Ou alors c'est la
fin du mythe Chessex.
En lisant L'ardent royaume(l), son nou-
veau roman, on devine que jusque-là il
s'était maintenu à force de tension et
d'énergie sur la corde raide. Aujourd'hui ,
il n'y a plus de risque, ni d'équilibrisme,
ni de corde du tout. Le titre de ce roman,
Chessex l'a emprunté à Balzac : «Lady
Arabelle prit plaisir, comme le démon sur
le faîte du temple, à me montrer les plus
riches pays de son ardent royaume. » En
fait, comme nous allons le voir, la ma-
nière de Chessex n'a plus rien de
commun avec Balzac. Elle incline même
dangereusement vers Guy des Cars.
La construction du roman est simple:
deux personnages face à face. M. Mange,
avocat, député au Grand conseil, radical,
franc-maçon, c'est le bon Vaudois maté-
rialiste, ni très intéressant, ni très origi-
nal. Mais il est de son siècle ; il est attiré
par les plaisirs interdits. Ayant mis une
annonce dans le journal, il voit venir une
superbe fille qu'il va mettre nue devant
lui, pour l'examiner en connaisseur.
M. Mange est un adepte du voyeurisme -
cet affreux mot.
Qui donc est Monna, sa complaisante
victime? C'est une fille qui a fait tous les
métiers, un peu sommelière et un peu
prostituée, et qui est belle, voluptueuse,
pulpeuse. (C'est le mot.) Elle est docile et
ardente, souple et soyeuse, redoutable et
attachante. Il monte d'elle «un flux vio-
lent, griffu, haletant, furieux, doux ».
Oui, rien que cela et tout cela. Il y a en elle
«une cruauté, un appétit à tout casser».
Pauvre M. Mange ! Il y a bien des chances
qu'elle ne fasse de lui qu'une bouchée!
Non, détrompez-vous. Monna Lisa An-
toniazza ne lui fera aucun mal. Elle en
serait bien incapable. Autrement dit, en
construisant son . roman, Chessex,. a
complètement oublié que les femmes ont

du tempérament, qu'elles sont même es-
sentiellement violentes et passionnées.
Cette Monna si belle et si désirable, que
Chessex nous détaille si complaisam-
ment, nous aimerions la voir se révéler,
bondir, éclater, flamber et lancer des
éclairs, mais non, il ne se passe rien. Ce
n'est qu'une petite fille quelconque et
gentille, sans passion et sans poésie. Rien
qui l'apparente aux héroïnes si ardentes
de Balzac. C'est une simple figurante.
De cette bonne et brave fille, aussi gen-
tille qu'insignifiante, l'ogre nommé
Mange fait semblant de tomber éper-
dument amoureux. Il aimerait regarder
ses pensées, la traverser, revenir, repar-
tir, revenir encore, la posséder, l'habiter,
«camper en elle comme une armée ».
Voilà qui est fort bien dit. «Pénétrer ses
oubliettes. » Il se dit « drogué » par la joie.
« Elle a la netteté des prostituées. Cette
façon inimitable d'être fidèle. » Voilà qui
est bien banal.
En réalité, personne n'est dupe. De la
part de notre bon radical vaudois, ce n'est
là qu'une fantaisie qui ne tire pas à
conséquence. Si bien que pour corser son
histoire, Chessex est obligé d'y jeter du
poivre à grosses poignées. M. Mange a
une femme, hélas, infiniment placide. Du
genre de celles qui, lorsqu'elles font
l'amour, comptent les fleurs de la tapis-
serie. Bien, il va divorcer. Il a une fille,
Béatrice, qui prend un amant, un homme
marié, avec des enfants, une des grosses
entreprises d'Aubonne. Mal aimée, elle
se suicide. Enfin , la brave Monna, reprise
par Mario, le trafi quant de drogue, dis-
paraît. Et voilà M. Mange seul, compro-
mis, abandonné par tous ses amis, qui
retombe à zéro. Qu'en pensons-nous?
Rien. Cela nous laisse complètement in-
différent.
Un roman raté? Non, mais un bon ro-
man-feuilleton. Bien fabriqué, bien
truqué, et qui par cela même se lit agréa-
blement. Rien de moins et rien de plus.
C'est dommage, car dans ce roman il y a
trois pages superbes, éblouissantes
même, sur Soutter, l'artiste maudit et son
enfer. Mais trois bonnes pages ont-elles
jamais réussi à sauver un livre fade et in-
signifiant? P. L. B.

.„„ „*, „:„„,. .. - ¦¦HHIWI IIII li I I
(1) Grasset.

À DEUX TENTES
DE LA VÔTRE

AU CAMPING DE
COLOMBIER
CORCELETTES
CUDREFIN
MARIN:
LA NEUVEVILLE
SALAVAUX
YVONAND

mmp Ri ss
votre journal
de vacances

avant 6 heures du matin

ijOT^̂ ^̂ ^ Ŝ^^̂ ^̂ ^P̂ W

SAVOIR CIRCULER • AVENIR ASSURÉ

Ecole de conduite
toutes catégories

A. Maire 3.-3. Kramer W. Plllonel
Tél. 25 67 70 Tél. 3334 54 Tél. 42 2895
Téléphoner entre 12 h 30 et 13 h et dès 20 heures.
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i LEASING
I POUR H 281- m MOIS
P VOUS POUVEZ DEMAIN ROULER DANS UNE

I OPEL KADEÏÏ NEUVE - 5 PLACES
m GRAND COFFRE (y compris couleur au choix etfM assurance casco complète) Acompte : Fr. 781.—
Si TOUS MODÈLES A DES CONDITIONS PARTICU-
H LIÈREMENT INTÉRESSANTES
g RENSEIGNEMENTS AUPRÈS DE NOTRE SERVICE
ffj « NEW LEASING »
I Opel - la marqua la plus vendue en Suisse, année après année.

I GARAGE DU ROC
H Hauterive - Tél. 331144

Comme particulier vous
recevez de suite un j "

X r  
F© ï sans caution
vite et efficace

Banque Procrédit Hl
2001 Neuchâtel »|
Av. Rousseau 5 |

I Tél. 038 -24 63 63
1
| Je dAalr* Ff. 
| i
l NOIR • • M.» I
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l Adresse: 
» Ce bulletin peut être glissé
I ; dans l'urne installée dans le

Grand concours-vacances du Super-Centre j £m2&?tSS2*
Portes-Rouges
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Important stock permanent de
courroies trapézoïdales
Roulements à billes

SPDNTH NeucMtel
Côte 131. Tel 252-253

Achetez votre MACULATURE
au bureau du journal, rue Saint-Maurice 4

Statue équestre de saint Maurice

LE FABULEUX TRÉSOR DE L'ABBAYE
Pierre Bouffard

Saint-Maurice d'Agaune
(Editions de Bonvent, Genève)

Le trésor d'Agaune constitue un tout,
porteur d'un message. Dans un temps très
ancien, le prêtre Teudéric et d'autres, à sa
suite, ont créé le «Trésor des reliques »,
aJtfuJe maj*dfeî^œ«9UU*n terre .
d'Agaune, est premier : le martyre du
soldat Maurice et de ses compagnons. Un

livre superbement illustré, qui nous in-
vite à admirer, parmi d'autres, le coffret
de Teudéric, le vase de sardonyx dit de
saint Martin, l'aiguière dite de Charle-
magne, plusieurs châsses, le bras-reli-
quaire de saint Bernard , la coupe-ciboire
dite de saint Sigismond, la monstrance de
sainte Apollohie, la crosse dite de Fé-
lix V, la statue équestre de saint Maurjgp.
Introduction de J.M. Theurillat. Photo-
graphies de Cyril Kobler.

LE DANDY DECHU ET COMBLE
Lily R. Felberg

Stendhal et la question d'argent
(Editions du Grand Chêne, Aran)

Stendhal a-t-il été un homme d'argent ?
Oui , dans une première phase de sa vie, il
ne rêve que réussite, et pour parvenir , il
s'endette. Car il s'agit avant tout de faire
figure dans le monde. En 1815, écœuré
par les médiocres ambitions qui s'agitent
autour de lui , il s'enfuit en Italie. Amour,
art , littérature, plus rien ne compte que la

beauté. Et il gagne sa vie en rédigeant des
baedekers et des articles. Enfin , se trou-
vant soudain sans ressources, il accepte la
place de Civitavecchia , où il végéterait
misérablement, s'il n'y avait les voyages
et les congés, avec le temps libre pour
rédiger ses ultimes chefs-d'œuvre.
Dandy, Stendhal a frénétiquement aimé
l'argent. Puis il a compris que le reste,
l'amour et la création littéraire, importait
infi niment plus. D'où les contradictions
de cette vie, aussi drôles qu'instructives.

CE QUE FEMME VEUT...
Christine Gantier

Jusqu'où voient mes yeux
(Robert Laffont)

Une passionnée qui nous raconte sa vie et
ses voyages. Un peu folle, imagination
délirante, tendresse universelle, mépris
du qu'en dira-t-on. EUe a connu Grasset
qui l'appelait mon petit lapin , Mauriac,
Géraldy, Morand qui lui disait: «N'ou-
bliez jamais, Christine, qu 'il y a toujours
un moment où les choses vous éclatent de

rire au nez. » Et surtout , elle, l'adoratrice
de la vie sous toutes ses formes, elle a
connu Salazar, le président ascète auquel
elle disait : « Vous êtes mort, mort ! » Il
répondait humblement : «Il y a des êtres
qui ne sont pas doués pour la vie. » Elle lui
disait aussi, non sans impertinence :
«Mais, monsieur le Président, il y a un
côté vieille fille, en vous! » Tout cela en
vrac, au cours d'une existence tumul-
tueuse, qui pourtant recouvre une
somme de réflexions.

LES NEIGES DE L'AFRIQUE
Christian Gallissian

Kilimandjaro 6000
(Arthaud)

Avec deux amis, Christian Gallissian a
mis sur pied une expédition, qui, à travers
le Sahara et l'Afrique, les a menés au Ki-
limandjaro. A la force de leur poignet, ils
ont conduit leur moto au sommet de ce

mont qui culmine à 5963 mètres. Us ne
s'en sont pas tenus là : toujours sur leur
moto, ils ont successivement escaladé les
monts Kenya, Ruwenzori, Cameroun,
Assekrem et Akar-Akar. Au total, six
premières mondiales à leur actif. Une
extraordinaire épopée, où la cocasserie
côtoie sans cesse l'inquiétant et l'insolite.

Qui est cet homme à la peau tannée qui a
découvert un galion chargé d'or? Bri-
gantin vous embarque dans son aventure.
Découvrirez-vous avec lui le secret de
son fabuleux trésor?

Jean-Michel Barrault
Brigantin

(Arthaud)

Une quarantaine de premières dans les
Alpes, les Andes et l'Himalaya. De pas-
sionnants récits d'escalade à la recherche
de difficultés toujours plus grandes.

Reinhold Messner
Le 7me degré

(Arthaud)

IMnnauoj

Plonger au milieu des requins, nager
pendant des dizaines d'heures dans des
eaux glaciales, s'attaquer à la pollution
des eaux, pour lui, c'est affaire de rou-
tine. Préface d'Alain Bombard.

Louis Lourmais
La mer à bras-le-corps
par Jacques Vignes

Pourquoi et comment a-t-on construit les
cathédrales? Qui étaient les bâtisseurs?
Quels étaient leurs secrets? C'est à ces
questions passionnantes que répond
l'auteur de ce livre.

Maurice Vieux
Les secrets des bâtisseurs

(Robert Laffont)

Ce livre dont l'action se déroule dans le
Haut-Jura, au milieu de gens simples,
puis à Neuchâtel , a le charme des choses
d'autrefois. Il est illustré de dix-sept des-
sins originaux de Charles L'Eplattenier.

Eugénie Quartier-la-Tente
Méandres

(Idéa)

Jean-François Six
Vie de Thérèse de Lisieux

(Editions du Seuil)

L'auteur a repris ici les textes qu'il a ré-
digés à l'occasion du centenaire de Thé-
rèse de Lisieux, cette jeune fille qui est
sans doute la grande mystique des temps
modernes.



La commune de Fleurier à travers les siècles
Les années qui suivirent rétablisse-

ment d'un nouveau règlement pour les
habitants de Fleurier en 1795 (voir no-
tre édition d'hier) furent marquées par
l'arrivée d'un grand nombre d'émigrés
français.

Au 19me siècle, la communauté de
Fleurier se développe de façon remar-
quable. On peut dire que jusqu'alors
Fleurier ne fut qu 'un pauvre petit villa-
ge bien paisible au milieu de ses eaux
limpides et de ses champs fleuris. Avec
le 19me siècle, une période nouvelle
s'ouvre : du début à la fin du siècle
le nombre des habitants passe de 600
à 3400. A titre de comparaison, on en-
registrait 4092 habitants à Fleurier à
la fin de l'année dernière, soit à peine
700 de plus !

Le 19me siècle s'ouvre dans la vie de
la communauté par les délibérations sur
des mesures à prendre en cas d'incendie.
On renouvelle les vieux règlements con-
cernant les fumeurs et le régent Janne-
ret se voit condamner à quatre batz
d'amende pour « avoir fumé au milieu
du village, sa pipe n'ayant pas de cou-
vert ». On construit un « baptiment
pour servir à l'usage de faire le froma-
ge ». On décide à la grande majorité
de faire les « frais d'un drapeau pour
servir le jour du prix de la Seigneurie
et cela pour six Louis d'or ».

OBÉISSANCE A NAPOLÉON 1ER
En mars 1806, la « communauté re-

çoit l'ordre de se rendre en corps à
l'Eglise pour entendre la lecture de tout
ce qui s'est passé samedi 22 mars à
Neuchâtel, en faisant la remise de ce
pays à Sa Majesté l'Empereur des Fran-
çais ». Cette cérémonie eut lieu au son
des cloches, et après la lecture des
pièces officielles, le président exhorta
le public rassemblé à l'Eglise, à l'ordre,

a l'obéissance aux conditions de l'empi-
re et à la fidélité envers Napoléon 1er.

En 1807, on abolit la vaine pâture
et la condition personnelle, et en 1808
la communauté vote l'agrégation d'hon-
neur de M. de Pourtalès, fondateur de
l'hôpital de ce nom à Neuchâtel , « vu
qu'il est en partie l'auteur du bien-être
que jouisse une partie des familles de
ce lieu par le bonheur qu'elles ont eu
d'être associées dans sa maison ».

LES ALLIÉS A FLEURIER
Le jour de Noël de 1813 fut le

signal du passage des alliés au Val-de-
Travers et à Fleurier en particulier qui
eut beaucoup à souffrir des réquisitions
et des exigences des soldats. Le prince
de Hesse-Hombourg, le général de
Trupp et le général comte de Klenau
logèrent à Fleurier. Près de 4000 sol-
dats séjournèrent également dans le vil-
lage et exigèrent énormément de la
commune. Cela posa de nombreux pro-
blèmes. Les habitants n'avaient plus de
ressources pour subsister et le grand
nombre de chevaux de passage dans la
région entama sérieusement la réserve
de foin et d'avoine. « Il était impossi-
ble de tout loger ensemble ».

Le 13 mai 1814, les alliés ayant pris
Paris et Napoléon ayant abdiqué, la
commune de Fleurier organisa une
grande fête pour célébrer l'événement.

Nouvel enthousiasme au mois de
juin de la même année : Sa Majesté le
roi de Prusse fait une halte dans le
village, de retour de Londres et de Pa-
ris. Pour l'occasion, il fut élevé deux
arcs de triomphes, l'un à l'entrée du
village du côté de Saint-Sulpice et l'au-
tre à la sortie du côté de Môtiers.

En 1815, la nouvelle d'une invasion
des Français s'étant répandue, la dé-
tresse et l'angoisse furent extrêmes au

Vallon. A Fleurier, les troupes suisses
arrivèrent du 14 au 25 juin et fu rent
saluées avec enthousiasme dans le vil-
lage. Une chronique raconte que des
bataillons bernois et grisons furent fêtés
chaque jour.

La révolution de 1848 ne provoqua
aucun trouble à Fleurier et le nouveau
régime fut accepté sans hésitation. Le
3 mars de la même année, l'assemblée
générale des communiers adressait la
lettre suivante au gouvernement provi-
soire :

« Citoyens !
<-- La commune de Fleurier, générale-

ment assemblée, a pris connaissance des
événements qui viennent de s'accomplir
d'une manière si spontanée dans notre
pays. La joie la plus expansive s'est
aussitôt manifestée dans toute la localité
et aux cris mille fois répétés de : Vive
la Suisse ! Vive la République ! »

Depuis lors, Fleurier se développe
d'une manière extraordinaire. En 1851,
c'est la création d'une école d'horloge-
rie ; en 1854, du chemin de fer franco-
suisse ; en 1858, c'est la création des
abattoirs publics ; en 1860, la commune
dépense plus de 19.000 fr. pour
l'agrandissement de son temple ; elle a
sans cesse des mesures à prendre né-
cessitées par l'accroissement de la po-
pulation scolaire : transformation des
locaux scolaires (1862), construction
d'un hôpital (1868), d'une usine à gaz
(1873) et d'un nouveau collège qui coû-
tera 156.000 fr. (1888).

Aujourd'hui, Fleurier est l'une des
localités les plus industrialisées du Val-
lon. Cependant, la crise de l'horlogerie
pose de nombreux problèmes aux habi-
tants de la région qui de plus en plus
ont tendance à quitter le Val-de-Travers.
La diminution progressive du nombre
des habitants est là pour le prouver.

« Réminiscence des charivaris à Couvet »
De l'un de nos correspondants :
Dans une précédente édition , nous

avions signalé la publication récente par
M. Pierre-Arnold Borel, dans la revue
« Folklore suisse », d'une série d'ancien-
nes coutumes et traditions locales. Sous
le titre « Réminiscence des charivaris à
Couvet », M. Borel ressuscite en ces
termes un vieil usage prématrimonial :
« Les garçons d'un village surveillaient
jalousement les fréquentations des filles
du lieu. Si par malheur un gars du
bourg voisin courtisait une belle du
village, ils se défendaient bec et ongle
comme un coq défend son poulailler.
Si la cour aboutissait au mariage, le;:
garçons célibataires empêchaient le fian-
cé d'aller chercher sa promise pour la
conduire chez le maire et chez le minis-
tre (ministre = pasteur), tant qu 'il n'avait
pas payé sa rançon. Tous les jeunes
étaient fort excités et le charivari se
prolongeait tard dans la nuit. De trop
nombreuses libations provoquaient des
bagarres. Cet état de choses obligea le
gouvernement à prendre des mesures sé-

vères et à interdire formellement ce gen-
re de manifestation dès 1801.

Cette vieille coutume ne disparut pas
pour autant du jour au lendemain. On
continuait, mais de façon plus discrète,
à faire des farces à la jeune fille qui
avait accepté un prétendant hors de la
commune. Quelques septante ans plus
tard , lorsque le jeune Vaucher descendit
de La Brévine à Couvet pour conduire
sa promise à l'église, il la trouva en
pleurs . Marthe Borel (1860-1952), fille
d'Henri-Louis et de Cécile née Perrin-
iaquet , avait préparé sa toilette nuptiale;
la tradition voulait que la future mariée
tricotât elle-même ses bas blancs ; avec
stupéfaction, elle les trouva tailladés aux
ciseaux et inmettables. On s'était intro-
duit par la fenêtre pour lui fa ire une
farce. Etait-ce un prétendant évincé ou
un mauvais plaisant ? La famille était
plutôt persuadée que c'étaient les gar-
çons de Couvet qui voulaient montrer à
« l'étranger » ce qu'il en coûte de pren-
dre une jeune fille du village !

La répartition des impôts
communaux au Val-de-Ruz (suite)
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Chronique du Val-de-Ruz

De notre correspondant :
En consultant les comptes

communaux de 1973, on s'aperçoit
qu'au Val-de-Ruz, cinq communes
étaient réellement déficitaires : Cernier,
151.950 fr (déduction faite de 10.400 fr
d'amortissements supplémentaires) ;
Chézard-Saint-Martin, 80.602 fr ; Le Pâ-
quier, 15.303 f r ; Savagnier, 11.291 f r ;
Valangin, 53.714 francs. Les communes
suivantes ont terminé l'exercice 1973
avec un bénéfice. Ce sont, Dombresson,
26.822 fr, (y compris des amortissements
supplémentaires s'élevant à 26.000 fr) ;
Villiers 7.598 fr (3040 fr) ; Fenin-Vilars-
Saules, 577 f r ; Fontaines, 21.125 fr.
(47010 fr) ; Engollon, 10.970 fr
(10.000 fr) ; Fontainemelon, 708.800 fr
(705.885 fr) ; Les Hauts-Geneveys ;
23.098 fr (2891 fr) ; Boudevilliers, 23.060
fr (12.000 fr) ; Coffrane, 738 fr ; Les
Geneveys-sur-Coffrane : 359.225 fr
(355.317 fr).

DÉPENSE MOYENNE
POUR L'INSTRUCTION PUBLIQUE
En 1973, les dépenses par habitant

pour l'épuration des eaux, la récolte et
l'incinération des ordures, les charges
hospitalières ont été les suivantes au to-
tal : Cernier, 76 fr ; Chézard-Saint-Mar-
tin, 634 fr ; Dombresson, 60 fr ; Villiers,
69 f r ;  Le Pâquier, 20 fr (charges hospi-
talières uniquement) ; Savagnier 80 fr ;
Fenin-Vilars-Saules, 50 f r ; Fontaines,

122 fr ; Engollon, 38 fr (charges hospi-
talières seulement) ; Fontainemelon, 84
fr ; Les Hauts-Geneveys, 91 fr ; Boude-
villiers, 87 f r ;  Valangin , 59 f r ; Coffra-
ne, 75 fr ; Les Geneveys-sur-Coffrane,
221 fr ; Montmollin, 82 francs.

A la fin de l'exercice 1973, la dépense
moyenne par habitant dans l'ensemble
du canton pour l'instruction publique
s'élevait à 328 francs (272 fr en 1972).
En ce qui concerne le Val-de-Ruz on
obtient par habitant, à Cernier, 353 fr ;
à Chézard-Saint-Martin, 412 f r ; à Dom-
bresson 373 fr ; à Villiers, 148 fr ; au
Pâquier 393 fr ; à Savagnier, 290 f r ;  à
Fontainemelon 516 fr ; aux Hauts-Ge-
neveys, 303 fr ; à Boudevilliers, 326 fr ;
à Valangin , 350 f r ; à Coffrane, 315 fr;
aux Geneveys-sur-Coffrane 306 fr, à
Montmollin 276 francs. A. S.

Le 125me anniversaire
de l'Abbaye de Concise

De notre correspondant :
A l'instar de Corcelles, Concise a, à

son tour, fêté le 125me anniversaire de
son Abbaye.

L'année 1850 vit la scission de la
« Noble compagnie des fusiliers mous-
quetaires » de Concise et Corcelles et
la création de deux Abbayes distinctes.
Cette « Noble compagnie » avait été
créée en 1603, époque de l'introduction
des armes à feu dans les armées et
comptait alors 80 membres. La plupart
étaient alors bourgeois de Concise et
Corcelles.

Annoncée par la « Retraite » et le
lendemain par la « Diane » jouées par
la fanfare, la fête connut un immense
succès; Samedi soir, après >un premier
couronnement des rois, un cortège où
l'on remarquait particulièrement des jeu-
nes gens s'ébranla en direction du lac.

Dimanche matin , une cérémonie se
déroula place de l'Eglise et débuta par
« L'appel aux drapeaux » toujours joué
par la fanfare du village. M. A. Mey-
lan, président du comité d'organisation,
fit une courte allocution dans laquelle
il exprima le souhait que la jeunesse
prenne la relève. L'abbé-président, M.
R. Rigoli, procéda ensuite à un deuxiè-
me couronnement des rois, suivi de la
remise des diplômes à MM. A. Delay,
E. Duvoisin et A. Cousin, membres ho-
noraires. Après le culte célébré par le
pasteur Jaccard, une couronne fut dé-

posée près de l'église en hommage aux
membres disparus.

TRENTE ANS D'ACTIVITÉ...
Un banquet fut ensuite servi sous la

cantine au cours duquel on entendit des
allocutions de MM. Oppliger, syndic de
Concise, Candaux, président des Ab-
bayes vaudoises, Vuillermet, président
du Conseil communal, et Rigoli, abbé-
président. De cette dernière allocution
ressortent quelques faits saillants : la so-
ciété qui comptait 158 membres a en-
registré douze admissions, 105 tireurs se
sont mesurés, brûlant plus de 4000 car-
touches ; 25 membres ont plus de tren-
te ans d'activité et soixante ans d'âge.
A l'appel de leurs noms, ils furent vi-
'véméftt'" applaffdîs'. 'M: Rigoli termite"
son discours en formant le vœu que la
société poursuive sa belle envolée vers
son 150me anniversaire.

RÉSULTAT DES TIRS
Liste des rois. — Cible société : Ga-

briel Gaille ; Marc-André Evard ; Paul
Finkbeiner ; Willy Fischer.

Cible jubilé : Jean-Pierre Ray ; Emile
Fuchs.

Cible Concise : René Dénervaud ;
Benjamin Fauguel.

Cible Mont-Aubert : Edouard Jaque-
noud ; Georges Roulier.

Roi du village : Marc-André Evard.
Roi des rois : Edouard Jacquenoud.

Première dame : Ariette Jaggi.

Fête nationale
(c) Un comité formé de membres du
Conseil communal de Savagnier et des
sociétés locales a préparé la fête du
1er Août Pendant la sonnerie des clo-
ches, un cortège aux lampions montera
du collège au Stand, où se déroulera la
manifestation officielle à laquelle parti-
ciperont diverses sociétés du village.

Curiosités de ia nature
(c) En cueillant des « griottes », Mmes
Y. et P. Wenger, de Savagnier, eurent
la surprise de découvrir deux branches
fleuries parmi les branches garnies de
fruits mûrs !

Bientôt une place d'armes à Moudon
BERNE (ATS). — En prévision du

déplacement de la place d'Armes de
Lausanne, une convention a été passée
entre le département militaire fédéral , le
canton de Vaud et la commune de
Moudon en vue de la création et de
l'exploitation d'une place d'armes pour
les troupes sanitaires dans la région de
Bressonnaz - Valecret au sud-ouest de
Moudon.

Les quelque 80 ha nécessaires à la
réalisation de ce projet sont déjà acquis
en grande partie. Les plans des construc-
tions sont à l'étude : pour leur ensemble,
on a estimé les frais entre 80 et 100

millions de francs. Un projet détaille
sera présenté ultérieurement.

La convention a pour but de régler
notamment les questions concernant
l'adjudication des travaux, le recrute-
ment du personnel, la circulation sur les
routes situées hors de la place d'armes,
l'usage par des sociétés des installations
militaires, de même que les modalités de
l'utilisation militaire de la future place
d'armes. Il est prévu de soumettre à un
tribunal arbitral les différends qui ne
pourraient être aplanis directement entre
les autorités communales et le comman-
dant de la place d'armes. Cette
convention pourra être révisée d'un
commun accord lorsque les expériences
en montreront la nécessité.

Pharmacie de service : dès 18 h 30, Pier-
giovanni , Fontaines.

Permanence médicale : votre médecin
habituel

Ambulance : tél. 53 21 33.

Pompes funèbres du Val-de-Ruz: tél. 5717 70

Campagne « rouler feutré»: qu'est-ce que le bruit ?
La plupart de nos concitoyens esti-

ment leur entourage « trop bruyant ». 11
est cependant moins facile de trouver
des critères absolument irréfutables pour
juger de l'excès de nuisance due au
bruit.

Pour bien des gens, le vacarme du
trafic constitue l'une des nuisances les
plus graves. Cependant, avant de pou-
voir prendre des mesures appropriées, il
faut se livrer à des recherches appro-
fondies sur la nature et l'ampleur du
bruit : origine, force et effet doivent
être étudiés scientifiquement. Le passage
du « silence » au « bruit » se fait gra-
duellement. De nuit, un jardin tranquil-
le où le niveau sonore ne dépasse pas
30 décibels A (db/A) est réputé « très
silencieux » ; un quartier d'habitation
sans trafic peut être considéré comme
« silencieux » si le niveau du bruit n'y
dépasse pas 40 db/A. S'il s'agit de va-
leurs plus élevées comme ce peut être le
cas par exemple dans un bureau (70-80
db/A) ou lorsque la circulation urbai-
ne est Intense (80-90 db/A), le bruit
ambiant peut déjà être qualifié de
« fort » à « très fort » ; le bruit provo-
qué par un marteau pneumatique (120
db/A) est jugé « insupportable » s'il
travaille à une distance d'un mètre.
Pour apprécier correctement ces chif-
fres, il convient de se souvenir que, en
zone moyenne d'audibilité , l'oreille hu-
maine ressent une augmentation du
bruit de 10 db/A comme un bruit
deux fois plus fort.

Mais comment la science juge-t-elle
l'Influence qu 'exerce le bruit ? A cet
égard, le professeur Dr Karl Batig,
spécialiste suisse de médecine
préventive, a déclaré lors d'une confé-
rence donnée au Musée suisse des trans-
ports, à Lucerne, sur le sujet « Trafic et
communication du point de vue des lois
du comportement »

D'une manière générale, la sensation
de bruit peut , en cas de bruit anormale-
ment fort , être considéré comme défen-
se subjective ou sentiment d'inconfort.
En outre, les processus complexes du
bruit font que les sons peuvent déjà être
ressentis aussi comme bruit alors qu'il
n'y a pas encore gêne fonctionnelle,
peut-être par suite de sensibilisation ».

C'est la nuit que les sons sont le
mieux ressentis comme bruit, du fait
qu'ils troublent le sommeil. A la
seconde place dans l'« échelle du désa-
grément » figurent les fonctions dites
« délassement » et « loisirs », qui
peuvent être grandement troublées par
le bruit.

Le fait de connaître ces tenants et
aboutissants renforce la Fédération rou-
tière suisse (FRS) à Berne, organisation
de faîte du trafic routier et de l'écono-
mie automobile en Suisse, dans sa ferme
détermination d'inciter tous les usagers
de la route motorisés à « plus de repos
grâce à plus d'égards ». Les voisins dor-

miront plus calmement si celui qui ren-
tre tard à son domicile se comporte
avec les égards voulus à son volant :
pas de départ en trombe, pas de coups
d'accélérateurs rythmés à l'arrêt, accélé-
rer doucement, rouler dans le rapport le
plus élevé possible, éviter les crisse-
ments de pneus, arrêter le moteur en
station prolongée. Enfin , le contrôle ré-
gulier de l'état du pot d'échappement
fait partie des soins à donner à son au-
to dans l'Intérêt de l'environnement.

AUTOMOBILISTES, SACHEZ !

Selon le professeur Bâttig, il est im-
portant pour tous les conducteurs 4e
véhicules automobiles de savoir ce qui
suit : « Considéré dans l'ensemble, le
bruit des véhicules à moteur se place de
loin en tête de toutes les diverses sour-
ces de bruit. Il a surtout une influence
négative du fait qu 'il augmente avec la
densité de la zone habitée et qu'il a, par
conséquent, tendance à devenir général
actuellement ».

On peut y remédier dans une large
mesure par son propre comportement.
Si chacun circule en pensant constam-
ment que d'innombrables oreilles l'en-
tendent , le bruit du trafi c peut être ré-
duit sans qu'il soit nécessaire de pren-
dre de coûteuses dispositions de caractè-
re technique. Prendre des égards est
meilleur marché — et conduit surtout
beaucoup plus rapidement au but.

Une figure
marquante

Aujourd'hui. seront rendus, à Bou-
devilliers, les derniers honneurs à
Charles-Emile Guyot, décédé dans sa
47me année des suites d'une pénible
maladie.

Le défunt , instituteur, avait passé
la plus grande partie de sa carrière
au collège des Taillères, près de La
Brévine. A ce titre, il avait été le
personnage principal du film d'Henri
Brandt « Quand nous étions petits
enfants ».

Charles-Emile Guyot, en compa-
gnie de tous les gens de la vallée
qui avaient participé au tournage du
film, avait présenté le 11 mai dernier
à la ferme du Grand-Cachot où se
tenait une réunion commémorative
de cette période de tournage qui
avait fait connaître un peu mieux
dans notre pays cette région du Jura
neuchâtelois.

Grand ami de l'enfance, le défunt
avait fait œuvre de pionnier dans sa
classe des Taillères où il enseignait à
ses élèves, en plus du programme
habituel , l'histoire des plantes, des
animaux , de la vie. Amoureux du
calembour, faisant preuve d'une jeu-
nesse de caractère remarquable,
Charles-Emile Guyot avait supporté
sans se plaindre sa douloureuse et
longue maladie.

Il laisse, incontestablement, un
grand vide au sein du corps ensei-
gnant du canton. Nous lui rendront
un dernier hommage dans une pro-
chaine édition. N.

Un biotope-laboratoire dans le marais
situé entre Couvet et Môtiers ?

De l un de nos correspondants :
Il y a quelque temps, un groupe

d' enseignants du Val-de-Travers au-
rait souhaité obtenir les autorisations
nécessaires pour entretenir un bio-
top e-laboratoire dans le marais situé
au fond du Vallon, entre Couvet et
Môtiers. Cela afin d'y conduire des
élèves qui auraient pu étudier une
faune et une flore particulières dans
leur cadre naturel authentique, sans
avoir à enfermer tel batracien dans
un bocal ou à arracher telle bruyère
pour les analyser en classe. Or, jus-
qu 'à présent, ces pédagogues n'ont
pas reçu le droit indispensable qui
leur permettrait de mener à chef leur
projet , alors que des expériences
semblables ont déjà été,, entreprises
avec beauco up de succès dans l plu-
sieurs autres régions du canton...

REPRENDRE CONTACT
A VEC LA NA TURE

Toujours est-il que cette zone ma-
récageuse, â deux pas de sites cons-
truits, regorge d'éléments vivants toui
à fait  typiques : bouleaux, pins, bru-
yère, prêles, aigrettes, mousses, li-
chens, myrtilles, sphaignes, airelles,
etc., du côté des végétaux ; libellu-
les, batraciens de toutes sortes, ca-
nards sauvages, hérons cendrés, etc.,

du côté des animaux, sans oublier
dans l'eau des « gouilles » quelques
tanches et quelques carpes. On pour-
rait donc faire de ce petit marais un
centre d'études où, à chaque saison,
les maîtres chargés de l'enseignement
des sciences naturelles conduiraient
leurs élèves, non seulement pour ob-
server cette faune et cette f lore spé-
cifiques, mais aussi et simplement
pour apprendre aux jeunes Vallon-
niers à reprendre contact avec la na-
ture, à l'aimer et à la protéger. Ré-
cemment encore, deux garçons de la
région ont passé quelques nuits sous
tente à l'orée du bois du marais pour
repérer, à l'aube naissante, les évo-
lutions d'une colonie de hérons cen-
drés, qui fais aient une halte momen-
tanée au Val-de-Travers avant de
poursuivre leur migration.

ru i . .la fcaurfj rJOU mu
A l'heure où l'école cherche à se

brancher de plus en plus directemen t
sur la vie, il serait regrettable 'de ne
pas autoriser quelques enseignants
bien intentionnés à utiliser, sans dan-
ger de dépradations, un des derniers
trésors vraiment naturels de ce dis-
trict. L'idée est lancée. Il faut  es-
pérer qu 'elle aboutira sans trop d' op-
positions et de tracasseries au résul-
tat escompté par ses promoteurs.

BOUDEVILL IERS
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(c) A Moudon est décédé, à l'âge df
60 ans, M. lean-Louis George, électri-
cien. Le défunt faisait partie de plu-
sieurs sociétés et présidait notammenl
la société de tir au pistolet. Ses obsè-
ques ont lieu cet après-midi.

Derniers honneurs

(c) Cet après-midi, à Payerne, les der-
niers devoirs seront rendus à M. Eugène
Viret , retraité desE.E.F., décédé à l'âge
de 86 ans. Le défunt avait fait partie
durant un certain temps du Conseil
communal.

PAYERNE

Derniers devoirs

Le Conseil synodal de l'Eglise évan-
géllque réformée du canton de Vaud
vient de recevoir à Crêt-Bérard Mgr
Pierre Mamie, évêque du diocèse de
Lausanne, Genève et Fribourg, accom-
pagné de Mgr Ernest Bullet , évêque
auxiliaire , et de l'abbé Raymond Meyer,
vicaire épiscopal. Divers points préoc-
cupant les autorités des deux Eglises
ont été abordés dans une atmosphère
fraternelle.

La convention pour l'utilisation des
lieux de culte , passée il y a quelques
années entre l'évêché et le Conseil sy-
nodal , demeure en vigueur. La paroisse
de Saint-Laurent, à Lausanne, mettra
la chapelle des Terreaux à disposition
de la communauté catholique de Notre -
Dame aussi longtemps que la restaura-
tion de l'église Notre-Dame durera. La
paroisse catholique disposera de la cha-
pelle tous les samedis et dimanches.

Rencontre œcuménique
à Crêt-Bérard

La société de chant « La Concorde »
de Fleurier a le pénible devoir de faire
part à ses membres du décès de

Monsieur

Oreste BEZZOLA
père de Monsieur Oreste Bezzola,
membre honoraire de la société.

Pour les obsèques, prière de se référer
à l'avis de la famille.

Le personnel de l'entreprise O. Bezzola, Fleurier, a la profonde tristesse de faire
part du décès de

Monsieur Oreste BEZZOLA
père de leur cher patron.

Pour les obsèques, prière de se référe r à l'avis de la famille.
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(sp) Si les Covassons s'interrogent sur
l'opportunité de la construction d'une
maison-tour de 13 étages à l'entrée occi-
dentale de leur localité, les Verrisans,
eux , apprennent avec une certaine stupé-
faction qu 'un projet est actuellement à
l'étude visant à l'édification d'un silo de
44 mètres de hauteur... Décidément, il
n'y a plus de limites et si les autorités
compétentes ne se montrent pas très
strictes dans l'octroi des permis de cons-
truire , le territoire neuchâtelois, en dépit
d'une législation exemplaire en matière
de protection des sites, risque fort d'être
défiguré avant longtemps. Imaginerait-on
le village des Verrières, encore pourvu
de nombreuses vieilles maisons basses à
la mode jurassienne, dominé par une
verticale inesthétiques de plus de
40 mètres ?

Un silo de 44 m de haut ?

(c) Les tireurs de l'Extrême-Frontière se
sont distingués une fois de plus au tir
cantonal vaudois de Lausanne. Voici
quelques résultats :

Section intercantonale : Emile Fuchs,
43 ; Auguste Bugnon, 42 ; Paul Fink-
beiner, 42. Moyenne de la section :
42,275 (9me rang).

Abbaye : Paul Moret , 48 ; Pierre Fau-
guel , 42.

Carabiniers : Pierre Fauguel , 39 ; Paul
Jeanjaquet , 36 ; Paul Dreyer, 35.

Art : Paul Finkbeiner , 446.
Cible militaire : Pierre Fauguel, 36 ;

Paul Finkbeiner 35.
Cible Vernand : Daniel Dreyer, 52 ;

Paul Finkbeiner, 52.
Don d'honneur : Reymond Duperrex ,

100 (14me rang).
Cible officiers : Paul Moret, 36 ;

Emile Fuchs, 35.
50 m : Jean-Pierre Kobel obtient la

petite maîtrise.

Verrisans au tir cantonal
vaudois

Réception des ordre» : Jusqu'à 22 heure» I

Les contemporains de 1899 du Val-de-
Travers ont le pénible devoir d'annoncer
le décès de leur cher camarade

Oreste BEZZOLA
Pour les obsèques, prière de se référer

à l'avis de la famille.

Môtiers : château, exposition sur la Clu-
sette.

Môtiers : Mascarons de 19 à 21 h ; ico-
nographie du Val-de-Travers.

Pontarlier : salon des Annonciades.
Fleurier : le Rancho, bar-dancing ouvert

jusqu'à 2 hueres.
Médecin et pharmacien : habituels.
Ambulance : tél. 61 12 00 ou tél.

61 13 28.
Hôpital et maternité de Couvet : tél.

63.25 25.
Hôpital de Fleurier : tél. 61 10 81.
Service d'aide familiale : tél. 61 23 74.
Les Verrières : bureau de renseigne-

ments, banque cantonale.
Fleurier : service du feu, tél. 61 12 04 ou

118.

Dans l'impossibilité de répondre à cha-
cun , la famille de

Monsieur Alfred LEBET
remercie très sincèrement toutes les per-
sonnes qui, par leur présence, leurs
dons, leurs messages et leurs envois de
fleurs, l'ont entourée durant leur dure
épreuve.
Un merci tout spécial à Monsieur le
docteur Bonnant, ainsi qu'au personnel
de l'hôpital de Fleurier.
Fleurier, le 28 iuillet 1975.

A vendre

3 CONG éLATEUR :
400 litres.

Fr. 750.—
la pièce.
Centre Schmutz ,
Fleurier,
tél. 61 33 33. 

I Réception de» ordre» : Jusqu'à 22 heure» I

S Hôtel Central,
Couvet, cherche

sommelière
débutante acceptée.
Entrée immédiate

- ou à convenir.

Tél. 63 23 81.FRIGOS
140 litres

Fr. 278.—

HZ2
Appareils
ménagers,
Couvet.
Tél. (038) 63 12 06

L'annonce
reflet vivant

Idu marché
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Comme chaque année à la période des vacances
des gens peu scrupuleux abandonnent leurs animaux

De notre rédaction biennoise :
Un petit chat se retrouve seul et

blessé sur la rive du lac après que son
« patron » l'eut jeté du yacht en passant
près du bord de l'eau. Un vieux chien
qui ne peut presque plus marcher est
déposé à l'orée de la forêt. Chiens et
chats, cochons d'Inde , tortues et héris-
sons, sont ainsi abandonnés chaque an-
née par leurs « maîtres » qui partent en
vacances. Il y a toutes sortes de gens.
Ceux qui ne peuvent s'encombrer d'une
bête en vacances et qui téléphonent à
la Société pour la protection des ani-
maux leur demandant de trouver, con-
tre rétribution , une place de garde pour
l'animal et ceux qui ne veulent pas di-
minuer leur budget de vacances et qui
abandonnent simplement et n'importe
où leur « jouet d'un moment ». Et puis
il y a aussi des brutes qui ont jeté un
jeune chien loup âgé d'un an du haut
du pont des gorges du Taubenloch
après avoir tenté en vain de l'égorger.
Ceux-là parfois se retrouvent devant le
juge. Et puis il y a ceux qui n'aiment
pas les déplacements et qui jettent sim-
plement l'animal devenu encombrant
dans une poubelle.

Cette année à Bienne, les drames de
ce genre ont passablement augmenté,
surtout pendant la période des vacan-
ces. Selon le rapport de la Société pour
la protection des animaux , 82 chiens
ont été pri s en charge l'année dernière,
ce qui représente 668 journées de soins.
Une vingtaine seulement ont pu être
rendus à leur propriétaire. Il devient

de plus en plus nécessaire, mais diffi-
cile, de trouver des personnes qui sont
d'accord de s'occuper d'une pauvre bête
abandonnée. La Société pour la protec-
tion des animaux , placée sous la prési-
dence de M. Bruno H. Etter, fait de
gros efforts pour intéresser un maxi-
mum de monde à la misère des bêtes,
En l'espace de trois ans, le nombre des
membres a passé de 450 à 1500. Des
inspecteurs nommés par la société con-
trôlent toutes nouvelles faisant état de
bêtes maltraitées.

Chaque animal abandonné que l'on a
pu replacer chez des particuliers reste
un certain temps sous contrôle. Pour
le moment, les bêtes que l'on n'a pas
pu caser sont mises en pension, ce qui
est peu satisfaisant et coûteux semble-
t-il. La solution idéale serait la créa-
tion d'un home pour bêtes, c'est là un
des buts primaires de la société. Une
demande a été faite auprès du Conseil
municipal pour que celui-ci prête gra-
cieusement une parcelle de terrain aux
champs de Boujean. Le projet ne de-
vrait pas rencontrer d'opposition. L'idée
de la construction d'un home pour bêtes
abandonnées et trouvées n'est pas nou-
velle. C'est en effet au cours des an-
nées soixante déjà que la société créa
un fonds pour la construction de ce
home, avec une somme de 21.000 fr.
A la suite d'une bonne gestion des
comptes et d'une loterie fructueuse d'im-
portantes sommes ont pu être versées
dans ce fonds qui se monte aujourd'hui
à 75.000 francs.

L'activité de la société est multiple
et variée. Pour l'information générale
des citoyens, elle imprime une brochu-
re qui indique comment il faut traiter
et soigner les animaux. Elle a lancé
une campagne de castration pour chats.
En effet , ceux-ci étant trop prolifiques
dans la région du Seeland, la société
demande à tous les propriétaires de
chats de les faire stériliser. Elle prend
à sa charge le 50 % des frais du vété-
rinaire. Pour cette campagne, 500 fr.
ont été prévus au budget 1975.

Pourtant, c'est en la jeunesse que la
société met tout son espoir. L'éducation
des écoliers dans ce domaine est essen-
tielle. Aussi, avec l'accord de la direc-
tion des écoles, une zoologiste se rend
une fois par mois dans les écoles pour
éduquer et informer les jeunes. « Il est
essentiel qu'ils sachent à quoi ils s'en-
gagent lorsqu'ils vont acheter une bête
auprès du marchand » nous dit M. Etter.

Marlise ETIENNE

Le prix des cerises baissera-t-il enfin?
LAUSANNE (ATS-CRIA). — Des

conférences de presse avaient annoncé
voilà une dizaine de jours une surabon-
dance de cerises du pays sur le marché
et surtout, de ce fait, une baisse sensi-
ble de leur prix. On avait en effet
laissé entendre que le prix oscillerait
entre 2 fr. 90 et 3 fr. 50 le kilo de
cerises de table, premier choix. Or,
vient d'affirmer M. René Fivaz, direc-
teur de l'Union fruitière vaudoise, la
récolte de cerises bâloises, la plus im-
portante du pays et qui s'annonçait
particulièrement abondante cette année,
K s'est évanouie on ne sait comment ».

Les consommateurs n'ont pas dé-

daigné la cerise, ajoute le Centre ro-
mand d'information agricole, même si
les prix n'étaient pas aussi avantageux
que ce qui avait été annoncé. Sur la
place de Lausanne, par exemple, on
pouvait voir au marché de samedi der-
nier des cerises de table, de première
qualité, à des prix supérieurs à 5 fr.
le kilo.

Peut-être le coût relativement élevé
des pêches et des prunes, notamment,
sur le marché européen — la récolte
étant faible cette année — a-t-il con-
tribué à l'écoulement sans heurt de la
récolte des cerises suisses, d'autant plus

que les conditions atmosphériques ont
retardé la maturation des cerises du
pays et que le ramassage a pu s'étalei
sur une période plus longue. Pendant
ce temps, le marché suisse a été cons-
tamment sous-ravitaillé et les chaînes
de distribution n'ont pas pu répondre à
la forte demande de façon satisfaisan-
te. Aussi, les ventes spéciales prévues
ont-elles été supprimées, jusqu'à pré-
sent en tout cas.

Cependant, précise M. Fivaz, les ce-
rises tardives apparaissent sur le mar-
ché, ce qui permettra sans doute de
réapprovisionner le commerce.

Un nouveau pistolet pour l'armée suisse
BERNE (ATS). — Le pistolet 49 de

l'armée suisse sera remplacé par un
nouveau modèle. Le département mili-
taire fédéral (DMF) a en effet décidé
d'introduire le pistolet P 220 mis au
point par la Société industrielle suisse
(SIC) à Neuhausen (SH). L'ancien est
actuellement en vente dans le commer-
ce au prix de 1135 francs (il coûtait
environ 350 francs il y a une dizaine
d'années). Pour le nouveau, qui sera

livré aux armuriers en novembre pro-
chain , la société industrielle recomman-
de un prix indicatif de 795 francs.

Cette nouvelle arme, qui tire une mu-
nition 9 mm parabellum, garantit , selon
des indications du département militaire
fédéral , une préparation rapide au tir ,
du fait que le levier de sécurité tombe
grâce à la sûreté automatique du per-
cuteur.

Le pistolet 75, avec de meilleures per-

formances et une précision identique
ne coûte que les deux tiers du modèh
49. Grâce à la complaisance de la SIC
il a été possible de transformer deu)
commandes de l'ancien en une seule di
nouveau modèle, ce qui permettra i
l'armée d'obtenir plus d'armes pour 1<
même prix. La date de remise du pis-
tolet à l'armée n'a pas encore été fixée
on attendra pour cela que soit écoulé
le stock des anciens. La première com
mande atteint un ordre de grandeur dt
10.000 pièces. Ces achats seront finan-
cés par les crédits normaux pour le
matériel de guerre.

Le pistolet 75 a été élaboré par la
SIG en collaboration avec la SARL
J. P. Sauer et Fils, à Eckenfoerde
(RFA). Avec ses 750 grammes (sans le
magasin), la nouvelle arme de poing est
de 450 grammes plus légère que l'an-
cienne. D'une longueur totale de 198 mm
elle présente un canon de 112 mm à
six rayures, et une ligne de visée de
160 mm.

Quelques autres données : hauteur :
143 mm, épaisseur 34 mm, longueur du
pas des rayures : 250 mm, magasin :
80 gr., résistance de la détente : 1,7 kg
chien tendu et 4,5 chien détendu.

Net recul du chiffre d'affaires
du commerce de détail en juin

BERNE (ATS). — En juin , le chif-
fre d'affaires réalisé dans l'ensemble
des établissements du commerce de
détail saisis par la statistique de l'Offi-
ce fédéral de l'industrie, des arts et
métiers et du travail a nettement reculé
en valeur nominale. L'ampleur de cette
diminution par rapport au même mois
de l'année 1974 a atteint 5,4 %, con-
tre une régression de 1,4 % en mai
1975 et un accroissement de 2,4 % en
juin 1974. Lorsqu'on interprète cette
évolution, il faut tenir compte du fait
que le mois sous revue comptait qua-
tre samedis, tandis qu'il y en avait
cinq au même mois de l'année der-
nière.

Pour l'alimentation, les boissons et
tabacs le résultat a dépassé de 0,6 %
celui d'une année auparavant. En re-
vanche, l'habillement et les textiles oni
enreg istré une réduction de 9,7 %.
Quant aux autres branches ensemble,
elles ont vu le total de leurs ventes
7,4 % inférieur à celui du mois de juin
1974.

Le nouveau mouvement rétrograde
du chiffre d'affaires nominal du com-
merce de détail confirme que les con-
sommateurs continuent de faire preu-
ve d'une retenue prononcée et d'une
attitude critique à l'égard des prix
lors d'achats d'articles d'habillement et
de biens de consommation durables,
de meubles notamment, alors que le
chiffre d'affaires nominal "est demeuré
stationnaire dans la branche de l'ali-
mentation, des boissons et tabacs. On
peut sans doute attribuer principalement
au résultat de la votation du 8 juin

au sujet du droit de douane supplé-
mentaire sur l'huile de chauffage le
fait que les ventes de combustibles
ont progressé.

Calculé au moyen de l'indice des
prix à la consommation, le chiffre
d'affaires réalisé dans l'ensemble des
établissements soumis à l'enquête a
baissé quantitativement de 11,6 %. Le
taux de régression a atteint 6,6 % pour
l'alimentation, les boissons et tabacs,
15,2 % pour l'habillement et les texti-
les et 12,5 % pour l'ensemble des au-
tres branches.

CINÉMAS
Apollo : 15 h et 20 h 15, « Verbrechen

nach Schulschluss ».
Capitole : 20 h 15, « Les ardentes ».
Elite : 14 h 30, 16 h 05, 17 h 40,

19 h 15, et 20 h 50, « Nackte Ver-
suchung ».

Lido : 15 h et 20 h 15, « Le passager
de la pluie ».

Palace : 15 h , « Die Zwillinge vom
Innenhof » ; 20 h 15, « Les deux
missionnaires ».

Rex : 15 h, «La bataille d'Angleterre»;
17 h 45, « Défense de savoir » ;
20 h 15, « Quo vadis ».

Scala : 15 h et 20 h 15, « Dans les
griffes de la momie ».

Studio : 15 h et 20 h 15, « Gelbe Faust
und blaues Auge ».

DIVERS
Palais des Congrès : 8me tournoi in-

ternational d'échecs, jusqu'au 1.8.
EXPOSITIONS
Galerie 57 : œuvre graphique et dessins

de Meret Oppenheim, jusqu 'au 3
août.

Greniers de l'Ancienne Couronne : ex-
position collective du groupement
des peintres, sculpteurs et architectes
de la région de Bienne-Seeland-Jura,
jusqu'au 2'4"aôût'.~' *Wf»Wt» w*

Galerie Ring 5 : travaux créatifs eh
collaboration avec le public, jusqu 'au
7 août.

URGENCES
Pharmacie d'office : pharmacie Hilfiker,

place de la Gare 10, tél. 23 1123.
Médecin : tél. 22 33 33.
Dégâts d'eau et de gaz : tél. 22 33 88.
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Le 1er Août télévisé à Porrentruy
PORRENTRUY (ATS). — C'est de

l'enceinte du château de Porrentruy,
cette année, que l'émission télévisée du
1er Août destinée aux chaînes romande,
alémanique et tessinoise sera diffusée en
direct. (Voir notre « TV Magazine » de

samedi). Depuis lundi, dans la cour de
l'ancienne résidence des Princes-évêques,
constructeurs, électriciens, menuisiers de
la TV s'emp loient à monter les instal-
lations nécessaires à la p résentation de
l 'émission qui, dès 20 h 20, durera 75
minutes.

L'édition 1975 du 1er Août est placée
sous le signe de l'année du patrim oine
architectural, raison pour laquelle le
château de Porrentruy, restauré il y a
une dizaine d'années, a été choisi poui
cadre. Quelque 250 participa nts, appar-
tenant à des groupes folkloriques venus
de différentes régions de Suisse (Jura,
Valais, Tessin, Appenzell , Grisons, Lu-
cerne) animeront cette soirée.

L'enceinte du château de Porrentruy
ne permettant p as d'accueillir à la fois
les participan ts et la populati on de Por-
rentruy, celle-ci pourra suivre la mani-
festation sur un écran géant qui barrera
une rue ' de 'là "vieille" Ville. Première
suisse : l 'écran géant transmettra l 'émis-
sion - en¦¦ -soldeur.. -Bien sûr, une fois
l'émission télévisée terminée, la fête
continuera dans les rues de l'ancienne
cité ép iscopale où les groupes folklo ri-
ques descendront emmenés par la fan -
lare à cheval — une des dernières de
Suisse — de Gunzwil (LU).

Progression du cancer du sein
GENÈVE (ATS). — Le cancer du sein

cause la mort de près de 250.000 fem-
mes chaque année dans le monde. La
mortalité est particulièrement forte en
Europe occidentale et en Amérique du
Nord, où une femme sur 25 meurt du
cancer du sein. Au cours des 50
dernières années, la situation ne s'est pas
améliorée, et s'est même aggravée dans
ces régions : ainsi en Suisse, la morta-
lité due au cancer du sein a doublé de
1920 à 1971. II faut cependant noter,
pour atténuer ce chiffre, que le vieillis-
sement de la population contribue à
l'augmentation de ce taux de mortalité.

Ces chiffres ont été publiés lundi à
Genève, dans un rapport de l'Organisa-
tion mondiale de la santé, qui ajoute
que le cancer du sein reste une cause

majeure de décès à tous les âges dans l:i
population féminine : il vient en
deuxième place parmi les principales
causes de décès, après les accidents et le
suicide, chez les jeunes femmes de 25 à
34 ans, en première place entre 35 et 54
ans et en deuxième place, après les
maladies cardio-vasculaires, au-delà dt
55 ans.

L'OMS signale qu'en matière de trai-
tement, la politique actuelle repose sur
la détection à un stade aussi précoce
que possible, puis l'extirpation totale de
la tumeur ou du sein. Mais le véritable
espoir réside dans les importantes re-
cherches en cours, qui pourront peut-
être founir finalement une base pour un
traitement plus efficace.

Doubs : collaboration

SAIGNELÉGIER (ATS). — Pre-
mière dans ce domaine : les hôteliers
des Franches-Montagnes (Suisse) et du
plateau de Maîche (France) viennent
d'éditer ensemble un dépliant consacré
à la promotion touristique de leur ré-
gion. Sur ce prospectus de six volets
sont présentés des paysages du Haut-
Jurà;"'d'ë'Ta Vallée du Doubs 'ef'du pla-
teau de Maîche.

touristique
franco-suisse

La carte verte ne sera plus exigée
pour la Yougoslavie dès le 1er août

GENÈVE (ATS). — Le Syndicat
suisse d'assureurs automobiles a passé
une convention avec la Yougoslavie,
selon laquelle le contrôle de la carte
verte à la frontière sera supprimé de-
puis le 1er août 1975. En effet , aucune
assurance RC obligatoire pour les voi-
tures étrangères n'existait jusqu'à pré-
sent dans ce pays. La carte verte ser-
vait de pièce justificative d'assurance
et avait pour but de protéger le pro-
priétaire d'un véhicule contre une con-
fiscation, le dépôt d'une caution ou,
encore, une arrestation provisoire. Cette
convention abroge les mesures actuel-
les, déclare le TCS dans un communi-
qué publié hier.

De plus, les pourparlers entrepris
concernant la suppression de la carte
verte pour l'Espagne n'ont pas encore

abouti. Les premiers sondages relatifs à
un accord hispano-suisse n'ont , jusqu 'à
ce jour, pas été couronnés de succès.

Par contre, ainsi qu'on le sait déjà ,
la carte verte n'est plus exigée pour les
véhicules à moteur immatriculés en
Suisse, dans les pays suivants : Autri-
che, Belgique, Danemark, Finlande,
France (y compris Monaco), Grande-
Bretagne (y compris l'Irlande du Nord,
l'île de Man, les îles de la Manche,
à l'exclusion de Gibraltar) , Hongrie,
Irlande, Italie (y compris la cité du Va-
tican et Saint-Marin), Luxembourg,
Norvège, Pays-Bas, République démo-
cratique allemande, République fédérale
d'Allemagne, Suède, Tchécoslovaquie.

Les importations
de fruits en Suisse

LAUSANNE (ATS-CRIA). — Dres-
sant le bilan des importations de fruits
ne faisant pas l'objet de dispositions
légales freinant les entrées en Suisse,
en fonction du volume des récoltes in-
digènes, la Fruit-union constate, au ter-
me de son rapport d'activité de 1974-
1975, que nos voisins nous ont livré
un peu plus de raisin et que la quantité
de pêches égale celle introduite dans le
pays au cours de « l'exercice » précé-
dent. Une légère baisse des entrées
d'oranges, de mandarines, de citrons et
de bananes a été relevée.

Le marché aurait-il atteint son point
de saturation, se demande la Fruit-
union suisse au sujet des oranges dont
les prix de détail (parfois très bas)
pratiqués dans le premier trimestre de
cette année n'ont pas fait progresser les
ventes.

Un Suisse se tue
en Italie

PINEROLA (Turin) (ATS-ANSA). -
Un touriste suisse, M. Walter Rudoll
Elucider , âgé de 35 ans, de Zurich,
s'est tué alors qu'il tentait de descendre
à l'aide d'une corde de la cabine d'un
téléférique qui s'était arrêté à mi-che-
min.

La victime se trouvait en compa-
gnie de sa fiancée dans l'une des pe-
tites cabines ouvertes à deux places
du téléférique qui relie Torre Pellice
sur le mont Vandalino, à 1000 m en-
viron d'altitude, à l'entrée de la vallée
d'Aoste. A un moment donné, les cabi-
nes se sont arrêtées, à une hauteur de
20 à 30 mètres. Après un moment
d'attente, M. Fluehler décida de des-
cendre à terre à l'aide de la corde.
Après quelques mètres de descente, il
lâcha prise et fut précipité d'une di-
zaine de mètres dans le vide. II a été
tué sur le coup.

BERNE (ATS). — « Nous ne pou-
vons agir ou réagir sur la base d'une
nouvelle d'agence », déclarait-on hier au
département politique fédéral à propos
d'une dépêche de l'Associated press
(AP), selon laquelle la Suisse figurerait
sur une liste noire des Etats invités à
cesser toute relation commerciale
avec l'Afrique du sud et la Rhodésie.
AP affirmait que la constitution de cet-
te liste était inscrite au programme du
sommet de l'OUA (Organisation de
l'unité africaine) qui s'est ouvert lundi
à Kampala sous la présidence du gé-
néral Idi Amin Dada.

« Aucune information ne nous est
encore parvenue par la voie diploma-
tique », a déclaré à l'ATS un porte-
parole du département politique, et, la
Suisse n'ayant pas d'observateurs au-
près de la conférence, « nous atten-
drons la fin des travaux pour procéder
à une estimation et si un problème
particulier se pose pour notre pays,
il sera étudié à ce moment-là ». Mais
cette décision devra, avant d'être exé-
cutoire, être entérinée au niveau des
:hefs d'Etat.

La comète Kobayashi
à nouveau visible

ZURICH (ATS). — La luminosité
de la comète Kobayashi-Berger-Milon
a maintenant atteint l'intensité 4, c'est-
à-dire qu 'elle est pratiquement visible
à l'œil nu. Par ciel dégagé il est possi-
ble de l'apercevoir avec des jumelles.
Son noyau clair est entouré d'une at-
mosphère nébuleuse, elle n'a toutefois
pas encore de chevelure.

La comète se dirige vers le soleil à
une vitesse accrue et le 4 septembre,
elle passera à une distance de 40
millions de km de celui-ci. Actuelle-
ment elle évolue près de l'étoile Ml-
zaraclor de la Grande Ourse. Vers 22 h,
la comète et la constellation se trou-
vent à une altitude relativement éle-
vée au nord-ouest, favorisant ainsi les
conditions d'observation.

La Suisse
sur une liste noire

africaine

PONTRESINA (ATS). — Une fem-
me de 64 ans, Mme Monika Schwar-
zenbacb, domiciliée à Waedenswil
(/.II), a trouvé la mort lundi après-
midi après être tombée dans une cre-
vasse sur le glacier de Morteratsch.

La malheureuse passait des vacan-
ces à Saint-Moritz. Elle faisait partie
d'une cordée de deux personnes qui
descendait de la Diavolezza en direc-
tion de Morteratsch. En voulant tra-
verser une crevasse, elle est tombée
dans cette dernière à une profondeur
de quelque 10 mètres. Alarmée à 16 h,
tirer de la crevasse le corps de la vic-
time, qui a vraisemblablement succom-
bé au froid.
la colonne de secours de Pontresina, en
collaboration avec la garde aérienne
suisse de sauvetage, est parvenue à re-

Elle tombe
dans une crevasse

__ * Ci*^***

Il se tue
en montagne

LUGANO (ATS). — Au cours d'une
excursion dans le val Verzasca, un
homme âgé de 33 ans, de Comano
(Tl), M. Fernando Bernasconi, a fait
une chute et s'est tué. U a dévalé un
ravin d'une profondeur de quelque
30 m au-dessus de Sonogno (Tl). M.
Bernasconi qui était célibataire travail-
lait dans un hôtel de Locarno.

Noyade
dans une piscine

couverte
HOCHFELDEN (ZH) (ATS). — M.

Andréas Wanner, 20 ans, de Hoeri
(ZH), s'est noyé lundi soir dans la pis-
cine couverte du centre sportif de Hoch-
felden (ZH). Son corps inanimé a été
découvert par quatre m de fond et re-
tiré de l'eau par le maître-nageur. Les
tentatives de réanimation sont restées
vaines.

Polémique à cause
des champignons

Bellinzone (ATS). — Un écriteau
posé à l'entrée du bois qui entoure la
commune de Malvaglia , dans le val
Blenio, suscite de vives polémiques dans
la région. Il interdit en effet aux étran-
gers non domiciliés dans la légion de
cueillir des champignons. Ce panneau
n'a toutefois aucune valeur juridique,
puisque le Conseil d'Etat tessinois n'a
jamais pris de dispositions dans ce sens.

On estime cependant, compte tenu
du nombre important de personnes qui ,
les jours de vacances, s'adonnent à la
cueillette des champignons, que les au-
torités fixeront à 2 kg par personne
au maximum la quantité de champi-
gnons qu'on peut ramasser.

Un automobiliste
de 19 ans se tue

WERTHENSTEIN (LU) (ATS). —
Un automobiliste de 19 ans, M. Josei
Studer, domicilié à Schachen (LU), a
trouvé la mort dans un accident de la
circulation qui s'est produit durant la
nuit de lundi à mardi à Werthenstein
(LU). La voiture qu'il conduisait est
sortie de la route dans un virage à
gauche et s'est jetée contre un arbre.
Le malheureux a été si grièvement
blessé que le médecin appelé sur place
n'a pu que constater le décès.

Viaduc du lac de la Gruyère
le pont le plus long...

FRIBOURG

De notre correspondant :
Les superlatifs ne manquent pas pour

qualifier le futur viaduc du lac de la
Gruyère, dont la construction vient de
débuter. C'est à la fois le plus long pont
du canton, le plus important ouvrage
d'art de la « RN 12 », et l'une des plus
importantes constructions réalisées sur le
réseau des routes nationales.

Pour cet ouvrage devisé à 33,3 mil-
lions de fr. et dont la construction du-
rera quatre ans, l'inauguration des
travaux ne pouvait manquer d'éclat.
C'est le directeur des travaux publics
lui-même, le conseiller d'Etat Jean
Riesen, qui donna le premier coup de
pioche, aux commandes d'une ... pelle
mécanique.

M. Riesen rappela les dates-charnières
dans l'hitorique de ce viaduc, dont le
projet fut mis à l'enquête en 1968 et
approuvé par le service fédéral des
routes et des digues en 1969. Plus
onéreux , mais plus esthétique aussi, le
nouveau tracé prévoyant un seul viaduc
était approuvé en 1972. Au terme d'un
concours-soumission, le consortium Lo-
singer SA à Fribourg se voyait attribuer
le premier prix parmi six projets. L'été
dernier , les plans définitifs étaient mis à
l' enquête. Ils étaient approuvés le 4
février dernier par le département fédé-
ral de l'intérieur, et, le 5 mai , par le
service fédéral des routes et des digues.

La construction de ce viaduc , long de
2044 mètres, aura un caractère impres-
sionnant. Elle va nécessiter la pose de
piles , dont la hauteur variera entre 5 et
70 m, dans les eaux mêmes du lac, le
viaduc devant en franchir deux bras.
Deux engins de 120 tonnes prépareront
les poutrelles nécessaires en période de

hautes eaux. Par basses eaux seront
posés les éléments reliant horizontale-
ment les bases des piles. Le programme
des travaux prévoit que les entreprises
électriques fribourgeoises ne seront pas
sollicitées, au barrage de Rossens ... C'est
dire que la souplesse sera de mise. Le
revêtement bitumineux sera posé en
1979.

Ancien rural
détruit par le feu

1 mort
BERNECK (SG) (ATS). — Un

ancien rural a été totalement dé-
truit par le feu durant la nuit de
lundi à mardi à Hausen, au-dessus
de Berneck (SG). Son propriétaire,
M. Emil Kuersteiner, âgé de 72 ans,
a péri dans les flammes. Un en-
fant de quatre ans, qui était en va-
cances dans le rural, a pu être sau-
vé au dernier moment. Selon la
police, le montant des dégâts attein-
drait quelque 500.000 francs.

L'ancien rural était habité au mo-
ment de l'incendie par le couple
Kuersteiner, sa fille et l'enfant de
celle-ci, âgé de quatre ans. Peu
après minuit, l'épouse de la victime
a découvert le feu dans la cuisine.
Le sinistre s'est propagé très rapide-
ment et la mère et la fille, qui ten-
taient de le maîtriser, ont dû finale-
ment quitter l'habitation. Elles ont
alerté les pompiers, mais n'ont pas
eu le temps de faire sortir M. Kuer-
steiner, gravement malade, et l'en-
fant. Un voisin est parvenu à mon-
ter par une échelle jusqu'au deu-
xième étage et à mettre l'enfant en
sécurité.

(c) Hier, vers 14 h 30, un automobiliste
de Fribourg circulait de la pisciculture
de Fribourg à Marly. Dans la montée
de la route de Marly, il ne put éviter
un enfant qui traversait en courant la
chaussée. Ce dernier, Jean-Luc Savary,
7 ans, de Fribourg, souffre de contu-
sions, à la jambe gauche notamment. Il
a été transporté à l'hôpital cantonal
pour un contrôle. Les dégâts sont mini-
mes.

Enfant renversé

(c) Hier, vers 9 h 45, un automobiliste
schaffhousois circulait de Cheyres à Es-
tavayer-le-Lac.Dans un virage à droite,
aux Crottes-de-Cheyres, il entra en col-
lision avec une auto bernoise qui arri-
vait en sens inverse, et fut légèrement
blessé. Les dégâts sont évalués à 22.000
francs, les deux voitures étant
démolies.

Gros dégâts aux
Grottes-de-Chevres

Retrouvée...
(c) L'apprentie romontoise , âgée de 17
ans, dont nous avions signalé hier la
disparition, a regagné le domicile de ses
parents.

Alors qu'elle n avait pas ete célébrée
l'année passée, la Fête nationale sera à
nouveau commémorée cette année. La
Société de développement a mis au
point un programme qui comprend une
sonnerie de cloches, ensuite une allocu-
tion du pasteur F. Wenger sera suivie
de l'hymne national accompagné par le
corps de musique de Saint-Imier.

Après la partie officielle, la popula-
tion se rendra sur le Pont où la fête
continuera autour d'un grand feu. Un
buffet froid, des boissons, tout sera mis
en œuvre pour que la fête soit une
réussite. La soirée se terminera par un
tir de feux d'artifices.

La Fête nationale
à Saint-Imier
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Fuite d'hydrocarbures
(c) De l'huile s'est déversée malencon-
treusement hier dans l'Aar à la hau-
teur de Brugg, à côté de la fabrique
Signal AG, pour des raisons encore
inconnues. Grâce à la promptitude de
la police du lac de Bienne, qui s'est
aussitôt rendue sur les lieux pour ef-
fectuer un barrage, les dégâts ont été
limités au minimum.
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ZURICH (ATS). —Un employé de
banque âgé de 19 ans a détourné dans
la banque zuricoise où il travaillait
45.000 marks allemands et 8000 cru-
zeiros lors d'un transfert d'argent.
L'employé peu scrupuleux a été arrêté
à son domicile dans le canton d'Argo-
vie. Il avait déjà réussi à écouler
16.000 des quelque 50.000 francs que
représente ce détournement.

Employé de banque
peu scrupuleux

^ Ï̂ÏTSSE ftlEMANIQUE

Les communes jurassiennes partici-
pent aux frais d'exploitation des hôpi-
taux du canton , en 1974 près de 7,5
millions. Par district la répartition est
la suivante : Moutier 1.837.001 fr.,
Courtelary 1.484.433 fr., Porrentruy
1.363.516 fr., Delémont 1.256.374 fr.,
Laufon 855.809 fr., Franches-Monta-
gnes 329.813 fr. et enfin La Neuveville
302.754 francs.

Cour suprême cantonale :
retraite d'un juge

jurassien
Me Joseph Vallat, juge à la Cour su-

prême, a annoncé qu 'il prendra sa re-
traite à la fin du mois d'octobre. Le
gouvernement le remercie pour les ser-
vices rendus.

Participation du Jura
aux frais d'hôpitaux
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Maison G. Cordey & fils
Ecluse 47-49 - NEUCHATEL - Tél. 25 34 27
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Rayon du SUPER-CENTRE COOP
Nous cherchons pour entrée immédiate :

VENDEUSE AUXILIAIRE
ambiance de travail agréable.

Veuillez retourner le talon à la centrale. Notre chef du per-
sonnel vous répondra immédiatement.

NEUCHATEL

CHAUSSURES DIANA
Monsieur A. Kriesemer z TJ aj u < -o c_
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Maison des Halles
NEUCHATEL
PI. des Halles - Tél. 24 31 41

Au 1er étage de la Maison des
Halles, nous maintenons la tra-
dition gastronomique depuis
longtemps reconnue.

RESTAURANT FRANÇAI S
La palée en sauce neuchâtelois*

Les filets de sole aux fruits de mer
Le carré d'agneau à la provençale

L'émincé de foie de veau vénitienne
Les rognons de veau flambés au ratafia

Le steak de veau en papillote
... ainsi qu'un grand choix d'autres spécialités

Salles pour mariages , banquets et déjeuners
d'affaires, en style Louis XIV et XVI.

1er août à la pizzeria :
Menu soigné à prix modique

Jean-Pierre et Marguerite Baudet
ainsi que le personnel de la Maison des Halles

se réjouissent de votre visite.
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Pour faire publier une « Petite annonce », Il surfit de remettre un texte clair
et très lisible à notre réception, 4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.
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Beaucoup pour le plaisir de rouler Moelleux sièges-couchettes avant,
larges baies vitrées, coffre de 390 litres, moquette partout et, si vous le souhaitez,
un moteur de 1500 cm3.
Beaucoup d'équipements Moteur robuste et silencieux, boîte à 4 vitesses,
synchronisation Porsche, servo-frein (freins assistés, à disque à l'avant), pneus
à carcasse radiale, puissants phares halogènes...
Beaucoup d'expérience Sur plusieurs années, des milliers d'utilisateurs
fidèles : la Simca 1301S est une voiture qui a fait ses preuves.

Simca l301S:
BeaUCOUp pOUr Fr. 11750.- + frais de transport :Fr.7S- 

Concessionnaires : Neuchâtel : A. Waldherr, (038) 2419 55. Fleurier : C. Hotz ,
(038) 61 29 22. Le Landeron : J.-B. Ritter, (038) 51 23 24.

Fontaines : E. Benoit, (038) 531613. Les Verrières : A. Haldi , (038) 6613 53.
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\Faire face en 1975,
c'est faire

de la publicité

Un produit que l'on désire vendre,
doit être connu du consommateur par le canal de la publicité.

Et c'est en période de récession que la publicité doit être renforcée. '

Nous vous conseillons de choisir comme support publicitaire,

FAN-L'EXPRESS
105.000 lecteurs chaque jour.

/

Véritables

jambons de campagne
garantis fumés à la borne.
Une seule adresse :

Campagna — Bernard Fragnière,
route de Riaz, 1630 Bulle.
Tél. (029) 2 86 55.

HBB HHl'i'H'̂ nBHaB HB
i; Particuliers prêtent tout de suite

CAPITAUX
dès Fr. 3000.—, remboursables
mensuellement. Préciser montant

; désiré. Domiciliation bancaire
obligatoire. Discrétion.
Ecrire sous chiffres O 920 349-18 à
PUBLICITAS 1211 GENÈVE 3.
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L'annonce
reflet vivant
du marché
dans votre
journal

Nous engagerions
tout de suite
ou à convenir

cuisinier
capable de travailler
seul.
Prière
de prendre contact
par téléphone
au (038) 61 30 81.

Illlllllllll!!llllllll!ll!llllllllll

H.-R. SCHMALZ S.A.
Fribourg

Entreprise de construction
cherche

contremaître qualifié
pour la conduite de grands chan-
tiers de bâtiments.

Faire offres à :
H.-R. Schmalz S.A.,
Pérolles 10, Fribourg.
Tél. (037) 23 30 96.

Agence de presse et de publicité
engage, pour son bureau de Neu-
châtel, des

jeunes gens
Débutant(e)s accepté(e)s pour l'or-
ganisation et la réalisation d'un
travail d'équipe.

Postes indépendants exigeant
conscience professionnelle et
esprit d'initiative.

Notre permanence se fera un plai-
sir de vous donner un rendez-vous
au (021)22 76 04.

""* NEUCHATEL
cherche :

garçon de cuisine
garçon de buffet

Se présenter après 14 h
ou téléphoner au 24 30 30.

& * I)

Société suisse cherche

jeunes filles
jeunes dames

en qualité de démonstratrices
dans les magasins.

Débutantes acceptées. Bonne
formation, mise au courant, très
bon salaire.

Veuillez prendre rendez-vous au
(039) 23 04 03.

Wm*n NOVO TEL Neuchâtel - Est
Ĵ^WUOtflJ 

2075 THIELLE - route de Berne

Tél. (038) 33 57 57

pour Lausanne et Neuchâtel, jeune chaîne française
internationale possédant 100 établissements,
cherche pour entrée immédiate ou époque à
convenir

COMMIS DE CUISINE
COMMIS DE RESTAURANT

Faire offres à la Direction de
NOVOTEL Neuchâtel-Est, 2075 Thielle,
route de Berne. Tél. (038) 33 57 57.

Important bureau d'assurances de la ville offre
place stable et travail indépendant à

UN EMPLOYE CAPABLE
porteur du diplôme fédéral ou d'un bachot commer-
cial. Intéressante possibilité d'avancement. Caisse
de retraite très avantageuse.
A la même adresse, place stable pour

une employée
diplômée ou possédant un certificat d'Ecole de
commerce.

Faire offres détaillées, avec photo et prétentions,
sous chiffres AS 5339 au bureau du journal.

URGENT
Boulangerie-
pâtisserie cherche

jeune fille
pour aider
à la vente
et au ménage.
Salaire
selon entente.
Tél. (037) 71 25 24.

lljllllllllllilillllliiilil fllll
Nous cherchons
à engager tout de
suite ou à convenir
CHAUFFEUR
POIDS LOURD
transports régionaux
et internationaux.
Préférence
sera donnée
à personne ayant
des connaissances
de mécanique
et si possible
des machines
de chantiers.
Faire offres,
avec références,
sous chiffres
EW 5338 au
bureau du journal.

A vendre

Mini 1000
12.000 km,
état de neuf.
Tél. (038) 25 80 04,
25 69 16.

A vendre "' ¦"""'

Clubman
1972,
état impeccable.
Fr. 3800.—.
Tél. (038) 25 80 04
25 69 16.

A vendre

Lancia
Fulvia
Coupé, 1,3 S,
année 1972 ;
prix à discuter.
Tél. (038) 25 28 32.

A vendre

DAF
Marathon ,
20.000 km,
comme neuve,
6500 fr.
Tél. (038) 33 47 07,
entre 12 et 13 h
et le soir.

A vendre

Land-Rover
modèle 88,
pièces de rechange,
remorque jeep ;
prix à discuter.

Tél. (021) 71 74 22.

is
Cabriolet Sport

Triumph
Spitfire
modèle 1974,
18.0000 km.

Expertisée.
Garantie.
Prix : Fr. 7900.—

W
A vendre

Fiat 126
et 127
1975.
Tél. 24 10 98,
entre 8-10 h.
De Sanctis.

Jeune vendeuse
cherche

place
pour l'automne 1975.

Adresser offres è
Elisabeth Straumann,
Hauptstrasse 108,
4450 Slssach.

Tél. (061) 98 44 54.

Seulement
50 de mot!

C'est le prix
d'une

petite annonce
au tarif réduit

dans la
« Feuille d'avis
de Neuchâtel »

A vendre

VW bus
année 1970,
60.000 km,
en très bon état.

Tél. 53 18 59.

Particulier vend

Mini 1000
modèle 1970,
état de neuf.

Tél. (037) 77 20 23.

A vendre

Toyota
Corolla
coupé de luxe, 1974,
16.000 km, radio ,
roues larges,
état der neuf.

Tél. (038) 25 80 04,
25 69 16.

Particulier vend

Citroën
DS 21
modèle 1972,
50.000 km,
couleur beige,
parfait état,
expertisée.
Fr. 6800.—.
Tél. (038) 46 22 90.

OCCASIONS
DU JOUR
Mazda RX2
1973, 40.000 km,
moteur neuf,
garantie.

Renault 15 TL
1973, orange,
39.000 km.

Toyota 1200
1972, 60.000 km.

Garage M. BARDO
S.A., Sablons 47,
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 18 42 -
2418 44.

A vendre

Alfetta 1800
1974, 18.000 km,
radio, expertisée.

A. Schwelzer,
concessionnaire
ALFA ROMEO,
Gouttes-d'Or 17.
Tél. (038) 25 80 04.

A vendre

Peugeot 204
1970, excellent état,
expertisée.
Offres
sous chiffres 87 500,
Annonces Suisses
S.A. ASSA,
case postale,
2001 Neuchâtel.

LIT D'ENFANT, 147x68 cm, en bon état,
50 fr. Tél. 53 34 68.

CAUSE DOUBLE EMPLOI, mobilier rustique
comprenant : vaisselier, vitrine, table et 6
chaises, salon , ensemble ou séparément ;
prix à discuter. Tél. 31 54 57.

BATEAU semi-cabine, polyester, 5 m x 2 m,
avec moteur 40 CV Evinrude, à l'état de
neuf. Tél. 41 36 32.

CUISINIERE ELECTRIQUE 3 plaques ; TV
Philips , noir-blanc (comme neufs). Télé-
phone 41 28 99, de 18 à 19 heures.

ENREGISTREUR PHILIPS stéréo et
accessoires , 300 fr. Tél. 61 33 50.

POUSSETTE et pousse-pousse Peg, bleu
marine, avec diffé rents accessoires. Télé-
phone 33 13 00, le soir.

1 TOUR DE LIT pour chambre à coucher ;
1 armoire à habits avec rayon à chapeaux
et tringle en plastique, matériel de qualité
supérieure, surpiqûres décoratives , 2
fermetures éclair , armoire sur 4 pieds ; 1
table ronde, 0 1 m , verre fumé pieds
chromés avec 3 nappes y comprises ; 1
grand tableau magnifique , cadre doré,
sujets : de mignonnes petites chattes ; 1
bureau personnel, 4 tiro irs plus 1 porte
avec un rayon , porte peut se fermer à
clef ; 1 box réfrigérant en matière résistant
aux chocs , avec fermoir et anse mobile.
Etat impeccable de tous les objets. Le tout
à vendre en bloc, pour cause imprévue.
Paiement comptant , prix global : 850 fr.
Téléphoner mercredi 30 juillet 1975, le soir ,
entre 18 et 19 h au 31 25 84.

GRIOTTES cueillies ou à cueillir. Télé-
phone 25 56 95, le soir.

GROUPES ELECTROGENES 220 V. portatifs ,
1,5-2 et 4 KVA. Tél. 25 22 53.

EPAGNEUL BRETON, 2 mois, très beau.
Tél. (037) 43 20 05.

POUSSETTE AVEC POUSSE-POUSSE as-
sorti , parfait état. Tél. 4711 32.

CARAVANE 5 places, bon état, 4500 fr.
Tél. (039) 36 74 00.

CORSAIRE, parfait état , 4 voiles + spi.
Tél. 42 34 62.

URGENT. Secrétaire espagnol , neuf,
400 fr. ; réchaud quatre feux , parfait état ,
160 fr. ; skis avec bottes , cuir , 100 fr. Télé-
phone (038) 53 35 33. 

NEUCHATEL ET ENVIRONS, appartement
meublé avec confort pour 2 adultes et 3
enfants , du 23 août au 30 septembre 1975.
Téléphoner à la Fédération Horlogère, à
Bienne , tél. (032) 22 59 11, interne 216.

EGARE CHATTE GRISE, région Saint-
Biaise , Hauterive. Téléphoner au 33 10 22.
Récompense.

PERDU CHAT NOIR, région Cernier. Télé-
phone 53 38 60, après 19 heures.

PERIODE VACANCES, on prendrait chien
en pension. Tél. 31 12 20.

TRES BEAU STUDIO meublé, 1 ou 2 per-
sonnes , proximité centre, 350 fr. plus
charges. Tél. 25 80 20.

APPARTEMENT 2 pièces, confort, 310 fr.
tout compris. Escouas, Grand-Rue, Wavre.

STUDIO MEUBLE 1-2 lits, cuisine, centre.
Tél . 25 10 36, dès 10 heures.

LA COUDRE, appartement 3 pièces, con-
fort , vue tranquillité ; animaux acceptés.
Aubée, Dîme 89.

IVI PIECES, La Coudre, libre immédiate-
ment. Tél. 33 36 24.

A REMETTRE DES LE 1er AOUT, logement
2 pièces, cuisine, salle de bains, confort ,
toute tranquillité , aux Hauts-Geneveys. Télé-
phone 53 30 49.

APPARTEMENT 3 Va pièces, pour date à
convenir , 495 fr. charges comprises. Télé-
phone 24 29 55. de 10 à 16 heures.

APPARTEMENT 3 PIECES, route de Neu-
châtel 22, Peseux. Tél. 24 79 24.

BELLES CHAMBRES à 1-2 lits, bains. Télé-
phone 25 97 22.

MAGNIFIQUE 4 PIECES, tout confort , à
Cortaillod , date à convenir ; place de parc
réservée. Tél. 42 38 60, après 18 h 30.

URGENT. Beau 2 % pièces, La Coudre,
libre immédiatement. Tél. 33 36 24.

STUDIO MEUBLE, 250 fr. ; même pour
courte durée. Tél. 41 2815.

CHAMBRE MEUBLEE, vue , bains , cuisine , à
demoiselle. Tél. 24 34 40 - 25 18 87.

CHAMBRE INDEPENDANTE, meublée,
Pierre-à-Mazel 11, à monsieur. Tél. 25 66 15.

STUDIO MEUBLE, au centre, 405 fr. par
mois. Tél. 25 04 44.

ETUDIANTE cherche emploi pour le mois
de septembre. Tél. 41 11 63.

GERANTE, 40 ans, éducation cultivée, cher-
che gérance ou collaboration (même avec
secrétariat), branche indifférente (anglais,
espagnol). Adresser offres écrites à CV
5341 au bureau du journal.

MONSIEUR cherche travail , aide-
magasinier , sans permis de conduire, ou
aide-bureau. Adresser offres écrites à BT
5340 au bureau du journal.

AIDE SOIGNANTE cherche travail à temps
partiel , dans maison pour personnes âgées.
Adresser offres écrites à EX 5343 au
bureau du journal.

JEUNE FILLE de 15 ans cherche, dans la
région de Neuchâtel, occupation pour
garder des enfants, durant la période du 30
juillet au 15 août. Téléphoner aux heures
des repas au 24 41 18.

JEUNE HOMME 27 ANS, arboriculteur ,
cherche place à Neuchâtel ou environs
pour janvier 1976 comme jardinier , maraî-
cher ou horticulteur. Adresser offres écrites
à DM 5301 au bureau du journal.



Neuchâtel Xamax- Lille:
intéressant face à face

\ (t0%$e football Le temps des vacances a presque pris fin pour les footballeurs

Pour Lille et Neuchâtel Xamax le
temps des vacances est fini. Ou
presque. La formation du Nord entrera
de plain pied dans le championnat de
France (première division) le vendredi
8 août, Neuchâtel Xamax, quant à lui,
renouera avec la compétition samedi
déjà dans le cadre de la coupe de la
Ligue (en seizième de finale II reçoit
La Chaux-de-Fonds). La proximité de
ces échéances, différentes quant à
l'importance pour l'avenir, incite Lillois
et Neuchâtelois à apporter les derniers
correctifs à leur « onze » de base.

Dans cette optique, la rencontre de
ce soir va plus loin qu'un simple match
amical entre deux formations actuel-
lement en période d'entraînement. Elle
revêt l'importance d'un « test » très
sérieux. Tant l'entraîneur de la
Maladière Merlo, que le Français Pey-
roche ne cachent que cette rencontre
doit leur fournir de précieux enseigne-
ments.

En camp d'entraînement à Chaumont
depuis la mi-juillet, Lille a soigneuse-
ment fourbi ses armes. Dans le calme
des forêts surplombant Neuchâtel, les
Tricolores ont fait le plein d'oxygène. A
Marin, en revanche, ils ont sacrifié au
souvent fastidieux entraînement techni-
que où le geste, la combinaison, les
automatisme sont moults fois répétés.
Or, le premier résultat des matches
amicaux s'est soldé par deux victoires :
3-1 contre La Chaux-de-Fonds, 3-2 face
à Strasbourg dimanche à Thanne au-
dessus de Mulhouse. « Mes Joueurs ont
fourni un bon match. Je suis satis-
fait » explique l'entraîneur Peyroche.
Toutefois, l'international Karasi a été
légèrement blessé. « Il s'agit d'un petit
« bobo » rien de plus. Il devrait tenir sa
place contre Neuchâtel Xamax » pour-
suit Peyroche. Et d'ajouter : « Ce match
contre la formation neuchâteloise et
l'avant-dernier que nous allons jouer
avant la reprise du championnat, Paris
Saint-Germain étant encore Inscrit au
programme. C'est dire que le « test »
que nous allons passé est très sé-
rieux... »

CONFIRMATION
Lille va donc descendre à la Mala-

dière non pas pour y faire de la

figuration, mais bien pour y chercher
des raisons d'espérer en un futur
championnat empreint de satisfactions.
Il est vrai qu'avec les internationaux
Parizon, Coste, Karasi (les trois mar-
queurs de dimanche soir contre Stras-
bourg), Gardon, entouré de Mezy (le
régisseur) et Besnard (les deux trans-
ferts de l'entre-saison) et autres Prieto,
Gauthier, de Martigny, Lille va poser un
certain nombre de problèmes à Neu-
châtel Xamax.

Pour sa part, la formation de la Ma-
ladière va aborder cette rencontre dans
un état d'esprit identique à celui
qu'elle afficha lors des matches de la
coupe Anker : ne rien concéder à son
adversaire, poursuivre sa progression.
Pour ce faire, le duo Merlo-Grass
reconduira l'équipe de base victorieuse
de Dortmund vendredi passé. « Toute-
fois, sur le banc des remplaçants,
Rieder et Guillaume trouveront une
place » confie le directeur technique
Merlo. Et de poursuivre : « Je suis
satisfait du match contre Dortmund ;
satisfait de la manière surtout. Contre
Lille, J'attend de mes joueurs qu'ils
confirment leurs bonnes dispositions
sur le plan de la condition physique
notamment, qu'ils confirment leur envie
de vaincre. En revanche, sur le plan du
système de jeu, nous devons encore
progresser. Certes, nous n'avons pas
inventé un nouveau système, mais nous
avons modifié notre façon de jouer par
rapport à la saison passée ... »

Or, dans sa nouvelle conception du
jeu Neuchâtel Xamax parait abuser de
la passe latérale au moment de la
relance du jeu. C'est du moins l'im-
pression laissée après les matches
contre Bienne et Dortmund. Merlo s'en
défend. Il explique : « Notre façon de
jouer impose que nous gardions le
ballon en certaines circonstances
engendrées par l'évolution du jeu ; et
puis, quant on est en possession de la
balle ... »

LE CHOIX
Au vu des impressions glanées, tant

à la Maladière qu'à Chaumont, le

spectacle de ce soir devrait être de
qualité. Tant Lille que Neuchâtel
Xamax ont démontré, dans les matches
d'entraînement antérieurs à celui-ci,
qu'ils entendaient, non pas seulement
remplir un contrat, mais progresser,
gravir, pas à pas le chemin les con-
duisant au seuil d'une forme proche du
maximum à l'heure des premières
échéances. Or, ces échéances sont
pour demain. C'est dire que dans la
phase actuelle de préparation, les deux
équipes ne sont pas loin de ce maxi-
mum. Certes, Merlo et Gress doivent
encore opérer un certain nombre de
choix, celui du gardien en particulier.
« Contre Lille, Kung jouera la première
mi-temps, Forestier la seconde. C'est
du moins ce qui est prévu initiale-
ment » explique Merlo conscient que le
choix se doit d'intervenir rapidement,
faute de se trouver englué par la suite
dans une situation difficile.

Kung ou Forestier ? Pour l'heure l'in-
ternational et le boucher yverdonnois
n'ont rien à s'envier. Tous deux ont
démontré leur grande classe, leur auto-
rité derrière une défense où Mundwiler
s'affirme comme un « libero » lucide,
prompt dans l'intervention, où le jeune
Argovien Osterwalder laisse entrevoir
de réelles qualités, où Zaugg s'affirme
par un tempérament généraux. Une
défense (à ne pas omettre le métier de
Claude et ses brusques actions offen-
sives) bien soutenue par une ligne
médiane dont l'expérience n'est pas le
moindre de ses atouts : Gress, Guggis-
berg, Richard, c'est une assurance. En
attaque, Muller (l'efficacité), Bonny (la
lucidité) et Decastel (la jeunesse)
doivent s'affirmer sur le plan collectif.

AUCUNE CONCESSION
Et puis, contre Lille c'est une pre-

mière. Elle ne manque pas d'intérêts,
de points d'accrochage. Une raison
d'entreprendre le déplacement de la
Maladière d'autant plus que les « pros »
français ne vont faire aucune conces-
sion ce qui va obliger Neuchâtel
Xamax à soutenir la comparaison ...

P.-H. BONVIN

LE TEMPS DES VACANCES. — Pour les Neuchâtelois, les choses sérieuses vont débuter samedi déjà ...
(Avipress Baillod)

Championnat suisse
des toucans

« Coud'tabac »
BIEN PLACÉ

Au large de Versoix, la deuxième
journée du championnat suisse des tou-
cans a été favorable à « Coud'tabac »
qui, vainqueur de deux des trois régates
qui ont été courues, s'est porté en tête
du classement général.

Les résultats :
Troisième régate : 1. Coud'tabac, J.

Grey, barré ' par P. Y. Firm'enich ; "¥.
Cina 4, R. Moser, barré par P. No-
verraz ; 3pAltair,'Ph. Stern.""1" **¦

Quatrième régate : 1. Fortune carrée,
Von Kaenel , barré par A. Fragnière ;
2. Sans Souci ; 3. Altair.

Cinquième régate : 1. Coud'tabac ; 2.
Sans Souci ; 3. Ciana.

Classement général : 1. Coud'tabac ;
2. Sans Souci ; 3. Fortune carrée ; 4.
Ciana 4 ; 5. Toucan 12.
• Le Zougois Beat Wicki a ' enlevé,

sur le Sihlsee, le championnat interna-
tional de Suisse des moths, qui réunis-
sait 51 concurrents de six nations. Voici
le classement final :

1. Wicki (Zoug) 9,8 p ;  2. Midlik
(Tch) 13,6;  3. Von Stietencron (RFA)
17,5; 4. Dreher (Lausanne) 19,9; 5.
Tokos (Tch) 22,5; 6. Heinzer (Einsie-
deln) 30,6;  7. Guhl (Zurich) 35,9;  8.
Grob (Schindellegi) 37,6.
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BASKETBALL
A Leningrad, en match comptant

pour la coupe intercontinentale, l'URSS
a battu le Canada par 87-73 (46-37).

D'autre part, à Belgrade, la Yougosla-
vie a battu les Etats-Unis par 82-79
après avoir mené au repos par 45-36.

HOCKEY SUR GLACE
Dans le cadre d'un tournoi estival

à Oberstdorf , l'équipe nationale polo-
naise a fait match nul avec la forma-
tion américaine du Minnesota, 4-4 (2-3
2-0 0-1).

FOOTBALL
# Coupe des Alpes : Bâle - Reims 2-

1 ; Lausanne - Lyon 1-3 ; Nîmes - Ser-
vette 0-1 ; Bastia • -Sion 2-0.
• Championnat d'été : Eintracht

Bramischweig - Zurich 2-0.

Gunthardt a fait forte impression
¦ %&• ¦ tennis
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Championnats suisses juniors à Carouge

Aucune surprise importante n'a mar-
qué les quarts de finale des champion-
nats suisses juniors, à Carouge.

En catégorie 1, le tenant du titre,
Heinz Gunthardt, a fait forte impres-
sion en balayant littéralement Urs Fau-
bold, qui n'est pas parvenu à prendre
un seul jeu à « l'espoir » numéro un du
tennis suisse.

Tête de série numéro cinq, le Nyon-
nais Marc Kimber a dominé en deux
sets (6-2 7-5) Ruedi Gmur , tête de sé-
rie No 4. Le Vaudois connut un mo-
ment difficile lorsqu'il se trouva mené
5-4 0-4 dans le deuxième set. Sa facili-
té technique lui permit de se sortir de
ce mauvais pas. Kimber affrontera Heinz
Gunthardt en demi-finale, aujourd'hui
en fin de matinée.

En catégorie 2, le seul Romand en-
core en lice, le Carougeois Serge Wie-

land , dut lutter plus de trois heures pour
briser la résistance de l'Argovien Oster.

Chez les filles , la hiéra rchie fut éga-
lement respectée avec les nettes victoi-
res des trois premières têtes de série,
Monica Simment, Petra Delhees et An-
ne-Marie Ruegg, bien que cette derniè-
re ait cédé un set à Patricia Escher.

Résultats des quarts de finale :

Garçons - catégorie 1 : Gunthardt
(Wangen) bat Gentsch (Abtwil) 6-3 6-2 ;
Stadler (Dubendorf) bat Schaer (Wein-
felden) 6-3 6-1 ; Kimber (Nyon) bat
Gmur (Weinfelden) 6-2 7-5 ; Gunthard t
(Wangen) bat Haubold (Pfaeffikon) 6-0
6-0. — Catégorie 2 : Wieland (Carou-
ge) bat Oster (Wettingen) 7-6 2-6 6-3 ;
Stauffer (Neuhausen) bat Hediger (Bâ-
le) 6-4 6-1 ; Stampfli (Interlaken) bat
Muller (Bâle) 1-6 6-0 6-3 ; Haeberli
(Aarau) bat Medem (Horn) 6-3 6-2. —

Catégorie 3: Stocker (Viège) bat Bal-
duzzi (Neuhausen) 6-1 6-2 ; Kummer
(Berne) bat Fragnière (Chardonne) 6-1
6-1 ; von Planta (Bâle) bat Staal (Ruti)
3-6 6-4 6-1 ; Villiger (Waedenswil) bat
Utzinger (Bâle) 7-6 6-2.

Filles - catégorie 1 : M. Simmen
(Lenzbourg) bat D. Jeanneret (Bienne)
6-3 6-4 ; P. Delhees (Zofingue) bat Ch.
Jolissaint (Bienne) 6-2 6-3 ; A. Hablu-
tzel (Oberwil) bat M. Schaub (Bolli-
gen) 6-2 6-2 ; A.-M. Ruegg (Arbon) bat
P. Escher (Adliswil) 6-3 5-7 6-2. —
Catégorie 2 : P. Imperatori (Locarno)
bat C. Wicht (Fribourg) 6-4 6-2 ; C.
Aeberhard (Arbno) bat L. Saemann
(Bâle) 6-3 6-1 ; C. Welte (Saint-Gall)
bat C. Schaub (Berne) 2-6 6-3 6-4 ;
I. Villi ger (Waedenswil) bat R.-M. Al-
bert (Kloten) 6-2 6-1. — Catégorie 3:
K. Stampfli (Interlaken) bat S. Cohen
(Genève) 6-3 6-3 ; R. Just (Bâle) bat
Ch. Mayer (Marly) 6-0 6-2 ; S. Beche-
rini (Agno) bat C. Pasquale (Bulach)
6-0 4-6 7-6 ; P. Frey (Birrwil) bat S.
Tinner (Zurich) 6-1 6-3.

Loder perd une place
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Rhénanie - Palatinat

Le Suisse Eric Loder a rétrogradé
d'une place (il est maintenant cinquiè-
me) au classement général du Tour de
Rhénanie-Palatinat. La huitième étape ,
courue sur 137 km, a été remportée par
l'Allemand Klaus-Peter Thaler qui, grâ-
ce au 30" de bonification accordées au
vainqueur, a devancé le Suisse. Loder,
de même que Thalmann, n'avait pour-
tant pas raté la bonne échappée, qui
permit à un groupe de neuf coureurs
de terminer avec plus d'une minute
d'avance sur le peloton.

Classement de la 8me étape, Witt-
lich - Bad Neuenahr (137 km) : 1. Tha-
ler (RFA) 3 h 37'41" ; 2. Hansen (bDa)
à 3" ; 3. Funk (RFA) ; 4. Andresen

(No) ; 5. Schur (Ho) ; 6. Thalmann (S) ;
7. Loder (S) ; 8. Wilman (No) ; 9. Jaksl
(RFA) même temps ; 10. Trott (RFA)
à l'15".

Classement général : 1. Wilman (No)
29 h 46'11" ; 2. Andresen (No) à 20" ;
3. Schur (Ho) à l'29" ; 4. Thaler (RFA)
à 2'18" ; 5. Loder (S) à 2'30" ; 6. Han-
sen (Da) à 3'02".

Lés records mondiaux en danger
§£2|— natation/*" 

j , .  „.A Mission Viejo

Les records du monde seront en
danger au cours du prochain week-end à
Mission Viejo, en Californie. En effet ,
de retour de Cali, l'équipe des Etats-
Unis, avec ses Tim Shaw, Bruce Furniss,
Shirley Babashoff , Valérie Lee, etc.,
partcipera à une grande réunion interna-
tionale en compagnie de nombreux
étrangers, tels les Hongrois Andra s Har-
gitay et Zoltan Verraszto, les Britan-
niques Brien Brinkley et James Carter et
l'Australien Stephen Holland , ancien

détenteur du record du monde du 1500
mètres qui a décidé, son coach Laurie
Lawrence ayant pris sa retraite, de
poursuivre ses études aux Etats-Unis et
de s'entraîner sous la direction de Mark
Schubert, l'actuel « coach » du Mission
Viejo Nadadores Club.

D'autres nageurs américains n'ayant
pas participé aux championnats du
monde seront présents, ainsi que le
Brésilien Sergio Ribeiro. . .  .

Première rencontre de la coupe horlogère ce soir

Ce soir sera donné le coup d'envoi de
la douzième Coupe horlogère. En l'ab-
sence de toute équipe étrangère, cette
compétition verra néanmoins une parti-
cipation de choix avec le vice-cham-
pion Young-Boys et sa nouvelle vedette
Odermatt, les deux néo-promus, La
Chaux-de-Fonds et Bienne, ainsi que
Granges, club organisateur.

Comme toujours, cette coupe horlo-
gère est attendue avec beaucoup d'im-
patience, car elle permet aux entraî-
neurs de faire le point sur la force de
leur équipe juste avant le début du
championnat. En fait, c'est un test de
la dernière heure et la tradition est là
pour le prouver, les rencontres de la
Coupe horlogère donnent lieu à des
matches de bonne qualité.

Ce soir, la valeureuse équipe de La
Chaux-de-Fonds, tentera de confirmer

que son ascension en ligue A n 'était
pas l'effet du hasard, mais bien le ré-
sultat d'un travail consciencieux et de
longue haleine, face au vice-champion
Young-Boys. Ce dernier pour sa part ne
brille pas en championnat d'été, mal-
gré tous ses transferts et l'arrivée d'Oder-
matt, et il tiendra à démontrer qu'il en-
tend bien jouer un rôle en vue au cours
du prochain championnat. C'est assez
dire l'intérêt de cette première rencon-
tre. Demain, ce sera au tour de Bien-
ne de confirmer ses intentions. Il aura
cependant à faire face à une équipe
grangeoise qui , d'ores et déjà, a an-
noncé la couleur : son retour à la fin
du présent championnat parmi l'élite du
football suisse. C'est assez dire com-
bien cette rencontre elle aussi sera digne
d'être suivie.

Quant à la conclusion , elle aura lieu
le mercredi 6 août. Elle débutera par

la petite finale pour les troisième et
quatrième places puis sera suivie le mê-
me soir du match pour l'attribution de
cette douzième Coupe horlogère, à qui
nous souhaitons d'ores et déjà un bril-
lant succès. A. B.

La Chaux-de-Fonds affrontera Young Boys

Gorgon et Szarmach sévèrement punis

DECASTEL. — Le jeune Neuchâtelois
(au centre) va-t-ll enfin trouver chaus-

sure à son pied ?
(Avipress Baillod)

Jerzy Gorgon et Andrej Szarmach, de
Gornik Zabrze, respectivement arrière et
avant-centre de l'équipe nationale polo-
naise, ont été sévèrement punis par leur
fédération pour « hooliganisme ».
Gorgon (26 ans - 31 fois international) a
été radié à vie de l'équipe nationale et il
s'est vu en outre infliger six mois de
suspension dans son club (cette sanction
est sans appel). De son côté, Szarmach
(25 ans - 5 sélections) a écopé- d'une
suspension de six mois pour l'équipe
nationale, avec sursis d'un an.

Un troisième joueur de Gornik, Ure-
neusz Lazurowicz a été de son côté
suspendu pour trois mois avec sursis.
Ces trois joueurs s'étaient signalés par
leur mauvaise tenue, due à l'influence de
l'alcool, dans le train Paris - Varsovie
qui ramenait leur équipe après une tour-
née en France.

Gorgon est considéré comme un réci-
diviste. Il avait déjà été puni une pre-
mière fois pour avoir répondu « grossiè-
rement » à un journaliste.

La fédération nationale polonaise, qui
a voulu faire un exemple devant la
dégradation des mœurs de certains
joueurs, a également puni les dirigeants
de Gornik, dont l'équipe ne pourra plus

faire de déplacements à l etranger
jusqu'à la fin de l'année. Elle devait
notamment se rendre en Espagne.

La récession
en Allemagne

Gerhard Heinze, jusqu 'à présent ^considéré comme un des meilleurs gar-
diens de la Ligue fédérale allemwfde1,- eât; •
le premier footballeur professionnel de
l'Allemagne fédérale à recevoir des allo-
cations de chômage.

Heinze, remplacé à Stuttgart par le
Suisse René Deck, paye ainsi les consé-
quences de la récession économique qui
a fini par toucher également le football
commercial et aussi l'invraisemblable
politique de transfert des clubs ouest-
allemands. Ceux-ci ont, en effet, mis à
profit l'âge d'or des premières années de
la « Bundesliga » pour réclamer en ma-
tière de transferts de leurs joueurs des
sommes toujours supérieures à 200.000
marks. Aujourd'hui, de moins en moins
de clubs sont capables de réunir une
pareille somme.

Heinze au chômage !

Trois Suisses
aux championnats

du monde

___ .—___
S$£L canoë

Près de 400 concurrents , dont envi-
ron 85 femmes, de trente pays, partici-
peront du 31 juillet au 3 août au
douzième champ ionnat du monde sur
plan d'eau , à Belgrade.

Des installations ultra-modernes sont
en place près de l'Ile Ada Ciganlija , sur
la Save, à trois kilomètres de son
confluent avec le Danube.

L'intérêt des championnats sera
réhaussé par la présence d'une équipe de
Chine populaire , dont ce sera la premiè-
re participation à une rencontre interna-
tionale depuis l'admission de Pékin à la
FIC en 1974. L'équipe chinoise est forte
de 17 membres (dont 3 femmes).

Les favoris sont l'URSS et la RDA.
Les pays engagés sont les suivants :
Autriche (9 concurrents), Belgi que (10),
Bulgarie (18), Canada (12), Tchécoslo-
vaquie (17), Cuba (12), Danemark (11),
Allemagne fédérale (15), Finlande (6),
France (19), Allemagne Démocratique
(19), Grande-Bretagne (24), Hongkong
(1), Hongrie (25), Irlande (5), Italie (15),
Islande (4), Japon (12), Mexique 11,
Hollande (8), Suède (12), Suisse (3),
Etats-Unis (3), Yougoslavie (17, URSS
(40).

Les Suédois
maîtres chez eux

Au terme de la quatrième étape du
Tour de Suède pour amateurs , le
Suédois Bernt Johannson occupe la
première place du classement général
avec 10" d'avance sur son compatriote
Eriksson et 22" sur un autre Suédois,
Kaiisson. Meilleur des Suisses en lice,
Richard Trinkler est huitième à l'22" du
chef de file. Classement des autres
représentants helvétiques : 19. Akcer-
mann à 3'44" ; 38. Nyffeler à 6'28" ; 39.
Schaer à 6'47" ; 41. Kleeb à 10'47".

• L'Italien Francesco Moser a rem-
porté au sprint le critérium de Plessala
(côtes du Nord) devant le Breton le
Guillou.

Classement : 1. Moser (It) les 150 km
en 3 h 45' ; 2. Le Guillou , même temps ;
3. Ovion , à 20" ; 4. Zoetemelk (Hol) ; 5.
Beon , même emps.

Les championnats d'URSS
Au cours de la deuxième jou rnée des

championnats d'URSS, à Moscou , Lidia
Alfeeva a amélioré la meilleure perfor-
mance mondiale de l'année au saut en
longueur féminin avec un bon de 6 m
67.

Voici les principaux résultats :
Messieurs, 100 m : 1. Borsov , 10"2 ; 2.

Kornelfu k, 10"3. 110 m haies : 1. Mias-
nikov , 13"6. Hauteur : 1. Grigoriev , 2 m
21. Javelot : 1. Grebnev , 83 m 28; 2.
Erchov, 81 m 80 ; 3. Morgol , 81 m 34.

Dames, 100 m :  1. L. Moslakova ,
11"3 ; 2. N. Besfamilnaia , 11"4. Lon-
gueur : 1. L. Alfeeva , 6 m 67 ; 2. K.
Lotova, 6 m 35.

La Tchécoslovaquie favorite
Finale de la coupe Galea â Vichy

Des trente-cinq nations engagées dans
la coupe Galea, il n'en reste plus que
quatre qui , du 31 juillet au 5 août à
Vichy, vont participer à la phase finale.
Ce sont la Tchécoslovaquie , tenante du
trophée, l'Italie, l'Espagne et l'Argenti-
ne. Cette dernière, après le Mexique en
1973, est le second pays non européen
à participer aux ultimes rencontres de
cette compétition réservée, on le sait ,
aux joueurs de moins de 20 ans.

La Tchécoslovaquie sera représentée
par les deux joueurs qui avaient triom-
phé l'an dernier , à savoir Pavel Slozil
et Tomas Smid. En 1974, ils avaient
battu aisément l'Espagne en finale (4-1
après avoir mené 3-0). De l'équipe d'Ar-
gentine, on ne sait pas grand-chose, si
ce n'est qu'elle s'est qualifiée très faci-
lement aux dépens de l'Autriche. Elle
est composée de joueurs qui ont obtenu
de très bons résultats lorsqu 'ils étaient
cadets et qui , en particulier , brillèrent à
l'« Orange Bowl ». L'Italie vaudra sur-
tout par Giani Ocleppo. Son second jou-
eur, Marchetti , n'est, semble-t-il, pas du
même niveau. Quant à l'Espagne, elle a

le choix entre Jimenez , Mir , Torralbo
et Caméra.

Le pronostic est sans conteste en fa-
veur de la Tchécoslovaquie, dont l'équi-
pe est à la fois la plus athlétique , la
plus complète et la plus expérimentée.

Cinq descendeurs
suisses au Chili

Les spécialistes suisses de la descente
René Berthod , Roland Collombin , Bern-
hard Russi , Philippe Roux et Walter
Vesti quitteront la Suisse samedi pro-
chain pour un séjour d'entraînement de
deux semaines au Chili. La petite délé-
gation est placée sous la direction
d'Hans Schlunegger. Des tests de fartage
et des essais de matériel seront notam-
ment tentés au Chili , où les descendeurs
suisses pourront s'entraîner sur la piste
des championnats du monde 1966.

Bernhard Russi , qui s'était blessé à un
pied au cours d'une séance d'entraîne-
ment physique , est maintenant totale-
ment rétabli.

Encore Vilas
L'Argentin Guillermo Vilas a rem-

porté le tournoi inernational de
Washington (grand prix de la SILT sur
terre battue) en battant facilement
l'Américain Harold Solomon (6-1 6-3).

Vilas, qui a empoché les 16.000 dol-
lars décernés au vainqueur, a ainsi pris
sa revanche sur l'Américain qui l'avait
battu l'année dernière en trois sets en
finale du même tournoi.

Vilas, qui n'a pas perdu un set au
cours du tournoi , avait décidé de battre
Solomon à son propre jeu et , fait assez
ra re, ne monta pas une seule fois au
filet au cours du match.

C'est le cinquième tournoi qu 'il rem-
porte cette année.

j^̂ Tv. f ¦' ©t 3 août
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Paiement des coupons des
fonds de placement Intrag
au 31 juillet 1975 FONSA GLOBINVEST ITAC PACIFKHNVEST

Fonds de Placement Fonds de Placements Fonds de Placement Fonds de Placement
en Actions Suisses Internationaux en en Actions Italiennes en Valeurs Mobilières

Valeurs Mobilières de la Zone du Pacifique

Coupon Montant Coupon Montant Coupon Montant Coupon Montant
1. Distribution des dividendes, No No No No

intérêts, etc.
Montant brut 32 Fr. 3.— 8 Fr. 2.20 19 Fr.4.60 9 Fr. 2.60
Moins impôt anticipé suisse de
30% Fr. -.90 Fr. -.66 Fr. 1.38 Fr. -.78
Montant net Fr. 2.10 Fr. 1.54 Fr. 3.22 Fr. 1.82
Aux porteurs de parts non domi-
ciliés en Suisse, avec déclaration
bancaire Fr. 2.10* Fr. 1.90 Fr. 4.60 Fr. 2.50

2. Distribution des bénéfices de
cours réalisés, exonérée de l'im-
pôt anticipé pour tous les por-
teurs de parts 33 Fr. 2.20 

* Aucune déclaration bancaire ne peut être délivrée; les por-
teurs non domiciliés en Suisse peuvent bénéficier des avan- ^^_^^
tages prévus par d'éventuels accords contre la double im- /"CTV

(UBS)vë/
Encaissez vos coupons aux domiciles de souscription et de paiement: Union de BcHlCIUCS SlliSSCS

Lombard, Odier & Cie, Genève Chollet, Roguin & Cie, Lausanne [ '
La Roche & Co., Bâle Banque Cantrade S.A., Zurich (g^, llHBl
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I l •̂ ^Éfak HÔTEl DU !
Il _ SÉIÊ PONT DE î
I lUÊÊÈÊÊÊÊÈ THÏFIÏP 5

j l SPÉCIALITÉS CHINOISES !
j! M E N U  Sur plat î !
< • Soupe chinoise Talpak «|
;I Sprlng Rolls • Filet de perches !>
<; Smoll chicken v.l Rebecca Hong-Kong J
;. Compote Yume • Nouilles chinoises <!
j | Fr. 23.50 « Chicken Pékin '

;

',', MUSIQUE DE FOND AVEC LE DUO « LOS ROMANTICOS » '< '•
:: :
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L'entreprise de couverture qui a
fait ses preuves

ANDRÉ BARRAS, Dombresson
(038) 53 22 43
.4 générations de Tripet Frères
-I- 30 ans d'existence

• Couverture, Etanchéité
Toitures tous genres

# Traitements de charpente, produit Abezol
# Location, montage d'échafaudages métalliques

• Revêtement de façades éternit

Devis sans engagement.

I f m \  La marque
I âf * T̂ la plus vendue
I *¦ en Suisse,
I A année après année.
m ^^^^ Faites une course d' essai sans engagement. --0.||j ï̂

 ̂
m* ]¦ Vous découvrirez la raison de ce succès; LSESJLBJ

1 ¦» vous propose dès maintenant la

I A KADETT lOOO
I S à Fr. 8888.-
I mm I | : 'WÊÊÊ ••• Et en P,us : tous ,es véhicules particuliers neufs

OPEL, immatriculés dès le 14 juillet 1975, bénéfi-
cient de la GARANTIE OPEL : 1 ANNÉE, KILOMÉ-

; ™*̂  TRAGE ILLIMITÉ

1 ^J 
A PRIX ÉGAL : 

LA 
QUALITÉ OPEL 

EN 
PLUS

9 ii nj%A Hauterive
1 U KOC" Tél. 3311 44

Agents locaux :
Ed. Barbey, 55 28 40, Dombresson - Jean Wuthrich, 41 35 70,
Colombier - Jean Wuthrich, 4613 96, Bevaix

r -̂~~i 
Qp TOT HD 

Affichage digital + imprimante

j^̂  
Oî\ # Z #  Ur commutable

B <y _ 
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" Arrondissement automatique

| BZ^M-y;• '¦. ¦̂  ̂ Comptage d'opérations

BBWÊBBSÊ ***1
' LTV fjQQ Constante et pourcents automatiquesm ^^« rr. nîia.1

¦ocloÇo^^l Calculs directs dans la mémoire

|̂ Wg*̂ Miâiia * Autres modèles dès Fr. 50.—

Notre programme de vente comprend les marques

Allorgan - Canon - Colex - Corvus - Compucorp - Texas
Instruments

. . ^C -̂A découper mmm^̂ ^ -̂ ^̂  O
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ou à recopier ^̂ ^ ""^

D nous envoyer à l'essai une SR 727 DP pour
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et a envoyer a "̂  Q n Qus fa j re une démonstrat jon

BECK DISTRIBUTION . D n
s°R

us
727

liv
D7 

ferme ' franco domicile, une

PUBLICITE ? nous documenter sur votre programme de
>. vente.

case postale 371 ^̂ ^̂ ^^

2001 Neuchâtel > Nom : 

Adresse : TéL 

NP : Localité : 

JU W\ Signature :

H \ ALLORGAN 
I « Swlss made » ., ,., . , > j - »_ i / >

g -y -î Veuillez m envoyer montre (s) digitale (s)

/ I v y Quartz ALLORGAN LCD « Swlss Made »

/ \ Fr. 598£-
f MM-̂  ̂V.  ̂ Je réglerai :

H F" A A D contre remboursement (+ frais)

i lî *^B h ri* BIJI K 
¦ ? Par règlement anticipé I

l^™̂^̂ | 1 11 VVUi au CCP 20 - 6302 l franc°
1 M m ux i. - .i I.I_> domicile
1 # u par chèque bancaire ci-joint
y / + / — 5 sec/mois

Indication des Envoyer à :

teJm^ut... BECK DISTRIBUTION - PUBLICITÉ
secondes Case postale 371 — 2001 NEUCHATEL
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AVIS DE TIR
Des tirs avec munition de combat auront lieu aux dates et
lieux suivants :

Dates : 4 août 1975 1200 -1800

>*< S*.,.-..,>*> S^Oflt Wp WJT̂ MW .«*» ,
6 août 1975 0700-1800

¦
•• J .- eaax ; S.-aoùyyfjgS 07.00 ^1̂ 00 ^̂  

nuv 
• i

Zone dangereuse : Carte nationale 1 : 50.000 No 232
Pt 1336 - Pt 1277 - Mont-Racine - Pt 1401 - Pt 1389 -

Grande-Sagneule

Tous les chemins restent ouverts.
Vu le danger, il est interdit de pénétrer dans la zone dange-
reuse. Les instructions des sentinelles doivent être stricte-
ment observées.

Demandes concernant les tirs :

Jusqu'au 2 août 1975 (021)3612 39.
I dès le 4 août 1975 (038) 45 11 74

Le Cdt EO san 1 A
Lausanne, le 21 juillet 1975.Bais

MERCREDI 30 JUILLET 

CRÉMINES
Avec visite du zoo « Sikl Ranch »

Dép. 13 h 30 Fr. 24.— (AVS : Fr. 20.—)

JEUDI 31 JUILLET

FORÊT-NOIRE - TITISEE
FRIBOURG-EN-BRISGAU

(carte d'identité ou passeport)
Dép. 7 h Fr. 41 (AVS : Fr. 33.—)

COLS DU PASSWANG
ET DE LA SCHEULTE

Dép. 8 h 30 Fr. 33— (AVS : Fr. 26.50)

SIGNAL-DE-BOUGY
Dép. 13 h 30 Fr. 25.— (AVS : Fr. 20.—)

VENDREDI 1er AOUT

VALLÉE DE CONCHES
COL DU GRIMSEL

Dép. 7 h Fr. 42— (AVS : Fr. 34.—)

LAC D'AEGERI
SCHWYTZ - CHEMIN CREUX

Dép. 7 h 30 Fr. 38.50 (AVS : Fr. 31.—) ¦

DIMANCHE 3 AOUT

TOUR DU LAC LÉMAN
ÉVIAN - THONON - YVOIRE

(carte d'identité ou passeport)
Dép. 7 h 30 Fr. 35.50 (AVS : Fr. 28.50)

DIEMTIGTAL
GRIMMIALP - PAYS-D'ENHAUT

Dép. 8 h 30 Fr. 34— (AVS : Fr. 27.50)

COL DU SCHALLENBERG
Dép. 13 h 30 Fr. 27.50 (AVS : Fr. 22.—)

SAMNAUN-Silvretta
LES GRISONS - L'AUTRICHE

1-3 août - 3 jours Fr. 295.—

COL DU NUFENEN
TESSIN - LUKMANIER - OBERALP

6-7 août - 2 jours Fr. 180.—

9-10.8 L'APPENZELL Fr. 185.—
12-14.8 LA CHAMPAGNE Fr. 285 —
16-17.8 LES SIX COLS Fr. 175.—
19-20.8 SAN-BERNARDINO Fr. 185.—
26-28.8 BERNINA - STELVIO Fr. 290.—

Renseignements - Inscriptions :

AUTOCARS FISCHER
MARIN - NEUCHATEL Tél. 33 25 21

W 3̂Lmk̂mmm\mmWm\

VACANCES AU TESSIN'

( \̂ LUGANO
PAVILLON t' 6 jours - du 1er au 6 septembre . . .  dès Fr. 345.—

des Falaises :J 6 jours - du 15 au 20 septembre . . . dès Fr. 345.—
|
: 6 jours -' du 6 au 11 octobre dès Fr. 295.—

\ Tél. 25 84 98 J V O Y A G E S  Neuchâtel, St-Honoré 2
N. / =¦¦ MM MM = /* 25 82 82Wlri TT WER. *2;:¦ gffyjj 1

j§ Entreprise de nettoyages en tout genre g
|S e pJ^*~̂t>- -̂^̂ ~~i '̂—'°̂ ''-—^"—-"»*^5—-T-̂  g—SSBS'SaEgBS D ^
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 ̂entourages de lits, etc.. L s^
S ° (.̂ tnW' rJ^rO^/ Service dans tout le canton \ G S:

|of%W^g^038) 31 56 876 E j
m Raymond Gay-Balmaz Neuchâtel-Peseux ff

DÉMÉNAGEMENT
M. DANUSER. Tél. (038) 33 17 48,

31 57 83. Tires 22, 2034 Peseux.

TRANSPORT DANS TOUTE L'EUROPE



I MOTS CHOISIS"!

HORIZONTALEMENT
1. Tour d'adresse. 2. Qui ne sont pas tombés

dans l'oreille d'un sourd. - Attribut de divinités
champêtres. 3. Ville de Chaldée. - Saumâtre. 4.
Chanvre indien. - Pronom. - Bon à rien. 5. Petite
huile d'olive. 6. Guichet physiologique. - Servait
autrefois à larder. 7. Divers avec les lieux. - Pré-
fixe. - Epouse de Zeus. 8. Violente exaltation. 9.
Echappées. - Linguales. 10. Utile à qui fait des
cuirs. - Donne la sensation du relief acoustique.

VERTICALEMENT
1. Marché arabe.-Petit récipient. 2. Bourgeons

de l'asperge. - Prospère. 3. Participe. - Il lèche ce
qu'il va dévorer. - Admirateur enthousiaste. 4.
Roi de Juda. - Chamois. 5. Massue de gymnaste.
- Leurs doigts font des prodiges. 6. Peintre grec-
Sans ambages. 7. Pic des Pyrénées. - Ancienne
ville d'Ionie. 8. Qui ne peuvent donc mordre. 9.
Poussé. - Née de la même mère, mais non du
même père. 10. Celui qu'enflamme l'exemple. -
Préfixe.

Solution du N° 279
HORIZONTALEMENT : 1. Electuaire. 2. Cap. -

Anîsés. 3. Urée. - Eson. 4. Cent. - Eloa. 5. Hé. -
Tas.-Ami. 6. Espalion. 7. Usé.- Contre. 8. Rets.-
Né. - As. 9. Esope. - Gais. 10. Navrante.

VERTICALEMENT: 1. Ecu. - Heures. 2. Lar-
gesses. 3. Epée. - Peton. 4. Enta. - Spa. 5. Ta. -
Talc. - EV. 6. Une. - Sion. 7. Aisé. - Onega. 8. Iso-
lant. - An. 9. Renom. - Rait. 10. Es. - Aînesse.

HOROSCOPE
Des influences inquiètes marqueront le
début de cette matinée, l'après-midi et la
soirée seront un peu plus détendus, ce-
pendant une certaine gêne persistera.
NAISSANCES: Les enfants de ce jour
seront très réfléchis, mais d'une nature
difficile à diriger.

BÉLIER (2 7-3 au 19-4)
Santé: Vos intestins sont très fragiles.
Amour: Sachez ce que vous voulez et ne
faites pas marche arrière. Affaires : Vos
idées sont nombreuses et excellentes.

TAUREAU (20-4 au 20-5)
Santé : Ménagez vos nerfs. Amour: Ne
prenez aucune décision importante au-
jourd'hui. Affaires : La journée vous est
favorable.

GÉMEAUX (2 1-5 au 21-6)
Santé : N'abusez pas des chocolats.
Amour: N'accordez pas votre confiance à
n'importe qui. Affaires : Terminez votre
travail en cours.

CANCER (22-6 au 22-7)
Santé: Ne prenez pas n'importe quel trai-
tement. Amour: Une petite décision devra
être prise aujourd'hui. Affaires: Soyez
méthodique et organisé.

UON (23-7 au 23-8)
Santé: Ménagez votre cœur. Amour
Cherchez à comprendre votre entourage
Affaires : Vos ambitions sont très raison
nables.

VIERGE (24-8 au 23-9)
Santé: La vie que vous menez ne vous
convient pas. Amour: Ne négligez pas
ceux que vous aimez. Affaires : Organi-
sez-vous de façon plus rationnelle.
BALANCE (24-9 au 23-10)
Santé : Vous avez les intestins délicats.
Amour: Soyez plus affectueux envers
l'être cher. Affaires : Ne prenez pas de dé-
cisions hâtives.
SCORPION (24-10 au 22-11)
Santé: Vous fumez beaucoup trop.
Amour: Essayez de vous exprimer clai-
rement. Affaires : Essayez de régler au plus
vite les litiges.

SAGITTAIRE (23-11 au 21- 12)
Santé: Ne vous déplacez pas aujourd'hui.
Amour : Ecoutez les suggestions de l'être
cher. Affaires : Ne perdez pas votre temps
en discussions vaines.

CAPRICORNE (22-12 au 19-1)
Santé: Ne faites pas d'excès. Amour:
L'amour vous comblera aujourd'hui. Af-
faires: Ne laissez pas passer l'occasion.

VERSEAU (20-1 au 18-2)
Santé: Un changement d'air vous serait
salutaire. Amour : Ne soyez pas si exclusif.
Affaires : Les décisions importantes doi-
vent être prises aujourd'hui.

POISSONS (19-2 au 20-3)
Santé : Ne veillez pas si tard. Amour:
Contrôlez-vous. Affaires : Ne vous laissez
pas distraire.

I RADIS 1
RADIO ROMANDE 1 ET TÉLÉDIFFUSION

Informations toutes les heures de 6 h à 20 h,
puis sur RSR 1 et 2, à 23 h. et 23.55.6 h, le journal
du matin. 7 h et 8 h, éditions principales. 8.05,
revue de la presse romande. 8.15, spécial va-
cances. 9 h, informations + news service. 9.05, la
puce à l'oreille. 12 h, le journal de midi et appels
touristiques urgents. 12.30, édition principale.
14.05, la radio buissonnière.

16.15, Pierrot les bananes. 17.05, en questions.
18 h, le journal du soir. 18.20, édition régionale.
18.40, informations sportives. 18.50, revue de la
presse suisse alémanique. 18.55, appels touris-
tiques urgents. 19 h, édition nationale et interna-
tionale. 19.30, spécial soir, suite du programme
jusqu'à 24 h, voir Radio suisse romande 2.

RADIO ROMANDE 2
7 h, Suisse-musique. 9 h, informations, news

service. 9.05, la tête à l'ombre. 11 h, Suisse-mu-
sique. 12 h, midi-musique. 14 h, informations.
14.05, la librairie des ondes. 16 h, vivre ensemble
sur la planète. 16.30, Suisse-musique. 17.30, re-
dilemele. 18 h, informations. 18.05, rhythm'n
pop. 18.30, jazz-contact. 19 h, per i lavoratori ita-
liani in Svizzera. 19.30, novitads. 19.40, médecine
et santé. Radio suisse romande I et II. 20 h, in-
formations. 20.05, festival « Printemps de Pra-
gue». 21.40, la ronde des festivals. 22 h, réso-
nances. 22.30, blues in the night, 23 h, informa-
tions. 23.55, informations. 24 h, hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
Informations à 6 h, 7 h, 8 h, 9 h, 11 h, 12.30,

14 h, 16 h, 18 h, 20 h, 22 h, 23 h. 6.05, espresso.
9.05, portrait de W. Mlynarski. 10 h, disques
demandés. 11.05, palette musicale. 12.15, félici-
tations. 12.40, rendez-vous de midi. 14.05, ma-
gazine féminin. 14.45, lecture. 15 h, non-stop.
16.05, pour les aînés. 17 h, onde légère. 18.20,
sons populaires. 18.45, sports. 19 h, actualités,
musique divertissante. 20.05, prisme. 21 h, Got-
thelf aujourd'hui. 22.15, musc-box.

I CARNET DU JOUR 1
NEUCHÂTEL

Aula de l'université : Aspects du Nouveau roman
par C. Castella.

Théâtre de la Boine : 21 h, films touristiques.

EXPOSITIONS. - Musée d'art et d'histoire: Cé-
ramiques suisses. Collections privées neu-
châteloises : peintres figuratifs français du XX*
siècle; collection H. et K. Liechti; dessins de
France et d'Italie.

Bibliothèque de la ville : Autog raphes (collection
Paul Baillod).

Musée d'ethnographie : Amazonie.
Musée cantonal d'archéologie.
Musée d'histoire naturelle.
Galerie Ditesheim: Jean Fautrier, gravures et

sculptures.
Centre d'artisanat : Macramé, A. Mauler - fou-

lards en soie, D. Pfyffer.
Centre culturel : Vasarely.

TOURISME. - Bureau officiel de renseigne-
ments: place Numa-Droz 1, tél. 25 4242.

CINÉMAS. - Rex : 15 h et 20 h 45, Le professeur.
18 ans.

Studio: 15h et 21 h, La ceinture noire. 16ans.
18 h 30, Extases de 5 à 7. 18 ans.

Bio : 15 h et 20 h 45, Fellini Roma. 16 ans. 18 h 40,
Le fantôme du paradis. 16 ans.

Apollo : 15 h et 20 h 30, Un vrai cinglé de cinéma.
7 ans. 17 h 45, Grandeur nature. 18 ans.

Palace: 15 h et 20 h 30, Les cracks. Enfants ad-
mis. 2mo semaine.

Arcades : 15 h et 20 h 30, La veuve Couderc.
16 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS (jusqu'à 4 h)
L'ABC, L'Escale, La Rotonde.

DANCINGS (jusqu'à 2 h)
Le Corsaire, Milord, Big Ben bar, Red club,
Bavaria, Bar du Dauphin, Bar du Vieux Vapeur,

Urgences : La main tendue, tél. (032) 25 45 55.

Pharmacie d'office : Pharmacie des Beaux-Arts
(Favez). La période de servicecommence à 8 h.
La pharmacie de service est ouverte jusqu'à
22 h. De 22 h à 8 h le poste de police (25 10 171
indique le pharmacien à disposition en cas
d'urgence.

Service d'urgence des pharmacies : région Bou-
dry - la Côte, M. W. Gauchat, Peseux,
tél. 31 11 31.

AUVERNIER
Galerie Numaga I: Hai-Ja Bang, Corée, peintu-

res.
Galerie Numaga II : Art précolombien du Pérou.

BEVAIX
Arts anciens : Visionnaires suisses.

COLOMBIER
Cinéma Lux: 20 h 15, La grande vadrouille

(12 ans).

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, Si, si, mon colonel.

Le chemin de l'amour
NOTRE FEUILLETON

par Ruth Fleming

64 ÉDITIONS GALIC

Soulevant adroitement le chapeau de la jeune fille, il le
jeta sur l'herbe, puis il entoura de ses bras la taille fine et em-
brassa passionnément la bouche fraîche.
- Je ne vous permettrai pas de fuir, dit-il , nous nous ma-

rierons sans tarder , Sybil, et nous passerons notre lune de miel
en Cornouailles.

Elle voulut protester avec indignation contre ces nouvelles
méthodes, mais il était difficile de s'exprimer, parce que cha-
que fois qu'elle commençait une phrase les lèvres de Neil lui
fermaient la bouche. A la longue, elle y renonça et se résigna à
écouter docilement cet homme autoritaire faire des projets
pour leur avenir commun.

2

A la fin mai , Duncan et Margaret rentrèrent en Ecosse, lais-
sant derrière eux M r et M re Neil Morton qui passaient leur lune
de miel en Cornouailles.

A Glenross, on avait fait de nombreux préparatifs en vue du
retour du maître et de la nouvelle maîtresse. Mr5 Forbes avait
été très occupée à superviser les derniers aménagements de sa
propre demeure. Elle regrettait de quitter Glenross, où elle

était arrivée jeune épousée, trente ans auparavant , elle en
connaissait et aimait toutes les pierres, mais elle se consolait en
pensant que Margaret chérirait autant qu'elle l'avait chérie la
vieille demeure. Et puis, elle n'en serait pas très éloignée et
quand naîtraient ses petits-enfants, elle pourrait rendre de
multiples services.

Comme l'heure de l'arrivée des voyageurs approchait ,
M" Forbes se surprit à guetter avec impatience le bruit des
roues. Duncan aurait-il beaucoup changé? Margaret s'était
montrée prudente dans ses lettres afin de ne pas éveiller de
trop grands espoirs dans le cœur de sa belle-mère. A sa fenêtre,
M B Forbes évoqua cet autre jour , où elle attendait le retour
des hommes partis à la recherche de Duncan. Quelle trans-
formation ce terrible rouan avait apportée dans sa vie, dans
celle de Duncan , de Margaret , et même dans la vie d'Iris et
d'Oliver. Une chose toute naturelle , l'envol léger d'un oiseau
dans la bruyère... avait provoqué des conséquences multiples
et inattendues.
- Si Duncan n'avait pas eu cet accident, il n'aurait jamais

épousé Margaret , pensa-t-elle. Ah! voici sûrement une voi-
ture. Non , elle ne s'arrête pas. Margaret sera une épouse par-
faite... sérieuse, mais gaie et pleine de bon sens. Cette fois , je
suis sûr que c'est la voiture , oui , les voilà !

Elle se précip ita à la porte et attendit , aimable et digne
silhouette un peu trop rondelette peut-être, mais ses beaux
cheveux blancs entourant un visage resplendissant de joie et
de tendresse lui conféraient une grâce indéniable. Quand
Duncan descendit de voiture, elle sentit des larmes de bonheur
jaillirent à la vue de son fils , revenant auprès d'elle, complè-
tement guéri. Il s'avança et prit affectueusement sa mère dans
ses bras.

- Duncan c'est si bon de te revoir, mon cher garçon. Je ne
puis pas croire que tu es guéri, laisse-moi te regarder !

Elle se libéra et scruta ardemment le visage hâlé; les yeux
clairs illuminés de bonheur lui rendirent son regard.
- Je suis très bien, dit-il, comme Margaret survenait. Mar-

garet , fais donc comprendre à mère que je ne suis plus du tout
malade.

M M Forbes accueillit chaleureusement la jeune femme et ils
pénétrèrent dans la maison. Dans le hall , Duncan s'arrêta et
respira profondément.
- Il fait bon rentrer chez soi, dit-il. La Cornouailles est

belle , mais je la donnerais tout entière pour un mile carré de
bonne terre écossaise. Ah! voici la cuisinière et Jeanne.
Comment allez-vous?

Il s'approcha des domestiques rassemblés et serra la main de
chacun.
- Il fait bon vous revoir ainsi , M r Duncan, dit la vieille cui-

sinière en s'essuyant les yeux. Et vous aussi, madame, nous
sommes heureux que vous soyez de retour.

Les servantes saluèrent timidement et présentèrent les
vœux de bienvenue que Duncan écouta en souriant. Puis il in-
sista pour se rendre aux écuries où il était sûr d'être bien ac-
cueilli et M rs Forbes entraîna Margaret à l'étage.
- J'ai laissé les pièces comme elles étaient lorsque vous êtes

partis , expliqua-t-elle, et je suis sûre que vous désirez y ap-
porter de nombreux changements. Oh! si , ma chère enfant ,
c'est bien naturel. N'ayez aucune crainte , faites ce qu 'il vous
plaira , je ne pincerai pas les lèvres avec un air désapprobateur.
Les jeunes gens ont le droit de dire ce qui leur plaît. Moi-
même, en arrivant ici, j'ai effectué pas mal de transformations,
3t je m'attends à ce que vous agissiez de même. Eh bien , vous

aurez de l'ouvrage. Cette chambre, par exemple- elle ouvrit
une porte - je l'ai débarrassée...
- Mais... c'était la nursery ! s'écria Margaret.
M ̂  Forbes inclina la tête.
- Oui, quand le moment sera venu, vous la meublerez avec

des meubles modernes et je crois qu 'il faudra remplacer les
barreaux des fenêtres.

Elle avança sur le parquet vierge de tapis pour examiner les
barres de fer.
- Oui, c'est ce que je pensais, Gavin avait l'habitude de les

secouer. Vous savez, Margaret , de nos jours, les nurseries sont
si jolies. J'espère que vous me permettrez de vous aider à ar-
ranger cette pièce. Il n'y a rien de plus agréable que d'acheter
des choses destinées aux enfants.

Margaret ne répondit pas, elle vivait un rêve, les yeux fixés
sur les collines bleues derrière les barreaux des fenêtres.
Combien de fois, dans l'avenir , entrerait-elle dans cette pièce
et serait-elle accueillie par des voix enfantines, combien de
fois verrait-elle de petites frimousses roses se lever vers elle et
sentirait-elle des bras minuscules entourer son cou !
- J'espère que Duncan et vous aurez des enfants , disait

calmement M** Forbes. Croyez-moi, ma petite , ce sont nos
meilleurs alliés pour mener une vie conjugale heureuse et
remplie. Ils sont quelque chose à quoi s'accrocher quand la
tempête menace, quelque chose pour quoi on peut espérer et
faire des projets , des rêves.

Elle jeta un coup d'œil perspicace au visage de la jeune
femme qui s'était rosi , tandis que dans les yeux bleus brillait
une tendre lumière et elle se sentit satisfaite.

(A suivre)

SUISSE ROMANDE
18.10 (C) Téléjournal
18.15 (C) Vacances-Jeunesse
18.50 (C) Déclic
19.15 (C) Un jour d'été
19.40 (C) Téléjournal .
20.00 (C) La chasse aux hommes
20.15 (C) Les évasions célèbres
20.15 (C) En direct

avec...
22.05 (C) The Mahavishnu orchestra
22.35 (C) Téléjournal

SUISSE ALÉMANIQUE
17.30 L'heure des enfants
18.40 Fin de journée
18.50 Téléjournal
18.55 Danse sur un arc-en-ciel
19.20 Point de vue régional
19.30 Voyage culturel à Stockholm
20.00 Téléjournal
20.20 Un avenir pour notre passé
20.35 Glace

, 22.20 Téléjournal

FRANCE I
12.30 Légende

des Bas de cuir
13.00 I T 1 journal
13.35 Eléphant Boy
14.15 Fin
18.15 Pour les jeunes
18.50 Les diables au village
19.20 Actualités régionales
19.45 Arpad le tzigane
20.00 I T 1 journal
20.35 Jude l'obscur
22.05 Indications
23.05 I T 1 dernière

FRANCE II
18.15 (C) Flash informations
18.20 (C) Vacances animées

18.55 (C) Chiffres et lettres
19.20 (C) Actualités régionales
19.45 (C) Crise
20.00 (C) Antenne 2 journal
20.35 (C) Le justicier
21.25 (C) Comédiennes entre elles
22.25 (C) Antenne 2 dernière

FRANCE III
20.00 (C) Actualités régionales
20.20 (C) La lettre mystère
20.25 (N) Le procès

Paradine
22.15 (C) F R 3 dernière

SVIZZERA ITALIANA
18.30 (C) Per la gioventu
19.30 (C) Telegiornale
19.45 Le grandi battaglie
20.45 (C) Telegiornale
21.00 (C) Giochi senza frontière
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22.15 (C) Il caso di Edward Barnard
23.00 (C) Telegiornale

ALLEMAGNE I
16.15, téléjournal. 16.20, à vous Horst

Stern. 17.05, ABC des animaux. 17.30,
fokus pokus. 17.55, téléjournal. 18 h,
programmes régionaux. 20 h, télé-
journal, météo. 20.15, les émigrés. 21 h,
jeux à deux. 22.30 téléjournal , météo.

ALLEMAGNE II
16.25, jeux d'enfants. 16.35, Flipper le

dauphin. 17 h, téléjournal. 17.10, sous
le grand chapiteau. 17.35, plaque
tournante. 18.20, sergent Berry. 19 h,
téléjournal. 19.30, une île de paradis.
20.15, aspects. 22 h, qu'en est-il de la
famille Z. 23.05, téléjournal.

A LA TV AUJOURD'HUI

[ LES HISTOIRES DE L'HISTOIRE

FAUSSAIRE

« Illustrissimes seigneurs, l'expérience mirifique de la dispari-
tion de l'œuf a été exécutée par moi devant le roi de Suède,
l'impératrice de Russie et le Grand Turc... Regardez bien. Illus-
trissimes seigneurs!...» Le pauvre prestidigitateur, qui a ins-
tallé sa table pliante sur une place de Palerme, n'a guère de
succès. Il a beau s'égosiller, accumuler prodige sur prodige,
personne ne s'arrête : « Illustrissimes seigneurs... » Il se tait,
découragé. En fait d'illustrissimes seigneurs, il n'a comme
spectateur qu'un adolescent, à la mine singulièrement éveillée
cependant.

«Diavolb l Qu'est-ce que c'est que ces Palermois l Je m'en
vais I » L'adolescent n'hésite pas : « Monsieur... » — « Qu'est-ce
que tu veux ? On peut dire que tu es mon plus fidèle spectateur...
et le seul !» - « Monsieur, je voudrais... apprendre vos tours ! »
L'homme est tout ému : « Cela t'intéresse tant que cela, l'es-
camotage?» - «Oh ouil» - «C'est bon. Je t'apprendrai.
Comment t'appelles-tu?» - «Joseph Balsamo!» - «Eh bien,
Joseph, prends ce sac, là, de la main gauche... »

RÉSUMÉ: L'Europe entière se demande qui est Cagliostro,
surgi mystérieusement au milieu du XVIir siècle. On chuchote
qu'il est immortel. Mais en fait, il s'appelle Joseph Balsamo. Il
est né dans une famille pauvre de Palerme, en 1743.

« Illustrissimes seigneurs ! » Cette fois, c'est Joseph qui fait des
tours... à son compte ! L'escamoteur a repris la route, ample-
ment remercié par son élève. Peu à peu, le « bagage » de Joseph
s'accroît. Comme il ne veut rien négliger, il apprend aussi le
dessin. «Pourquoi le dessin?» lui demande un ami. «Pour-
quoi ? J'ai idée que cela me servira, un jour... bientôt peut-
être !»

Quel bon prophète, ce Joseph I A quelque temps de là, un re-
vendeur de billets de théâtre lui propose de fabriquer de faux
billets. Pourquoi pas? Et Joseph dessine avec art l'empreinte
des billets. Cela sert, le dessin ! Ainsi devient-on faussaire. Mais,
pour Joseph, ce n'est là que simple amusement. Il lui faut bien
davantage.

Demain: Un excellent terrain

Un menu
Crevettes
Mouton en brochettes à l'agenaise
Riz à l'eau
LE PLAT DU JOUR :

Mouton en brochettes
à l'agenaise
Eléments de base : 500 g de mouton ; 200 g
de lard fumé; 15 beaux pruneaux; 2 gros
oignons; 5 petites tomates; quelques
branchettes de thym (ou thym en poudre) ;
huile d'olive ; sel ; poivré.
Effeuiller le thym. Couper le mouton choisi
bien maigre (dans l'épaule par exemple) et
le lard en gros dés. Eplucher les oignons et
les couper en quartiers. Essuyer les toma-
tes et les couper en quatre. Dénoyauter les
pruneaux qui doivent être bien charnus et
non pas secs et ridés. Enfiler les divers
éléments sur les brochettes en les faisant
alterner de façon qu'il n'y ait pas deux
morceaux de viande côte à côte et que tous
les éléments soient utilisés. Commencer
par un quartier de tomate en piquant la
brochette côté peau et finir par un quartier
de tomate en piquant la brochette côté
chair. La brochette commence et finit par
une petite calotte rouge. Saupoudrer très
légèrement de sel et de poivre puis badi-
geonner d'huile d'olive. Rouler les bro-
chettes dans le thym effeuillé ou en poudre
et faire cuire , soit au barbecue , soit sur le
gril, soit dans le four sous le grilloir. .Re-
tourner les brochettes au cgurs c*e la Cjjjjfc».
son el servir immédiatement "sur assiettes
chaudes.

Conseils pratiques
Pour décaper un meuble rustique: net-
toyer d'abord ! L'opération préliminaire à
tout décapage est le nettoyage. Vous ne
saurez vraiment la nature de ce que vous
désirez éliminer, peinture, vernis, sans
accomplir ce travail. Usez de lessive
Saint-Marc et d'eau chaude (concentra-
tion : 50 grammes par litre. 50 grammes =
1 poignée).

Votre santé
La télévision est-elle néfaste aux yeux? La
télévision mérite une place particulière
dans les causes de surmenage oculaire.

Elle groupe toutes les conditions les plus
pénibles pour la bonne santé de l'œil : fixa-
tion prolongée d'un tube fluorescent,
image contrastée, scintillante et instable.
Pour protéger la rétine, il existe des écrans
et des verres spéciaux. Il faut surtout ob-
server deux règles essentielles : avoir tou-
jours dans la pièce un éclairage d'am-
biance suffisant (25 à 40 W). Il peut se
trouver soit derrière le poste soit dans le
dos des spectateurs. L'efficacité sera la
même ; se placer à une distance qui ne doit
jamais descendre au-dessous de sept fois
la diagonale de l'écran.

Echos de la mode
Idée clé 76: tout se superpose: ce qui
permettra de conjuguer plusieurs élé-
ments d'automne - printemps - été pour
composer une tenue d'hiver très typée.
Vous achetez par exemple une jupe droite
et une tunique (si vous avez besoin au-
jourd'hui d'un chemisier, préférez l'over-
blouse à porter par-dessus la jupe). La
température baisse? Glissez sous la tuni-
que un long pull-cagoule et enfilez par-
dessus un paletot ou un manteau droit à
manches kimono ou une veste de mohair
réchauffée (ouf!) d'un gilet sans manches.
C'est le style « pelure d'oignon » dans toute
sa chaleur... A signaler, le recul de la botte
cavalière au profit de la bottine et l'entrée

^
en piste de la chaussure plate sur semelle
'crêpé.''*'

;

Potage marocain
Par personne, il faut : 1 gousse d'ail, six
fèves et six amandes décortiquées, sel,
poivre, huile d'olive et 1 tranche de pain de
mie rassis.
Préparation : piler l'ail, les fèves et les
amandes tout en y ajoutant, goutte à
goutte, l'huile d'olive, jusqu'à obtention
d'une pâte. Diluer cette pâte en l'addi-
tionnant de la quantité d'eau nécessaire.
Saler, poivrer et faire chauffer. Passer le
tout et ajouter la mie de pain concassée.
Ce potage doit être servi très chaud.

A méditer
La sincérité est de verre, la discrétion est de
diamant. André MAUROIS

POUR VOUS MADAME

L'annonce
reflet vivant du marché
l'annonce
dans la Feuille d'avis
de Neuchâtel

Une promenade de onze kilomètres
En 1980, les habitants de Metz béné-

ficieront de onze kilomètres de prome-
nade ininterrompue, le long de la Seille,
de la Moselle et du canal. Ce projet
d'aménagement coûtera quelque deux
millions de francs. Cette réalisation fera
de Metz la seconde «ville verte » de
France.

Erotisme post mortem
Lorsqu 'on est un monsieur bien nanti

en Californie , on fait son testament et
l'on essaie d'avoir sa tombe au cimetière
de Westwood, le plus près possible de
celle de Marilyn Monroe. Cette éternité
voluptueuse coûte quarante mille dol-

lars, alors que, quelques mètres p lus loin,
le même carré de terre n 'en vaut que
6000...
Le Renoir à mille francs !

// ne s'agit pas de soldes dans le do-
maine de la peinture, mais de l'ouver-
ture, à Londres, d'une galerie spécialisée
dans les imitations de tableaux célèbres.
L'artiste qui, voilà quelques années, au-
rait été un faussaire , travaille à la de-
mande. Pour mille francs , il vous peindra
un Renoir, un Manet, un Utrillo. Le Ru-
bens et le Rembrandt valent tout de
même trois fois plus. Parmi les clients:
beaucoup de collectionneurs qui p ossè-
dent les toiles authentiques, mais préfè-
rent désormais les placer dans des coffres
et exposer les copies.

DE TOUT POUR FAIRE UN MONDE
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Le général Mohamed, nouveau chef de l'Etat nigérian
NIAMEY, (AFP) (AP). — Le général

de brigade Murtala Roufai Mohamed a
été nommé chef de l'Etat du Nigeria et
commandant en chef des forces armées,
annonce officiellement la radio
nigériane, captée à Niamey. Le général
Murtala Roufai Mohamed était ministre
des communications dans le gouverne-
ment du général Gowon, renversé mardi
matin par un coup d'Etat.

La radio a également annoncé les no-
minations suivantes :

Chef d'état-major général : général de
brigade Olu Obasonjo ; chef d'état-ma-
jor de l'armée de terre : général de bri-
gade Danjuma ; chef d'état-major de la
marine : contre-amiral Michael Adela-
wa, actuellement à Londres ; chef d'é-
tat-major de l'armée de l'air ; colonel
Yusuf Doku.

Peu après 18 h 30 gmt, la radio nigé-
riane a cessé de diffuser de la musique
militaire pour passer de la musique de
variétés. Elle a rappelé à la population
que le couvre-feu demeurait en vigueur
dans tout le pays du crépuscule à l'aube
et que tous les aéroports et les frontiè-
res étaient fermés jusqu 'à nouvel ordre.

Les nouveaux dirigeants du Nigeria,
indique la radio, assistaient mardi soir à
Lagos à une réunion qui avait commen-
cé à 18 heures gmt.

Le coup d'Etat au Nigeria avait été
annoncé mard i matin par le colonel
Garba, ce qui avait amené les observa-
teurs à estimer que ce dernier avait été

l'instigateur du renversement du gênerai
Gowon.

LE NOUVEAU MAITRE
Le général Murtala Roufai Mohamed

nouveau chef de l'Etat du Nigeria, était
devenu l'un des principaux dirigeants
du pays depuis le second coup d'Etat de
juillet 1966 qui devait porter le général
Gowon au pouvoir.

Après avoir plaidé alors en faveur
d'une sécession du nord, où est établie
l'ethnie Haoussa à laquelle il appartient ,
le général Mohamed avait accepté de se
placer sous la direction du général
Gowon. Il était devenu l'un de ses offi-
ciers de confiance et avait notamment
été placé à la tête de la seconde divi-
sion nigériane lors de la guerre contre
le Biafra.

Le général Mohamed avait connu au-
paravant une ascension rapide au sein
de l'armée nigériane. Né en 1937, il
avait fait ses études au collège gouver-
nemental de Zaria et en Grande-Breta-
gne avant de servir au sein de la mis-
sion de l'ONU au Congo, de 1960 à
1962. Entré cette même année dans
l'armée nigériane, il devenait comman-
dant des transmissions en 1965.

Après la guerre contre le Biafra, au

cours de laquelle son unité avait
repoussé les troupes biafraises parvenues
à 110 kilomètres de Lagos, il regagnait
la direction des transmissions et était
promu général. Il était entré dans le
gouvernement lors du dernier remanie-
ment, le 25 janvier dernier, et détenait
le portefeuille des communications.

De son côté, le général Yakubu Go-
won, ancien chef de l'Etat nigérian, es-
sayait dans la soirée de mardi de se faï-
re une idée de la situation dans son
pays, et il n'écartait pas la possibilité de
tenter de reprendre le pouvoir à Lagos,
indiquait-on de sources diplomatiques à
Kampala.

De mêmes sources, on précisait que
le général Gowon avait l'intention de
gagner un pays voisin du Nigeria, peut-
être le Cameroun, d'où il pourrait ren-
trer dans son pays.

Selon d'autres sources, il tentait d'en-
trer en contact avec des officiers un peu
partout dans son pays, afin de savoir
s'il conservait des soutiens parm i les
300.000 hommes de l'armée nigériane.

De sources diplomatiques , on signar
lait également qu'un « calme surpre-
nant » régnait mardi soir à Lagos et
dans les environs.

Enfin , selon des observateurs, le géné-
ral Gowon pourrait reprendre le contrô-
le de son pays grâce à sa grande popu-
larité parm i la population.

Curieuse erreur postale en Norvège
OSLO (ATS-Reuter). — Pendant les

neuf derniers mois un secteur du dé-
partement de la défense norvégienne a
envoyé par erreur à l'ambassade d'A lle-
magne de l'Est le courrier qu'il desti-
nait à celle de République fédérale.

Confirmant la nouvelle dans le jour-
nal d'Oslo « Morgenblade », le vice-
amira l Reidar Godoe a refusé d'identi-
f ier  le secteur en question.

Le quotidien ajoute qu'il pourrait aus-
si s'agir du commandement suprême à

Kolsaas, près d'Oslo, du commandement
opérationnel pour le sud de la Norvège
ou du quartier général septentrional de
l'OTAN.

L'erreur émanerait du service postal
du département fau t i f .  Le « Morgen-
blade » p récise que le président des
états-majors, le général Zeiner-Gunder-
sen a envoyé une lettre à tout le per-
sonnel militaire, déclarant que de telles
erreurs ne pourront plus être tolérées.

Les espions russes aux Etats-Unis
NEW-YORK (AFP). — / Il y aurait

actuellement aux Etats-Unis quelque
800 espions soviétiques « légaux » (en
mission officielle) et un nombre égal
d'agents occasionnels, révèle l'hebdoma-
daire « Newsweek » dan s sa dernière
livraison. Ces espions résideraient dans
le pays en tant que citoyens américains
et seraient, selon des sources des servi-
ces de renseignements , « plus Améri-
cains que les Américains ».

Conséquence imprévue de la détente

Est-Ouest , note 1 hebdomadaire, les es-
pions soviétiques peuvent pénétrer plus
facilement qu'autrefois aux Etats-Unis.

Jusqu'à présent, toutefois, précise
« Newsweek », les affaires d'espionnage
n 'étaient révélées au grand public que
par bribes et seulement lorsque les ac-
tivités illicites d'un personnage central
étaient exposées. Mais, depuis quelques
temps, les services secrets américains,
aux prises avec une opinion publique
plus ombrageuse que jamais, offrent
plus volontiers des informations sur les
tactiques employées par les Soviétiques.

Les espions soviétiques, indique en-
core « Newsweek », sont équipés de gad-
gets ultra-modernes, comme par exem-
ple un appareil photographique minia-
ture qui prend des photos lorsqu 'il est
roulé sur un document, ou un écou-
teur à laser qui déchiffre de l'extérieur
les conversations qui se déroulent dans
une pièce d'après les vibrations des vi-
tres.

Jeu des anomalies
Solution : 1) Il n'y a que 6 fils
pour relier les 7 ballons à la per-
che. - 2) Le marchand n'a de re-
vers qu'à une seule jambe de
pantalon. - 3) Sa veste n'est pas
boutonnée du bon côté. - 4)
L'enfant a 6 doigts à la main
gauche. - 5) Dans le groupe
d'hommes vers le bar il y a une
jambe en trop. - 6) Entre le nœud
et le pan de la cravate, les rayu-
res ne devraient pas être dans
le même sens.

rv/Mvir/vLrt inr-rtrr). — m. i asscr
Arafat, chef de l'Organisation pour la
libération de la Palestine, a demandé
mardi aux pays africains d'exclure
Israël des Nations unies.

Prenant la parole au sommet de
l'OUA, il a critiqué les Etats-Unis qui
ont encouragé l'agression sioniste contre
les Palestiniens.

Les participants au sommet doivent
examiner une résolution de l'OLP
réclamant l'exclusion d'Israël ainsi
qu'une autre de l'Egypte proposant la
suspension d'Israël s'il refuse d'appli-
quer les résolutions des Nations unies
sur l'évacuation des territoires occupés.

La résolution égyptienne avait été
adoptée au cours de la réunion des
ministres des affaires étrangères.

« Si l'Union soviétique appuie la cam-
pagne arabe visant à exclure ou à
suspendre Israël de l'ONU, elle
s'excluera elle-même de toute participa-
tion aux efforts pour établir la paix au
Proche-Orient », a déclaré de son côté
mardi soir le ministre israélien des
affaires étrangères, M. Allon.

Le ministre a ajouté que « si l'as-
semblée générale se refusait à valider les
lettres de créance de la délégation
israélienne, toutes les activités de l'ONU
dépendant de la coopération d'Israël
seraient également suspendues.

« J'espère, a néanmoins souligné le
ministre, qu'on n'en arrivera pas là. De
nombreux pays nous ont promis de
s'opposer à la manœuvre arabe, et cela
dans l'intérêt même de l'ONU. Par
ailleurs, Israël ^ffifet **S8îflemenf°0*b*ë
déclencher une vaste campagne dans le
monde visant à* s'assurer de nouveaux
appuis ». '

Arafat et l'OUA
DAMAS (Reuter). — Cinq membres

de l'Organisation communiste arabe ont
été condamnés à la peine capitale lundi
en Syrie après avoir été reconnus cou-
pables d'actes de sabotage dans les plus
grandes villes du pays, Damas et Alep.

Il s'agit de quatre Palestiniens et d'un
Syrien. Deux autres personnes, des Sy-
riens, ont vu leur peine de mort com-
muée en détention criminelle à perpé-
tuité.

L'organisation , qui est frappée d'inter-
diction, avait revendiqué la responsa-
bilité de plusieurs attentats contre de
établissements américains en Syrie et au
Liban. L'arrestation de leurs auteurs
avait été rendue publique il y a trois
semaines mais ni leur nombre ni leur
identité n'avaient été révélés.

Communistes condamnes
à mort en Syrie

WASHINGTON (Reuter). — Le gou-
vernement américain a décidé lundi de
différer la vente de quatorze rampes de
lancement de fusées sol-air « Hawk » à
la Jordanie, a annoncé le sénateur
Clifford Case qui a été l'un des plus
ardents adversaires du contrat.

Il a qualifié la décision de l'adminis-
tration de « sage » et a émis l'espoir
qu'elle ouvrirait la voie à un compromis
entre le Congrès et le gouvernement.

La vente de ces missiles faisait partie
d'un contrat global de fourniture d'ar-
mements que le gouvernement améri-
cain se proposait de passer avec le gou-
vernement jordanien. Le contrat com-
prend également la vente d'une centaine
de batteries de DCA de type « Vulcan »
et des missiles « Redeye ». Elle ne sera
pas affectée par la décision de la Mai-
son-Blanche.

Celle-ci a préféré différer la vente des
missiles « Hawk » plutôt que d'essuyer
un veto du Congrès dont une bonne
partie des membres estimaient que la
fourniture de telles armes aurait rompu
l'équilibre des forces au Proche-Orient.

L'administration se propose de rené-
gocier avec le roi Hussein.

Pas de missiles
« Hawk » pour Hussein
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WASHINGTON (Reuter) . — Le
Conseil atlantique des Etats-Unis, or-
ganisme privé américain , propose ' au
terme d'une étude de deux ans la
création d'une sorte de club de 18
nations industrialisées au GATT, au
sein duquel le Marché commun dispo-
serait d'un tiers des voix.

Ce club des principales nations com-
merçantes, dénommé « GATT plus »
serait constitué des neuf pays du
Marché commun disposant d'un droit
de vote pondéré de 33,3 pour cent, des
Etats-Unis (24,82), du Japon (11,97), du
Canada (9,84), de la Suède (4,64), de la
Suisse, de l'Australie, l'Autriche et la
Norvège et la Nouvelle-Zélande (chiffre
décroissant jusqu 'à 1,72 pour cent pour
la dernière).

Le Conseil atlantique explique sa
proposition en disant que la situation
actuelle au sein du GATT, où les 83
Etats membres disposent tous d'un droit
de vote égal, a amené les pays indus-
triels à prendre leurs engagements de
moins en moins sérieusement.

Le conseil suggère que ce club des 18
se mette d'accord pour proposer à
l'ensemble du GATT un ensemble de
réformes telles que « réduction généra-
lisée des tarifs, études des contrôles à
l'exportation sur les denrées qui font
l'objet d'une grande demande — ren-
forcement de l'autorité du Fonds mo-
nétaire international sur l'utilisation de
mesures commerciales à des fins moné-
taires — mesures contre les obstacles
non tarifaires au commerce — formu-
lation d'une nouvelle politique de com-
mercialisation des produits alimentaires,

Pour une réforme
du GATT

Informations suisses

KUEBLIS (GR) (ATS). — La loco-
motive du chemin de fer rhétique, qui
était tombée vendredi soir dans la
Landquart , entre Fideris et Kueblis,
dans le Praettigau , a été retirée de la
rivière hier matin. On se souvient que
la rivière en crue avait miné la rive sur
laquelle passait la ligne. Des travaux
vont être entrepris pour reconstruire la
voie. On espère qu 'ils seront terminés
samedi.

Pour retirer la machine , qui pèse
50 tonnes , de la rivière, il a fallu enga-
ger une grue de 80 tonnes et deux au-
tres de 45 tonnes. L'épave a ensuite été
chargée sur un vagon spécial pour être
conduite à Landquart.

La locomotive accidentée est l'une des
10 locomotives à Thyristor du type
GE 4/4, 2 construites en 1973. Avec
ses 2300 chevaux, elle passe pour l'une
des plus modernes qui sont en service
sur les réseaux à voie étroite. Une telle
machine revient à 11,8 millions de
franre

Rivière de Landquart :
la locomotive

en a été retirée

JURA
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organisé par l'Université populaire juras-
sienne sur l'architecture dans le Jura , a
connu un beau succès. Pendant trois
jours, une trentaine de personnes y ont
participé sous la direction de M. Giu-
seppe Gerster, architecte spécialisé dans
les meubles de restauration. Ces per-
sonnes ont pu visiter les châteaux de la
vallée de la Birse, à Angenstein, Thier-
stein, Zvingen, les couvents de Maria-
stein et de Beinwil, ainsi que la ville de
Laufon qui entreprend de remarquables
^ffortyMtfe"'itSràurafiôn. 'Ce Cours à" été
des plus instructifs et on a simplement
regretterai, .fait -qu'il -n'y, a pas «TP-1»
participation d'habitants de Laufon.

L'Université populaire
et l'architecture
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douaniers britanniques ont annoncé
qu 'ils ont saisi, 2,4 kilos de cocaïne
pure ayant une valeur de 1 million de
ff au détail dans la valise d'une femme
venant de Paris par chemin de fer.
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Cocaïne saisie à Londres
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MILAN (ATS-ANSA). — La mine
anti-char et la bombe fumigène trou-
vées dans la nuit de samedi à diman-
che près du mur d'un institut de
médecine de Milan font partie d'un
stock de matériel de guerre volé l'an-
née dernière dans un dépôt de l'armée
suisse dans le canton d'Argovie.

Une partie du stock volé avait été
introduite en Italie en novembre der-
nier. Les hommes qui transportaient
les armes, découverts près de la fron-
tière italo-suisse , lâchèrent les sacs et
prirent la fuite , ils furent remarqués par
un témoin au moment où ils prenaient
place dans une auto. Grâce au numéro
de plaque minéralogique il fut possi-
ble de retrouver un jeune homme, ex-
trémiste de gauche, qui affirma à la
police italienne ignorer le contenu
des sacs. Par la suite , le tribunal de
Varèse l'a condamné à 5 ans et 3
mois de réclusion.

Des explosifs voles
en Suisse ont été
retrouvés à Milan

SUISSE ALÉMANIQUE

ZURICH (ATS). — La radio et télé-
vision de la Suisse alémanique et rhéto-
romanche rejette fermement les repro-
ches selon lesquels la télévision , dans
ses reportages consacrés à l'occupation
de la centrale nucléaire de Kaiseraugst ,
se serait mise « au service des hors-la-
loi ». Après une séance consacrée à la
revue de tous les travaux du téléjour-
nal alémani que relatifs à Kaiseraugst ,
le chef de presse de la radio et télé-
vision de Suisse alémaniqu e et rhéto-
romanche , M. Heinrich von Gruenigen ,
a déclaré que les organes compétents
de la télévision alémanique défendront
à l'avenir leurs collaborateurs avec la
même vivacité qu 'on retrouve dans les
attaques injustifiées qui leur sont adres-
sées.

Dans une documentation relative aux
émissions de télévision en question , le
service de presse de la radio et télévi-
sion alémanique souligne qu 'il n'a pas
relevé moins de dix-sept erreurs dans
neuf protestations publiées par l'asso-
ciation suisse pour l'énergie atomique
(ASEA) et par l'« Aargauer Tagblatt ».
Il s'agit d'interprétation subjective de
certaines déclarations, de noms faux,
de renseignements chronologiques er-
ronés , confusion d'émissions, etc.

La TV suisse alémanique
et Kaiseraugst
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f . , >ECHEC A LA
RÉCESSION!

vly
Faire échec à la récession, c'est faire de la publicité.

La publicité, c'est la reine du commerce.
Le commerce, c'est offrir, démontrer, argumenter, vendre.

Vendre, c'est choisir
le quotidien comme support publicitaire.

FAN-L'EXPRESS
105.000 lecteurs chaque jour.
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Giscard d'Estaing annonce que la France
doit changer de cap sur le plan économique

PARIS, (AP). — Le Conseil des mi-
nistres français a procédé mardi à un
diagnostic « très précis et très approfon-
di » de la conjoncture économique et
arrêté les « directives nécessaires » pour
la mise au point d'un programme « vi-
goureux » de l'activité économique, mais
il a pris également une décision politi-
que spectaculaire en annonçant la con-
vocation du Parlement en session ex-
traordinaire , au début du mois de sep-
tembre, en vue de l'adoption de cer-
taines mesures de son programme.

Si le porte-parole du gouvernement ,
M. Rossi, n'a rien dévoilé des mesures
envisagées, en faisant observer que le
gouvernement en était encore au stade
des « directives », la décision de convo-
quer le Parlement à une date anticipée
— la session ordinaire de l'automne de-
vait s'ouvrir le 2 octobre — révèle une
préoccupation politique, celle d'associer
le plus grand nombre de dirigeants poli-
tiques à un programme d'ensemble.

M. Rossi a d'ailleurs fait observer que
ce programme de soutien à l'économie
comportera d'une part, des textes lé-
gislatifs sur lesquels les parlementaires
auront à se prononcer, mais aussi des
décisions d'ordre réglementaire, relevant
de la seule autorité du gouvernement au
cours du mois d'août, que les élus se-
ront appelés à se compter.

C'est semble-t-il l'objectif recherché
par le gouvernement, qui a besoin d'ob-
tenir une relance de la confiance du
pays s'il veut mener à bien la tentative
de redressement économique qu'il
prépare.

M. Giscard d'Estaing, dans une décla-
ration radiotélévisée a déclaré à ce sujet

que les résultats obtenus jusqu'à mainte-
nant par l'économie française étaient
nettement inférieurs à ceux qui avaient
été prévus par les experts car ceux-ci
s'étaient montrés trop optimistes. Le
tout a-t-il précisé pourrait avoir des
conséquences sérieuses.

Répondant à une question, le président
de la République française a souligné
qu'il était raisonnable de penser qu'il y
avait actuellement en France
900.000 chômeurs et que, pour la rentrée
avec la venue de nombreux jeunes sur
le marché de l'emploi, il était très pos-
sible que la France compte plus d'un
million de chômeurs.

M. Giscard d'Estaing a précisé ensui-
te que certains signes donnent à penser
que la reprise dans certains secteurs
sera insuffisante et qu'il faut donc en
profiter pour changer de cap.

Après avoir rappelé que la balance
commerciale de la France était excéden-
taire et que la hausse des prix n'avait
été pour juin que de 0,7%, le président
a souligné que le plan français avait be-
soin d'une préparation minutieuse et de-
vait marquer la volonté du
gouvernement de s'orienter vers de nou-
velles structures. Il ne s'agit pas, dit-il ,
de metrre au point un plan de relance,
mais d'arriver à un autre système de
croissance au service d'une économie
dotée de structures différentes et nou-
velles.

Pour faire échec au chômage, le pré-
sident Giscard d'Estaing a souligné que
certaines tâches devraient désormais être
assumées par des Français. Et que cer-
tains d'entre eux devraient accepter un
changement de travail et d'orientation.

Selon les observateurs, cette déclara-
tion de Giscard d'Estaing donne à pen-
ser que la France n'est pas sortie du
tunnel et que le nouveau mode de
croissance souhaité par le chef de l'Etat
pourrait être une menace pour la situa-
tion des travailleurs étrangers en Fran-
ce.

LA FILIÈRE
Quoi qu 'îil en soit, le 27 août, le

Conseil des ministres examinera les me-
sures qui auront été mises au point
dans divers secteurs par les ministres.
Les décisions finales seront prises lors
du conseil des ministres suivant, le 4
septembre.

Le Parlement et l'ensemble de l'opi-

nion publique devraient en être
informées dans les plus brefs délais.

Le communiqué publié à l'issue du
conseil des ministres fait observer que
« le ralentissement de l'activité économi-
que dans les pays industrialisés a dépas-
sé les prévisions des experts internatio-
naux » et que « la France n'a pas été
épargnée par cette évolution, qui a
entraîné une sous-utilisation sensible de
ses capacités de production ainsi que le
développement du chômage.

Le gouvernement a rappelé que les
mesures qu'il allait prendre coïncide-
raient avec des décisions analogues en
République fédérale d'Allemange, con-
formément à ce que M. Giscard d'Es-
taing a arrêté avec le chancelier
Schmidt la semaine dernière.

Aujourd'hui à Helsinki

Des chars de l'armée finlandaise pour protéger l'arrivée des appareils conduisant
à Helsinki les chefs d'Etat ou de gouvernement (Téléphoto AP)

HELSINKI (AP). — La conférence
au sommet d'Helsinki sur la sécurité et
la coopération en Europe s'ouvre au-
jourd'hui avec la participation des
« leaders » de 35 pays. Couronnement de
longues négociations sur le thème géné-
ral d' une consolidation de la détente ,
elle culminera vendredi par la signature
d'un document de 30.000 mots, qui
n 'aura pas le caractère juridique contrai-
gnant d'un traité, mais sera plutôt une
sorte de code de conduite entre les deux
systèmes du monde est là, y compris
Saint-Marin et le Vatican.

Le document qui doit être signé con-
sacre tacitement la carte de l'Europe
issue de la Deuxième Guerre mondiale.
On le considère tantôt comme un bon
point pour la détente, tantôt comme une
braderie au détriment des Européens de
l'Ouest. En échange, les occidentaux
reçoivent surtout une espérance : celle
de voir progressivement une libéralisa-
tion dans le camp oriental.

Le chancelier ouest-allemand Helmut
Schmidt a mis en garde contre des
espoirs excessifs. A son arrivée à Hel-
sinki , mardi , il a rappelé que le code
contenu dans le document de 100 pages
relié cuir reste à appliquer. Dans deux
ans, a-t-il dit, lorsque les pays signatai-
res feront le point, la loyauté de chacun
des 35 participants se mesurera aux
progrès qu 'ils auront permis.

DANS DEUX ANS
Les représentants des pays concernés

ont en effet décidé, dans les derniers
jours des négociations préparatoires de
Genève , de tenir une nouvelle réunion
dans deux ans à Belgrade. Les pays qui
n 'auront pas fait suivre par des actes les
résolutions prises à Helsinki ne
s'exposent à aucune sanction. Tout
dépend donc de leur bonne volonté.

M. Brejnev , pour qui ce sommet est,
le fruit longtemps désiré d'une politique
patiente , est arrivé à Helsinki par le
train.

Une heure auparavant , le maréchal
Tito était arrivé de Yougoslavie quant
au président Ford , il est venu de
Cracovie après une visite de 27 heures
en Pologne.

« Le bien-être de l'Amérique est lié à
la sécurité de l'Europe » a dit. le prési-
dent américain qui avait à ses côtés sa
femme Betty.

Au rendez-vous
Ils sont tous là. Ou presque. Et,

jusqu'au 1er août, ils vont, l'un
après l'autre, dire ce qu'ils pensent
de l'Europe, de sa santé, de sa sé-
curité, de son avenir. Ils sont tous
là, ou presque, ceux de l'Ouest et
de l'Est. Ceux de l'OTAN et ceux
du Pacte de Varsovie. Avec , en
plus, quelques francs-tireurs. Ils se
sont hissés de leurs tranchées pour
tenir ensemble un congrès. Un con-
grès, bien plus qu'une conférence.
On y parlera beaucoup, et l'on s'y
promettra beaucoup de choses.
Mais rien de profond ne pourra
être fait.

Mais, puisqu'il reste quelques
heures avant que le rideau ne se
lève, il convient d'abord de se de-
mander pourquoi, nous aussi, nous
sommes dans la salle. Pourquoi
nous sommes concernés. Pourquoi
nous aussi, comme des millions
d'hommes, nous nous préparons à
assister au spectacle. Pourquoi
nous attendons, tout en sachant
que rien de pratiquement nouveau,
rien de vraiment grand, ne naîtra à
Helsinki. Afin de donner au monde
une nouvelle lumière. Une nouvelle
raison de vivre. Et peut-être d'espé-
rer.

Alors, cette conférence était
inutile ? Alors c'est encore le grand
couplet des illusions ? Le
tintamarre ? Une drogue comme les
autres pour faire passer le temps ?
En oubliant les problèmes et les
risques. Il faut, sur tout cela, s'ex-
pliquer un moment. Il faut dire, d'a-
bord que si ce rassemblement a
lieu, c'est parce que, pour l'instant,
nous avons échappé aux périls su-
prêmes. Il faut dire aussi que nous
vivons parfois une drôle de paix
dont les grondements souvent in-
quiètent nos oreilles. Mais, tout de
même, c'est encore la paix. C'est-à-
dire une vie sans canons, sans vic-
time, sans misère. Et c'est déjà très
beau. Et c'est déjà beaucoup. Il y a
tant de gens qui auraient voulu sui-
vre ce sentier, au lieu d'être, en
plein milieu de leur vie, des victi-
mes anonymes. Des combattants
vaincus sans être, une seule fois,
montés au combat.

Le monde où nous vivons, il faut
le prendre tel qu'il est. Ces deux
glacis qui se font face, sur le sol
mille fois bouleversé de la grand-
mère Europe, personne ne peut les
infléchir. Sauf si deux cas se pré-
sentent. Première perspective : un
autre bouleversement, un nouveau
conflit, un conflit sans fin, un con-
flit sans paix. Un conflit né d'une
étincelle, d'une imprudence. Et qui,
brouillant les cartes, organiserait
un autre jeu. Avec le dernier carré
des vivants. Avec des souffrances
sans nombre et combien de cime-
tières. Personne ne le veut, car tout
le monde en a peur. Car, dans
cette affaire, tout le monde se sent
tenaillé au ventre par le grand souf-
fle d'une aventure baignée d'incon-
nu. Un inconnu cousin du cauche-
mar.

C'est pour éviter cela, et pour
tout au moins repousser encore
certaines échéances, que les frères
ennemis ont fait le voyage d'Helsin-
ki. Pour éviter l'irréparable. Pour
faire en sorte que l'imprudence soit
impossible. Et, si cette conférence
a lieu, c 'est encore parce que, au
niveau le plus élevé, ceux qui peu-
vent tout, ont pris les dispositions
nécessaires pour que jamais le
seuil ne soit franchi. Si la confé-
rence d'Helsinki a lieu, ce n'est pas
tellement pour que s'y exprime la
« piétaille » entourant les ténors, les
deux grandes voix de la politique
mondiale. C'est pour que, à nou-
veau, en dépit des banderilles
qu'ils se portent de temps à autre,
les géants se sentent rassurés. Par-
ce que pour se sentir vraiment
bien, Washington et Moscou, ont
besoin d'être ensemble. De temps â
autre. Oui, en dépit de tout, de
leurs doutes, de ce qu'ils savent et
ne peuvent dire, Russes et Amé-
ricains seront là.

Voilà l'essentiel. Le principal. L'a,
b, c. Il y aura des discours. Cer-
tains défendront des projets ou des
rêves. Ce sera le parfum, le décor.
Seuls les « autres » peuvent faire
accomplir à la paix quelques pas
de plus. Mais, il ne s'agit pas de
paix, mais de détente. Au balcon
de la coexistence. L. ORANGER

(à suivre)

Le Nigeria secoué par des crises internes
Le général Gowon avait été porté au

pouvoir en 1966 par les organisateurs
d'un coup d'Etat militaire qui l'avaient
accepté comme dirigeant de compromis
après avoir renversé le régime du géné-
ral Aguiyi-Ironsi.

La même année, il rétablissait le sys-
tème fédéral , aboli par son prédéces-
seur.

En 1967, le colonel Ojukwu, gouver-
neur militaire des Etats orientaux, an-
nonçait la sécession de la région et
proclamait l'indépendance de la Répu-
blique du Biafra. La guerre civile écla-
tait entre l'Etat sécessionniste et le gou-
vernement fédéral.

En avril 1968, l'armée de Lagos
avait reconquis la plus grande partie
du Biafra , et en janvier 1970, la rébel-
lion était écrasée et le colonel Ojukwu
s'enfuyait à l'étranger.

Le mois dernier, le général Gowon
avait provoqué un mouvement d'hosti-

lité à son égard dans les milieux politi-
ques et militaires en annonçant qu 'il ne
restituerait pas le pouvoir aux civils ,
avant 1976 comme il l'avait d'abord
promis.

Peuplé de 60 millions d'habitants , le
Nigeria est également confronté à d'au-
tres difficultés internes : la corruption ,
entraînée par une économie regorgeant
des revenus des exportations de pétrole,
les vieilles divisions tribales, les trou-
bles sociaux et une quasi paralysie des
services publics.

Profondément chrétien, le général
Gowon a rarement été lui-même accu-
sé de corruption , mais ses collabora-
teurs militaires vivaient dans le luxe.

Ces derniers mois, le gouvernement
a été critiqué pour n'être pas parvenu
à empêcher une pénuri e d'essence, pour
son intervention lors de plusieurs grè-

ves, et pour n avoir pas permis aux
Nigérians d'améliorer leur niveau de
vie mal gré la richesse issue du pétrole.

Le Nigeria produit deux millions de
barils de pétrole par jou r (pour l'Afri-
que seule la production de ia Libye est
supérieure), ce qui en fait le pays le
plus riche d'Afrique noire.

Cette richesse donne au Nigeria un
rôle important dans les affa ires afri-
caines , et le général Gowon était de-
puis peu considéré comme un porte-
parole de l'unité africaine.

Le général Gowon s'apprêtait à quit-
ter Kampala mard i après avoir reçu la
nouvelle de son renversement par un
putsch à Lagos.

Selon les milieux diplomatiques, le
général Gowon pourrait gagner un pays
voisin du Nigeria , peut-être le Came-
roun.

ŒI> Cintra
Il y a quelques jours, la cinquième

division avait « conseillé » aux organes
de presse de vérifier auprès d'elle les
informations relatives à la situation au
Portugal même. Cette recommandation
n 'avait néanmoins pas valeur contrai-
gnante.

La cinquième division a été récem-
ment la cible des critiques des partis
politiques modérés en raison de ses
prises de positions favorables aux régi-
mes communistes.

La cinquième division justifie la res-
tauration de la censure préalable par les
comptes rendus tendancieux des agences
de presse internationales sur l'action des
troupes portugaises en Angola.

Celle qui revient de haut
DAYTON A BEA CH (Floride) (AP).

— Mlle Sudan Luger, 18 ans, membre
du club local de parachutism e, revient
de loin — et de haut.

Elle avait sauté d'un avion volant à
3000 mètres, comptant n'ouvrir son
parachute qu 'à 600 mètres du sol.

A 600 mètres, elle tira sur la poignée
de son parachute — qui se mit en
torche. Elle essaya de l'ouvrir, en pure
perte. De libre, la chute, légèrement
fr einée, devint involontaire.

On estime qu'elle s'est écrasée à une
vitesse de 60 km/h sur un terrain
planté de hautes herbes drues, à quel-
ques mètres d' une piste en béton.

Elle est blessée au dos, à la hanche et
à la cheville , mais vivante.

Interrogée par téléphone sur le poin t
de savoir si elle recommencera a sauter,
la jeune fille a répondu : « Je préfère ne
pas en parler».

Les six de San Quentin
SAN RAFAËL (Californie) (AP). —

Le procès des « six de San Quentin », six
jeunes gens accusés d'avoir fomenté un
projet d'évasion et d'avoir tué trois gar-
diens et deux prisonniers de race
blanche dans l'établissement pénitentiaire
où ils étaient détenus, s'est ouvert par
une déclaration d'un avocat affirmant
qu 'il était menacé de mort.

Quelques minutes avant le début du
procès, l'avocat de la défense Charles
Garry a déclaré aux journali stes qu'une
voix masculine lui avait dit au téléphone
d'abandonner l'affaire « sinon je serais
tué ».

Cinq des six accusés ont comparu
enchaînés à leur banc dans la salle d'au-
diences. Les responsables du tribunal ont
assuré que cela avait été rendu néces-
saire pour des raisons de sécurité. Me
Garry a affirmé que les chaînes impres-
sionnaient défavorablement les jurés.

A ces derniers , le procureur a indiqué
que le procès pourrait durer six mois
avant de leur présenter — à partir d'une
photo aérienne — les locaux péniten-
tiaires où ont eu lieu les événements et
où le révolutionnaire noir Jackson
trouva la mort.

Les vaches sacrées
DELHI, (AFP). — La municipalité de

Delhi a décidé de mettre un terme aux
libertés jusque là consenties aux quel-
ques 20 000 vaches sacrées qui errent
dans la capitale et perturbent la circula-
tion dans certaines artères. Les autorités
locales ont décidé de vendre aux enchè-
res toutes les vaches égarées sur les
voies publiques ou surprises en train de
ruminer à l'ombre des arbres des jar-
dins publics.

La situation en Angola
LUANDA (ANGOLA), (AP). — Se-

lon des informations reçues à Luanda ,
une colonne de 3000 hommes, passés du
Mouvement populaire pour la libération
de l'Angola au Front national pour la
libération de l'Angola , se dirige vers
Carvalho, ville située dans le nord-ouest
de l'Angola et place forte du MPLA.

Licenciements chez Boeing
SEATTLE, (AFP). — La compagnie

aéronautique Boeing va licencier 8000
personnes d'ici la fin de l'année à cause
d'une forte chute de ses ventes d'avions,
5700 personnes sur ce total ont déjà été
mises à pied depuis le mois de fé-
vrier.

La santé d'Isabel
BUENOS-AIRES, (AP). — La prési-

dente Isabel Peron , dont a dit, offi-
ciellement qu'elle n'arrivait pas à se dé-
barrasser d'une mauvaise grippe mais
qui , d'après des personnes qui l'ont
vue , souffre également de désordres in-
testinaux et de surmenage nerveux, se
« rétablit de façon satisfaisante ».

Nixon , la CIA et le Chili
WASHINGTON, (AP). — Le vice-

président de la commission sénatoriale ,
qui , enquête sur les activités de la CIA
a demandé par téléphone à Richard Ni-
xon s'il avait l'intention de venir témoi-
gner devant la commission sur les acti-
vités des services secrets américains au
Chili.

Le gouffre italien
ROME, (AP). — Le gouvernement

italien a approuvé mardi un déficit bud-
gétaire record pour 1976, avec un
accroissement des dépenses de près d'un
tiers, dans l'espoir de relancer les inves-
tissements. Le déficit prévu par le gou-
vernement Aldo Moro s'élève à
79,12 milliards de f.f., accroissement de
près de 70 % par rapport au budget de
1975.

L affaire Tuti
NICE (AP). — Arrêté dimanche à

Saint-Raphaël, le néo-fasciste Mario
Tuti , 29 ans, accusé d'avoir tué deux
policiers et d'en avoir blessé un troi-
sième dans la région de Florence, aura
à répondre devant la justice française
des délits de détention d'arme, vol de
papiers d'identité , falsification et usage
de documents falsifiés , avant d'être ex-
tradé en Italie.
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Turquie : étoullement
du dispositif américain

WASHINGTON (AFP). — Les au-
torités d'Ankara ont pris le « contrôle
administratif » des bases américaines en
Turquie depuis mard i a annoncé le
Pentagone.

Un porte-parole a expliqué que ce
« contrôle administratif » donnera no-
tamment le droit aux Turcs de hisser
leur drapeau national à l'intérieur du
périmètre des bases et de poster des
soldats à leurs abords.

Il a précisé que les quatre ou cinq
principales bases aériennes américaines
seront assujetties à ces mesures ainsi
que la majeure partie , sinon la totalité ,
des quelque vingt autres installations
américaines, qui , pour la plupart , sont
des centres de surveillance électronique
des mouvements militaires de l'Union
soviétique voisine.

Le Pentagone a également fait savoir
que les commandants des bases améri-
caines ont reçu l'ordre de « coopérer »
avec les forces armées turques. Le
porte-parole a ajouté que les militaires

L'importante base de radars d'Incirlik est également passée sous contrôle turc
(Téléphoto AP)

américains conservaient leur entière li-
berté de mouvement mais que les vols
d'avions sur les bases étaient désormais
soumis à l'autorisation préalable des
autorités turques. Il a encore confirmé
que toute activité avait été « suspen-
due » à l'intérieur des bases , ainsi que
l'avait annoncé le département d'Etat.

IRREMPLAÇABLES
Dans une lettre adressée au prési-

dent de la Chambre des représentants
américains , le président Ford a deman-
dé au Congrès de reconsidérer l'em-
bargo qu'il a décidé sur les ventes
d'armes destinées à la Turquie.

Cet embargo, écrit-il , pourrait « être
la cause d'une détérioration désastreu-
se » du réseau américain de sécurité
en Méditerranée orientale.

La perte des bases turques , ajoute-t-
il , « diminuerait sérieusement nos capa-
cités dans d'importants domaines de la
sécurité nationale. Ces installations ne
sont pas remplaçables ».

Deux maquisards séparatistes (Téléphoto AP)

LONDRES (Reuter). — Le gouverne-
ment militaire éthiopien a décrété l'état
de siège en Erythrée à la suite d'un
certain nombre d'affrontements avec les
maquisards séparatistes de la province
septentrionale du pays, apprend-on à
Londres de source bien informée.

Les autorités éthiopiennes ont bouclé
Asmara pour empêcher quiconque de
sortir ou d'entrer dans la capitale de
l'Erythrée et confisqué des centaines de
bicyclettes utilisées d'ordinaire par les
travailleurs résidant dans les faubourgs.

Les accrochages les plus violents ont
eu lieu la semaine dernière. Des maqui-
sards ont attaqué un convoi militaire
apportant des vivres pour les nombreux
soldats stationnés dans la région. L'opé-
ration a eu lieu entre Decamere et As-
mara , à environ 35 km au sud-est de
la ville.

Le convoi militaire a été fortement
accroché. Les Ethiopiens ont lancé des
opérations pour riposter et 40 person-
nes environ ont été tuées et 200 blessées.

Etat de siège décrété en Erythrée


